Nos meilleurs 
programmes, 


auazine EEUpE MAG 


PageMaker. - C: \PMHNUNE22.PM3 
Fichier Edition Options Page Ivpographie Filets Surfaces 


FREE EE PE pt 


€ 4 
Traitement de texte Ami PageMaker 3.0 
ÆParadox 3.0 Les Scanners à mains 
ÆER:Base pour Dos Tandon Side-Pack 


Ecran Total R 
Gem Artline 


Organisez votre disque dur Dessins en TP4 et TPS 
dBase III & les relations Overlays en Basic 
La récursivité bien comprise 


| 


+ RE DRE De 


GRATUITE 
— 

OFFERTE à "ps 75) 
PAR PUBLISOFT | 


| Bon à découper page 23. s 


POUR 


PROGRESSER, TOUT 
x VACCINER VOTRE 


ts 


CRAND FORMS 


LES CARTES GRAPHIQUES SUR PC. CGA,HGC, 
EGA, HRF, VGA... Connaissez-vous les carac- 
tériStiques de ces cartes graphiques ? Cet 
ouvrage est un excellent moyen pour faire le 
point sur ces extensions particulières : leurs 
possibilités, leur mode de fonctionnement, les 
méthodes pour les exploiter, leur compatibilité 
avec les logiciels. Au sommaire : l'édition d’un 
jeu de caractères adapté au matériel, la réali- 
sation de hardcopy et de snapshot, la concep- 
tion de shows et d'animations. Nombreux pro- 
grammes et utilitaires fournis sur la disquette. 
Réf. ML 623 (5°1/4). Réf. ML 623A (3°1/2). 
299 F avec la disquette. 
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LE GRAND LIVRE MS-DOS 4.0. Voici une étude complète et minu- 
tieuse de l’utilisation du système d'exploitation MS-DOS et de sa 
nouvelle version 4.0. Découvrez les toutes dernières commandes 
avec lesquelles vous effectuerez votre travail quotidien: l'environ- 
nement DOS-SHELL, la nouvelle gestion de la mémoire, l'optimisa- 
tion des accès disque... Très complet, LE GRAND LIVRE MS-DOS 4.0 
englobe toutes les versions du DOS, examine en détail la configura- 
tion du système, le traitement Batch (Config. sys. Autoexec. bat)... et 
vous fournit de précieux conseils, des astuces ainsi que des infor- 
mations jusque-là inédites. Au sommaire : les commandes du DOS 
de À à Z sur plus de 200 pages, l'installation du DOS 4.0, l'utilisation 
et la configuration du DOS-SHELL, gestion de l'espace mémoire et 
des cartes d'extension, optimisation des accès disque, les pages de 
codes, programmation du clavier... Réf. ML 542. 199 F 580 p. 


VIRUS/LA MALADIE DES ORDINATEURS. Les virus, maladies de la 
haute technologie. Si vous avez rencontré ces programmes des- 
tructeurs, alors vous connaissez le danger qu'ils représentent: per- 
tes des données sur le disque, coupures intempestives de l'écran, 
messages farceurs. Face à ce danger, munissez-vous des meil- 
leurs outils et grâce aux nombreux conseils contenus dans ce livre, 
sachez éviter le pire. Cet ouvrage explique ce qu'est un virus, son 
système de développement, sa façon d'agir, et que faire pour préve- 
nir votre travail de la destruction. Au sommaire : structure ettypes de 
virus, virus et fichiers Batch, prévenir l'infection, éradication défini- 
tive du mal... Réf. ML 544. 149 F 300 p. 
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BIEN DÉBUTER dBASE IV. Avec cêt ouvrage, en quel- 
ques heures soyez opérationnel sur dBASE IV en 
Æ BIEN étudiant: la pratique de l'interface utilisateur, le 


DÉBUTER 


maniement du clavier, l'utilisation des commandes 
dans les ménus, le générateur de masques et 
d'états... Réf. BD:016299 F 300 p. 
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ACTUALITES . _ 10 
DOSSIER .  _— 
PC en quête d'illustrations, les scanners à main 62 


LOCIGIELS 


Apprendre Windows, Excel et Bilan Plus, 

trois ouvrages éducatifs 

RBase (Frame) et Paradox (Borland), 

en quête des décus de DBase 
_ Artline (Digital Research) 

ER pl tform Informatique) 
istings: cran Total (Platform Informatique 
rer ageMaker 3.0 (ISE-Cegos) 


Titres & menus en Basi Pa Moler LUE Co 
Organisez votre disque dur Dessins en TP4 et TPS 


dBase IL & les relations  Overlays en Basic 
La récursivité bien comprise 


Les Scanners à mains 


PageMaker 3.0 : 
Tandon  Side-Pack à 


TRIBUNE DES LECTEURS 
Genmenu : . 
SOUS US V4 Mettre un fichier Ascii aux normes du logiciel 
4 of où de destination 
} « À Modification du KEYBFR.COM 


pe gs pour la construction de cadres 


TRUCS ET ASTUCES 


Organisez votre disque dur 
Overlays en GW Basic 

Les dessins en TP4 et TP5 
INITIATION 


Index et relations dans dBase3 & Co. 
La récursivité : 2° partie 


LES MICROS TOCS 


es labels Micros d'or 89 étiquetés sur les produits de 

votre boutique micro préférée n'auront pas l'éclat 

des 3 étoiles du guide Michelin. Si avec beaucoup 

d'aménité nous pourrions admettre que les votes se 

soient effectués dans d'honnêtes conditions, il est scanda- 

leux de voir que les sélectionnés sont aussi peu homogônes 

que possible, à l'image des catégories retenues. Pouvons- 

nous avoir foi dans le palmarès quand apparaissent dans 

la même catégorie (logiciel de gestion) des produits 

Cr 1 comme KX COM2 de Kortex ou la paie Saari Major ! 

PA al CourLer 24160 Sant Mende Comment ne pas s'interroger quand on propose aux 

REDACTION suffrages un amalgame où l'on doit comparer Fox Base 2.1, 

DHESRUE de a lecemuone ACGUSS è un gestionnaire de fichiers dont la qualité n'est pas en 

cause, avec Oracle professionnel, un SGBD relationnel issu 

des minis ? Une distinction conforme au marché et où la 
philosophie des produits étaient scientifiquement nécessaire. 
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Je tiens à citer des oubliés qui auraient dû être couronnés 
sans conteste. Tout d'abord Fox Base Mac, un produit 
d'une rare qualité, déposant dBase Mac sur le bas côté, 
avec son entière compatibilité MS-DOS augmentée de 
l'interface graphique Mac optionnelle. Les autres oubliés 
sont les langages professionnels Borland associés aux 
Turbo assembleur et debugger auxquels a été préféré 
Windows 386 version 3.10 (sic). Le premier qui pense qu'il 
peut y avoir une corrélation entre la surface des stands du 
Forum et certains lauréats des Micros d'or rêve tout 
HR les millions d'utilisateurs d'OS/2 DBDC vous le 
iront. 
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Si vous avez un grand parc 
nous savons l’entretenir. 


TR 


AMTI. Le plus grand réseau de maintenance multimarque. 


AMTI met à la disposition des en- 
treprises ayant un parc bureauti- 
que et informatique multimarque, 
toute une gamme de services 
allant de la mise en route des ins- 
tallations jusqu'à leur mainte- 
nance sur site, et l'étude de leur 
évolution. 


Grâce à son importance AMTI 
apporte : 

- la disponibilité du plus grand 
réseau national (1.100 spécialistes 
techniques), 

- des interventions dans vos délais, 
- des équipes ayant reçu une for- 
mation pointue et disposant d’un 


outillage top niveau, 

- des moyens logistiques effi- 
caces (centre national de pièces 
détachées, laboratoires, gestion 
informatique des appels et du 
suivi des parcs). 

AMTI se présente comme un véri- 
table partenaire national et inter- 


national, dont la taille similaire à 


celle des plus grandes entreprises 
garantit la qualité du service. 


Tél. : 47.74.92.96 


LIBRIATRINE 


GRAPHIQUES EN 
TURBO C 


Catherine Duval 

Sous-titré ‘Techniques de 
programmation’, cet 
ouvrage complète la 
bibliothèque graphique mise 
à notre disposition par le 
compilateur Turbo-C de 
Borland. 

Après une introduction 
rappelant quelques principes 
de compilation, les trois 
premiers chapitres étudient 
les cartes graphiques CGA, 
Hercules et EGA. On y 
trouve en particulier une 
étude sur la possibilité de 
faire fonctionner un 
programme conçu pour une 
carte CGA avec une carte 
Hercules. 

Le chapitre suivant est 
consacré à la gestion de la 
souris par l'intermédiaire de 
l'interruption 33h avec un 
programme en assembleur 
pour définir la forme du 
curseur associé à la souris. 
Ce chapitre ôte tout regret 
concernant l'absence des 
fonctions souris dans la 
bibliothèque Borland. 

Le chapitre V développe des 
fonctions doublant en fait 
leurs correspondantes de la 
bibliothèque graphique 
Turbo-C. Mais cela n'est pas 
sans intérêt. En effet, 
disposant des sources de ces 
fonctions, il est possible de 
les adapter en fonction de 
besoins particuliers et de 
construire d'autres fonctions 
dérivées des précédentes. 
On trouvera donc les sources 
des fonctions d'initialisation 
des trois cartes graphiques 
principales, de retour au 
mode alpha, d'allumage ou 
d'extinction d'un pixel avec 
prise en compte du mode 
XOR faisant défaut dans la 
version 1.5 de Turbo-C (mais 
présente dans la version 2.0), 
de lecture de l'état d'un 
pixel, de tracé d'un segment, 
d'un rectangle, d'un cercle et 
de remplissage d'une zone 
fermée. 

Ces fonctions ne se 
distinguent des fonctions 
Borland que par l'ajout de la 
lettre S devant leurs noms, 
les paramètres restant 


CATHERINE DUVAL 


GRAPHIQUES 
EN TURBO C 


Techniques de programmation 


BEYROLLES 


identiques. L'auteur explique 
comment incorporer ces 
fonctions dans la 
bibliothèque graphique 
standard afin d'en rendre 
l'emploi transparent au 
programmeur. 

Toutes les fonctions 
graphiques se réfèrent à 
l'écran graphique, 
c'est-à-dire au plan composé 
de pixels avec l'origine en 
haut à droite. Ce système de 
coordonnées dépend donc 
étroitement du matériel. Pour 
obtenir une indépendance, il 
faut concevoir le graphique 
dans un système de 
coordonnées cartésiennes, 
avec origine en bas à gauche 
et en unités utilisateur. 

Le chapitre VI est consacré 
au développement des 
fonctions précédentes, mais 
cette fois en référence aux 
coordonnées utilisateur (leur 
première lettre est U comme 
Utilisateur), d'où les fonctions 
supplémentaires USetCoord) 
et USetCoord{). On y trouve 
également deux nouvelles 
fonctions, bsavel) et bload/), 
destinées à sauvegarder sur 
disque une image graphique 
et à la récupérer. Une autre 
fonction Sphere est 
introduite autorisant le 
dessin d'une sphère maillée 
avec inclinaisons variables. 
À partir du chapitre VIII, on 
quitte le domaine des outils 
graphiques pour celui des 
applications. Un chapitre est 
consacré à la représentation 
graphique des fonctions à 
deux dimensions et à 
plusieurs variables à trois 
dimensions. Un autre au 
lissage de courbes, on y 


découvre les méthodes 
polynomiales, pondération 
statistique et critère des 
moindres carrés, analyse de 
régression non linéaire, les 
fonctions spline 
d'interpolation. 

Le dernier chapitre est 
consacré à l'animation, au 
déplacement et à la 
composition d'images. Le 
lecteur a la possibilité de se 
procurer, au prix de 170 F, la 
disquette contenant les 
sources en Turbo-C des 
programmes présentés. Les 
amateurs de graphique en C 
trouveront des 
renseignements pratiques 
pour progresser dans leur 
art. De plus, de petites 
pointes d'humour animent le 
texte de temps à autre. 


Editions Eyrolles, 358p, 
190 F. 


MULTIPLAN, 
ALGORITHMES 
ET CALCULS 
SCIENTIFIQUES 


J.-B. Maraninchi 

et R. Favre-Nicolin 

Encore un livre sur Multiplan. 
Cette fois, il présente un 
aspect assez inédit du 
tableur par son utilisation en 
calcul scientifique. Les 
tableurs sont le plus souvent 
utilisés dans le domaine de la 
gestion mais rien n'empêche 
de les employer pour des 
applications scientifiques et 
même des jeux. 

Bien que pas très épais, ce 
livre présente des aspects 
très intéressants, avec une 
progression pédagogique 
faisant un peu trop souvent 
référence à la disquette 
d'accompagnement (100 F). 
La première partie étudie 
progressivement les 
factorielles ainsi que 
l'inversion d'une chaîne de 
caractères, et la simulation 
d'une pile de données. 


CHI RAYMOND FAVRE-NICOLIN 


MULTIPLAN 


Algorithmes 
et calculs scientifiques 


CR EYROLLES 


La deuxième partie 


s'intéresse aux jeux et aux 


exercices de dénombrement. 
On retrouve ainsi le jour de 
semaine, les bases de 
numération, les tours de 
Hanoï, le jeu de la vie et les 
nombres premiers. À chaque 
fois, il faut bien le dire, le 
lecteur curieux retiendra une 
idée de programmation 
intéressante et réutilisable. 
La dernière partie est 
vraiment la démonstration 
qu'il est possible d'effectuer 
des calculs scientifiques 
complexes avec Multiplan. 
C'est ainsi que sont 
successivement présentés des 
transcriptions d'algorithmes 
de recherche dichotomique, 
de transformée de Fourier 
discrète, de transformée de 
Fourier rapide, de résolution 
d'équations différentielles 
par la méthode de 
Runge-Kutta, d'intégration 
par la méthode de Romberg 
et de calcul de la fonction 
d'Ackermann comme 
exemple du traitement de la 
récursivité. 

Par ses objectifs, ce livre 
présuppose que le lecteur a 
déjà une vision complète de 
Multiplan. || vise en fait à 
présenter des aspects de la 
programmation sous un 
autre jour et constitue un 
outil de formation intéressant 
qui renouvelle les 
présentations algorithmiques 
traditionnelles. Il y a encore 
plus dans ce livre que nous 
ne pouvons que 
recommander. Enfin, une 
bibliographie complète a été 
jointe. 


Eyrolles, 180p, 
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L'éveil des compatibles : 15 PC à 
moins de 10 000 F L'explosion des 
logiciels juniors - Les mémoires de 
masse pour PC. 


compatibles 


N°6 

Carte 286 - Amstrad 1640 - TO16 
de Thomson - PC1 de Commodore 
- Jasmin AT32 de Tran - Tulip PC2 
- Vicki de Victor - Viva el C! 


une disquette avec 
10 logiciels 


Not 
PC2 : Atari prend la carte du PC 
-AT, aube ou crépuscule ? —Agents 


de poche: les mini-terminaux - 


Windows 2. 


a 0 D D 2 D D 2 Re ee 2e mon mo mm on oo Tee + 


10 imprimantes 

à marier f 

: QUI VEUT 
LA TÊTE 

DE LA 5,25” ? 


IBM New 


Auvolant de / 
Turbo Basic ; 


No2 

Impressions sur imprimantes - IBM 
New Look - Qui veut la tête de la 
5"25? Turbo Basic - Les cartes 
graphiques Cartes de séjour pour 
programmes résidents. 


en cause 


N°7 

La galaxie dBase : les substitua- 
bles et les complémentaires —- 
Sanyo 17+ : Baby 286 à petit prix 
-Carte Périscope - Quattro - 
Bourse : l'informatique en cause. 


Secrétariat 
rise 
Dans en 
ce numero 


une disquette 


de programmes utilitaires 


N°12 

Test-match : Tandy 1000HX contre 
Olivetti PC1 - Pomper le minitel : 
un jeu d'adresses - Secrétariat 
high-tech : le futur au présent. 


Veuillez m'adresser, pour 20 F par numéro : 


COMDaUnIEs 


: PC 1912 


disque dur 
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Imprimante Brother M-1709 
-Amstrad PC 1512 disque dur à la 
loupe - Panorama des bases de 
données - Prix étudiés pour étu- 
diants. 


N°8 

Bancs d'essai : R :Base System et 
Sidekick Plus - Amiga 2000: un 
PC compatible amiga - La micro en 
caddie - Portraits-robots de 12 
micro-maniaques. 


ms GRATUITE 
«Hicrosoft WORKS 


quatre oui en un 


N°13 

Microsoft Works : quatre outils en 
un - Zéro code : la gestion de fi- 
chiers sans programmation exis- 
te-t-elle ? Nouveautés : Above Disc, 
Harvard Graphics, Turbo Power. 


N°4 

Tandon PC-X ou l'art de se démar- 
quer - PS/2 8530 : compatible PC 
ou compatible IBM ? - Dix moni- 
teurs sur la sellette - Test : êtes- 
vous doué pour la micro ? 


oise PAO - Logiciels : Excel et 
RapidFile - Match: Thomson 16 
XP-HD contre Amstrad PC 1640. 


N°14 

Bonne fête Mémé : sept logiciels 
de micro édition à l'essai — Lucid 
3D : tableur toujours prêt ! - Lap 
Link, DMS/PC, DocWord et dGE 
-Initiation Basic: menus et pop- 
ups. 


ET ENNEEE 
SA ci CI 


N°5 

Toshiba : deux portatifs - Diconix, 
imprimante à jet d'encre — Mul- 
titech, le compagnon mini AT - 
Modems à la carte - Sprint. 


Débuts: \ 
Byline 
|CTürbo Pascal 4.0 \u 


N 


SoftBurger 


digest de 19 loglolels 


N°10 

Tandon Target: un baby efficace 
-imprimante Nec P2200 - Know- 
ledge Network - Byline - Turbo 
Pascal 4.0 - Softburger : un digest 
de 19 logiciels. 


N°15 
Dossier : Micro portatif, ne partez 
pas sans lui ! Nouveaux : HiCard 2, 
KX Master et Microdraft - Initia- 
tion Basic : multifenêtrage - Trucs 
Dos. 


n°1 On°2 On°3 On°4 On°5 On°6 n°7 On°8 On°9 On°10 On°11 En°12 On°13 On°14 On°15 On°16 On°17 
Pour 25 F le numéro : [n°18 Pour 22 F le numéro : Eln°19 Ein°20 Oin°21 On°22 On°23 
Ula série des quinze numéros pour 225 F Ula série de six numéros pour 100 F 
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Règlement par : Uchèque bancaire Cichèque postal [mandat 
à adresser à: 


Laser Presse, Compatibles PC Magazine, Anciens numéros — 5/7, rue de l'Amiral Courbet 94160 Saint-Mandé. 


| HOUSSES à 
Poussières, cendres, mis sont les ennemis 5 droits vues 
Grâce à cette housse vous protégerez votre ordinateur et éviterez les pro- 
blèmes de panne toujours très désagréables et onéreux. 


AMSTRAD : (clavier + moniteur). 
CPC 464 COULEUR, simili cuir blanc, Réf. 4001... 178 F 
CPC 484 COULEUR, PVC opaque, Réf. 4011... 100 F 
CPC 6188 COULEUR, simili cuir blanc, Réf. 4008... 175 F 
CPC 6188 COULEUR, PVC opaque, Réf. 4018... 100 F 
CPC 464 MONO, simili cuir blanc, Réf. 4003... 178 F 
CPC 484 MONO, PVC opaque, Réf. 4013... 100 F 
CPC 6188 MONO, simili cuir blanc, Réf. 4004... 175 F 
CEC 6188 MONO, PVC opaque, Réf. 4014... 100 F 
DDI 1, simili cuir blanc, Réf. 4008... 75 F 
DDI 1, PVC opaque, Béf. 4018... 80 F 
DMP 8000/3000/3160, simili cuir blanc, Réf. 4006. 90 F 
DMP 8000/8000/3160, PVC opaque, Réf. 4016... 60 F 
PC 1818/1640, simili cuir blanc, Réf. 4007... 180 F 
PC 1818/1640, PVC opaque, Réf. 4017... 180 F 
PCW 8286/8818, simili cuir blanc, Réf. 4008... 880 F 
PCW 8886/8812, PVC opaque, Réf. nn 180 F 


ATARI (clavier) 
ATARI 8280/1040, simili cuir blanc, Réf. 4019, 80 F 
ATARI 8280/1040, PVC opaque, Réf. 4009, 60 F 


FILTRE ECRAN 
Améliore la visualisation de l'écran en supprimant les reflets. Très repo- 
sant pour votre vue. S'adapte très facilement à voue écran per 
fixation velcro. 


TABLE MICRO MAC 


Poste de travail complet, rationnel et efficace. Il permet de travailler sans 
fatigue grâce à une bonne disposition de ses différents plans, grâce aussi 
à sa rigidité, à sa peinture anti-reflets. Sa construction entièrement en 
bois supprime les disfonctionnements dus à l'accumulation de charges 
statiques. Son succès croissant et l'importance des séries ont permis une 
retionnalisation de la production et un prix de vente particulière 
ment intéressant, 

Table micro-mag, Réf. 7001 LELLLLLLELELEEEEEETTTETTTUS 770 F 
DIMENSIONS : 

Plateau 770 X 415 mm. 

J Hauteur hors tout : 790 mm. 

Poids : 30 kg. 

Livrée en kit. 

Emtellage : Carton 870 X 870 X 130 mm. 

Couleur : gris moyen. 

Délai de livraison : 20 à 25 jours. 

. Fort paris et région Parisienne 140 F, province 180 F. 


LE TEsr 


Mines — _— 


FIXIDOC 
Cet accessoire ingénieux vous permettra de visualiser de face vos docu- 
ments et de vous en faciliter la frappe. Fixation par velcro sur le dessus 
de votre moniteur. 


PLtA0e, Re 3008... 15 


DISKFILES 5 


Une grande boîte de rangement n'est pa 
boîte de rangement nçue pour Contenir 5 C 


TAPIS SOURIS 


lement conçu pour l'usage d'une 50 
mousse prolongera la vie de votre souris. 


Tapis souris. Réf, 4010... 38 F 


classement 
précis de G 
Disk 8. Disquettes 9” 1/9, Ré£ 6008, 45 F l'unité 
Diskile 8. Disquettes 3” 1/2, Réf. 8002, 100 F les 5. 
Diskfile 8. Disquettes 8” 1/4, Réf. 8004, 45 F l'unité, 
Diskfile 8. Disquettes 8” 1/4, Réf. 8004, 100 F les 5. 


SUPPORT IMPRIMANTE 80 COLONNES 


Fini les problèmes de papier ”baladeur” qui tombe mal, se déchire... Avec 
un bac alimentation coulissant permettant de remettre du papier sans 
bouger l'imprimante, un bac réception rétractable, un couvercle transpa- 
rent permettant de voir la quantité de papier à tout moment, la possibilité 
de charger le papier par l'avant ou le milieu de l'imprimante, ce support 
imprimante réunit toutes les qualités d'un matériel professionnel à un 
prix "grand public”. 


Support imprimante 80 colonnes. Béf. 5005... 378 F 


ail 


BOITIER DISQUETTES 
Pour ranger vos disquettes. Couvercle 
meture à clef (livré avec deux clefs), ce b 
contenances. 
Boîtier disquettes. 5” 1/4. 100 disquettes. 
Boîtier disquettes 8” 1/4 80 disquettes. 

Boîtier disquettes 3” 1/2 40 disquettes, 


t, intercalaires et fer- 
T eXISIE en plusieurs 


BOITIER DE NETTOYAGE ET DE RANGEMENT 


Boîte a in + Hitastines Mainthe: 
8” 1/4. Réf, 8003... 188 F 
Boîte de rangement + kit nettoyage. Disquettes 


su 88 F 3” 1/8) BEL 0001. LOD 


COLELELEE TELE 


BON DE COMMANDE Je commande 


à retourner accompagné de votre règlement à : 
NEO-MEDIA-SERVICE VPC À 
8-7,rue de l’Amiral Courbet, 94160 SAINT-MANDE 


NOM ES SEM ETOROML SO MEN, 


Tél. : LR ES RÉ De PR HAS. 


Je possède un ordinateur de marque : ............... , , 
EYDO SES ue . O Monochrome [] Couleur be dE te , pi 
Je règle par : * : tarif port au 01/01/89, France 
(B ete bancaire [] chèque postal [l mandat Éd rem Éd pue an 

, port et 
Peer yugigsau vas région parisienne : 140 F, province : 180 F. 


Tous nos envois sont effectués en recommandé Signature : 
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SICOB 
EDITION 
PRINTEMPS 
89 


Du 17 au 22 avril au parc des 
expositions de Paris Nord 
Villepinte, se tiendra le Sicob:; 
l'événement informatique à 
dimension européenne 
comme le veulent ses organi- 
sateurs. Des animations 
annexes prestigieuses sont 
annoncées comme les 1ères 
journées européennes 
d'informatique administrative 
ou le congrès mondial 
organisé par l'Unesco sur 
l'Education et l'Informatique. 
La superficie totale de la 
manifestation occupe 117000 
mètres carrés et les cinq halls 
où se répartissent les 700 
exposants. Horaires: 9h-18h 
30 du lundi au vendredi, 9 h- 
17h30 le samedi. 


DAC RACHETE 
PCoQ 


La firme américaine leader 
dans le domaine des logiciels 
de comptabilité bon marché 
aux Etats-Unis a racheté, fin 
1988, PCSG qui édite entre 
autres le tableur Lucid 3D. 
C'est pourtant par du hard 
que commencera 
l'importation par la filiale 
française du groupe Innelec. 
Il s'agit de la carte Breakthru 
286 à 8 ou 12 MHz qui 
permet à un PC de d'évoluer 
vers un AT à peu frais. 

(1) 48 91 00 44. 


LE NOUVEAU 
PORTABLE 
IÉEE 


Le LT3500 est un AT auton- 
ome à 12 MHz, avec 1 Mo de 
mémoire extensible à 4 Mo, 
un écran bleuté rétro-éclairé 
EGA, et une sortie RGB. Il est 
muni d'un lecteur 1,44Mo et 
d'un disque dur 40 Mo 28 ms. 
Le clavier possède des 
touches de direction 
séparées. || possède en outre 
deux connecteurs d'extension 
(8 et 16 bits), un port série et 
un port parallèle. Il est livré 
avec un batterie et son 
chargeur incorporé. Poids: 8 
Kg. Prix non déterminé. 

IEEE - (1) 45 22 51 CO. 


Drive Letter: D: 
Size 


Dam 


DIFFUSE LES 
PRODUITS 
PETER 
NORTON 


Les produits Peter Norton ont 
désormais un éditeur en 
France. Les amateurs des 
Norton Utilities, Norton 
Commander et du très 
impressionnant Disk Doctor 
pourront disposer de la 
version française vers la fin 
mars 1989. NU: 1000 F ht; NU 
advanced edition: 1500 F: 
Norton Commander: 890 F: 
Guides: 1000 F; et Demo Il: 
1950 F ht. 

FRAME - (1) 47 7277 77. 
Stand Sicob 5EG5024. 


+ finalyzing File Allocation Tables 
Analyziug Disk Stracture 


Physical Charac 
Drive Nunber 
Heads 

Cylinders 
Secters: 

ing Head 


Ending Head: 8 
Ending Cylinder: 


D Après notre écran 14'' couleur multisynchrone, nous vous pro- 
posons TROIS NOUVEAUX PRODUITS: 
Le TLVI4 est un écran 14 blanc papier, traité antireflet 
compatible VGA (31,5 KHz). 

e Le VGA31 est un écran 14'’ couleur, traité antireflet 
compatible VGA (31,5 KHz) avec un pas de 0,31 mm. 

° Le TLMI4 est un écran 14’ blanc papier traité antireflet 
multisynchrone (de 15 à 38,5 KHz). 

Re Ces écrans sont compatibles VGA, MCGA, EGA, CGA,MDA 

D et HERCULES avec résolution de 720 x 480. Le TLM14 offre une 

a résolution 1024x768 compatible avec les modes 8514/A et 


MACINTOSH. 


B>Pour améliorer notre S.A.V., nous vous proposons la 
‘Garantie Totale 72” Tousles produits que nous commer- 
cialisons bénéficient de cette garantie qui vous assure un dépan- 
nage sous 72 heures ouvrées sur le territoire national. Cette 
garantie est assurée par IMPAQ qui met à votre disposition 8 


a 


D CONTROL RESET distribue la gamme EXPERT. 

La gamme EXPERT bénéficie d’un label de qualité supérieur aux 

clones traditionnels. Composés de sous-ensembles sélection- 

nés par notre en e d'ingénieurs, parmi les plus grandes mar- 
ues (WESTERN- IGITAL, MITSUBISHI, R DIME, CHERRY, 

INTEL...). Ces ordinateurs Vous apporterons la qualité et la fia- 

bilité que l'on peut exiger de la technologie actuelle. 


La gamme EXPERT est garantie 2 ans 

pi EXPERT PRO 286 : la gamme EXPERT 80286 existe en E 
tation DESKTOP (PRO286D) et VERTICALE (PRO2861). Cof- 
fret ergonomique avec affichage numérique de la vitesse d'hor- 
loge. Alimentation à découpage 200 Watts avec filtre incor- 
poré. Carte mère TURBO cadencée à 16 MHz avec 1 Mo de 


pouces monochrome blanc papier multifréqu 

CGA, HERCULES et VGA. Ports série RS232 et port parallèle 
CENTRONICS. Clavier AZERTY étendu de 102 touches 
CHERRY. Souris graphique haute résolution 350 D 
avectapis antistatic et logiciels Driver. MS DOS avec 
Nombreuses options disponibles. Ecran EGA, multisynchrone, 
Disque haute capacité, lecteur 3,5 pouces, imprimantes. 


PRO286D Version DESKT 21990F 
PRO286T Vers 


RE TA 


CONTROLRESET et la Société IMPAQ vous propose 
des contrats de maintenance sur site adaptés à vos 
besoins. Disponibles sur toute la France, pendant ou 
après la garantie, à partir de 1 500 FHT 


(1779 F TTC) 


OP 
ion VERTICALE... 26990F 


ii: 


et 


AVRIL 89 


PROMOTIONS 


STREAMER 40 à 80 Mo avec logiciel en français, 
REF. : ST80 3 F2580F HT 

CARTE EGA Multimode, carte courte avec 256 Ko, 
REF. : CEGA.….… 1594 1341FHT 
(1590 F TTC) 


TABLETTE À DIGITALISER, TITAN, 12x12", 


modèle professionnel, 
REF. : TAB2............ K) F 2 943FHT 
(3490 F TTC) 


IMPRIMANTE GRAPHIQUE, 80 col., 135 cps, 


qualité courrier, 
EF. : CP80....… 1594 1341F HT 
(1590F TTC) 


IMPRIMANTE LASER OKI..12240F 10 960 F HT 
C'est possible en profitant de notre (12996 F TTC) 


promotion SETAA comprenant : 
1 ordinateur 80286 avec 512 RO dede 7570F 
1 écran et carte EGA LC 4 POSE EEE 
1 disque dur de 60 Mo... rs 
1 Multifonction et clavier 102 +... trier 


1 DOS 3.20 avec manuels. 590F 
1 IMPRIMANTE LASER OKI... 14 F 12996F 
1 interface émulation et extension 384 Ko... 4744F 


l’ensemble... 


ennsheser 39629F 37990 F TIC 


Vous êtes passionné d'informatique | 


Vous avez l'esprit d'entreprise | 
… Alors rejoignez vite le réseau CONTROL RESET. 


Contactez M. GINIBRE au: 


(1) 45 22 51 00 


e de boutiques CONTROL 
RESET dans les villes d'Amiens, Angoulême, Nice 
et Bayonne. 


Ouverture prochain 


PORTABLES 


Présentées en coffret portable permettant 
l'intégration de 5 cartes additionnelles, les 
séries CX/CA et PX/PA comprennent en 
standard : coffret portable ABS + Ecran + 
Alimentation 180 W, carte mère TURBO 
(sans Ram), multifonctions (RS232 / Paral- 
lèle / Horloge), carte écran CGA, lecteur de 
disquettes et disque dur, (Poids en ordre de 
marche : environ 8 kg). 


PX88 8088, lecteur 360 K, 
disque dur 30 Mo 

PA286 80286, lecteur 1,2 Mo, 
disque dur 20 Mo 

PA386 80386, lecteur 1,2 Mo, 
disque dur 20 Mo 


CX88 8088, lecteur 360 K, 
disque dur 30 Mo 


CA286 80286, lecteur 1,2 Mo, 
disque dur 20 Mo 

CA386 80386, lecteur 1,2 Mo, 
disque dur 10 Mo 


IMPRIMANTES 


Toutes nos imprimantes sont qualité courrier, friction / 
fraction, compatibles IBM* et graphiques. 


[| RER |  DESIGNATION 


A 


CP80 80 col/135 CPS 

M | cpico 80 col/ 160 CPS 
CP480 80 col/480 CPS 4 590 F 
A | 1aso 80 col./ 135 CPS/24 aiguilles 3 990 F 
T LQ80S 80 col. / 180 CPS /24 aiguilles 4 290 F 
CP200 132 col. / 160 CPS 3 790 F 
R CP480L 132 col. /480 CPS 6 650 F 
CP600 132 col. / 380 CPS / multipolices 11 790 F 
| LQ200 132 col. / 180 CPS /24 aiguilles 5 990 F 
BAC80 Bac feuille à feuille / LQ80S 2 290 F 
C | Bac200 | Bac feuille à feuile/L@200 3 990 F 
I BAC600 Bac feuille à feuille / CP600 3 990 F 
RB80 Ruban pour SAKATA SP1200 85 F 
E RB160 Ruban pour CP80, CP160, CP480 120 F 
RBQ80 Ruban pour LQ80 150 F 
L RB200 Ruban pour CP200 150 F 
RB600 Ruban pour CP600 210 F 
L | RBQ200 | Ruban pour LQ200 270 F 
DTSM Data switch pour 4 imprimantes 290 F 
E DTSA Data switch automatique pour 4 ordinateurs 1490 F 
S CBLPRL Câble parallèle blindé type IBM 160 F 
CBLDTS Câble // blindé pour data switch 160 F 
LISTI1 2000 feuilles de listing 11 pouces 220 F 
LISTI2 270 F 


2000 feuilles de listing 12 pouces — (A 


ÏTRE | DESIGNATION 
| LASER | Laser OKI, 128 Ko, sans interface Led 
Interface émulation HP Il parallèle 
Interface émulation HP Il série 
Interface émulation IBM parallèle 
Interface émulation QUME parallèle 


LV384 Cartouche extension mémoire de 384 Ko RAM 
LV1500 Cartouche extension mémoire de 1,5 Mo RAM 
. LV2500 Cartouche extension mémoire de 2,5 Mo RAM 


Cartouche police de caractère PRESTIGE ELITE 
Cartouche police de caractère LETTER GOTHIC 
Cartouche police de caractère LEGAL COURRIER 
Cartouche police de caractère TMS ROMAN 


Second bac de 550 feuilles 
Réceptable avec retournement de feuilles 

Câble parallèle 

NATHALIE Ill, traitement de texte orienté PAO 
15 polices téléchargeables, TIMES, SYMBOLES 
32 polices téléchargeables, TIMES, SYMBOLES, 
HELVETICA 

Boîte de toner, 6 cartouches 

Kit 1 20000 copies (tambour) 

Kit 2 10000 copies (collecteur et loupe) 


LAPTOPS 


Une gamme complète de portatifs LAPTOP, 
alliant la qualité à la performance. Du LX88 
(8088 autonome LCD/CGA) au LT3500 
(80286 autonome CCFT/EGA), 

nous répon dons à tous 
vos besoins. 


Extension [Mo) 
Lecteurs (Ko) 
Dur (Mo) 
Vitesse (ms) 
Slots 

Bus 

RS 232 
Parallèle 
RGB 

FDD 

Poids (kg) 


* Prix TTC 

OPTIONS LAPTOP 
SAV Housse de transport 700 F 
FD12L Lecteur 1,2 Mo externe... 2700 F 
LTTEL  Modeminterne V21/V22 4190 F 
EXTBOX Coffret externe pour LT3200. 2 640 F 
VLT2 Extension 2 Mo pour LT3200 14 900 F 
TRANS Câble + soft de transfert... 990 F 
CABLES 

CBLPRL : Parallèle......2.40.12 160 F 
CBLDTS // pour Data Switch... 180 F 
CBLFD1 Contrôleur type enfichable … 70 F 
CBLFD2 Contrôleur type encartable 70F 
CBLFD3 Contrôleur 3,5 pouces... 70F 
CBLHD Disque dur (2 nappes)... 70 F 
CBLSS Deuxième port série 50F 
CBLSAT Adaptateur DB9 - DB25 160 F 
CBLMIM MINITEL - RS232............. 290 F 


ns 
nn ere een à 
en nn nn 
on 
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DESKTOPS 


Présentée en coffret de table, la série TX/AX 
existe en version XT*/AT*/386*. Elle 
comprend en standard : coffret métal, ali- 
mentation 165 W, clavier, carte mère 
TURBO (sans Ram), carte écran CGA + port 
parallèle et lecteur de disquettes. 


REF [DESIGNATON | Prix 
KES | 6098, leceur 360K |_2750r] 
FAX 286 | 80206 leur L2Mo|_ 5790] 
[AX 386 [80206 lose Lao] | 


Prévoir 256 K [V 256) pour TX88, 512 K (2xV 256) 
pour AX286, 2 Mo [V 2000) pour AX386. 


MONITEURS 


TLD14 14’ ambre bifréquence 

TRANSBO SE Énerenns 1140F 
TLD14B 14’ PWhite bifréquence 

720XX08D 1290F 
TLT14  14/’ PWhite trifréquence 

(ESA Sa renne 1490F 
TLMI4 14’ PWhite 

multisynchrone.….….…... 3590F 
TLVI4 14’ PWhite VGA 

(720X 480) mue 1490F 
CLRI14 14’ couleur 640x200 … 2 490F 
EGA39 14’ EGA (pitch 0,39)... 3 390F 
EGA31 14’’ EGA (pitch 0,31)... 3680F 
VGA31 14’ VGA (pitch 0,31)... 3990F 
MSYNC 14’ multisynchrone 

DUO XOQO etes 4990F 
KITEGA Ensemble EGA 39 + 

carte EGA.. 13.41 4990F 
MBS1T Base Orientable pour 

MONITOUr rares 100F 


GARANTIE/MAINTENANCE : 


Tous nos ordinateurs sont garantis 
1 an pièces et main-d'œuvre. La 
maintenance sous garantie est 
assurée par IMPAQ sur tout le ter- 
ritoire national avec une Hot-Line 
technique à votre service. Dépan- 
nage assuré sous 72 heures 
ouvrées. 


_ mms 


STATIONS DE TRAVAIL 


Présentée en coffret vertical, la série TW 
existe en version XT‘/AT*/386*. Elle com- 
prend en standard : coffret vertical, alimen- 
tation 220 W, clavier, carte mère TURBO 
(sans Ram), carte écran CGA + port paral- 
lèle. port RS 232, lecteur de disquette et 
disque dur. 


DÉSIGNATION 


multifonctions 


80286, lecteur 1,2 Mo, dur 20 Mo, installé, 


multifonctions 


80386, lecteur 1,2 Mo, dur 20 Mo, installé, 


Prévoir 256 K (V256) pour TW88, 512 K (2xV256) pour TW286, 2 Mo (V2000) pour TW 386. 


CONFIGURATIONS 


Les configurations ci-dessous comprennent 
les versions de base (TX, AX...) ainsi que 
différentes options (cartes E/S, moniteurs, 
imprimantes.) correspondent aux modèles 
le plus souvent demandés. 


Ecran 14” mono 


Ecran Karte EGA 31] — | — | Oui 
Ecran/Carte 
Multisynchrome 


Disque Dur 20 Mo, - 


Disque Dur 40 Mo 


| Oui | Oui | Oui | 
PRIXTARIF  |7660 | 8500 | 9290 |12960 | 12290 25560 


NOUVEAU 


Configuration LASER : SET4A, 1 ordinateur - 


80286 avec 512 Ko extensible, 1 écran et 
carte couleur EGA 31, 1 disque dur de 
60 Mo, 1 Multifonction, 1 clavier 102 tou- 
ches, 1 DOS 3.20, 1 Imprimante LASER 
avec interface HP Laserjet Il et 512 Ko de 
mémoire. 


39629F 


37629F 


OPTIONS 


Les prix de ces références comprennent le montage 
et le test des options. Dans certaines configurations, 
ilest nécessaire de supprimer des éléments pour des 
raisons de conflit. Le prix en tient compte. 


vVé6a Montage de 64 Ko (9x MM6415)....... 470F 
V256 Montage de 256 Ko (9 x MM25612)...  890F 
V2000 Montage de 2 Mo pour 80386 9900F 
VMAXI Nouveau mini-coffret .…............. … 1000F 
VMB16 Carte mère 16 MHz pour 8028 1200F 
VCAS Clavier AZERTY 102 CHERRY 120F 


VCLRMG Carte CGA + Hercules … 


VCEGA Carte EGA multimodes.… 
VCVGA Carte VGA multimodes 
VCMIO Carte multifonction pour 8 
VATMIO Carte série (80286 et 80386) 410F . 


VFD2X Disque dur 21 Mo pour 808 
VFD2A Disque dur 21 Mo (286 et 386) 
VFD3X Disque dur 32 Mo pour 8088 
VFD4A Disque dur 40 Mo 

VFD4S Disque dur 45 Mo/ 

VFD7A 

RFD3A 

RFD4A 

RFD4S 


DOS32 MS-DOS 3.20 
DOS33 MS-DOS 3.30 


Nombreuses options disponibles. Contactez-nous. 


SOURIS-TABLETTES 


TAB] Tablette 12’ x 12’ GENIUS* 3590F 
TAB2 Tablette 12’’x 12” TITAN* 
JSKIBX Joystick autocentreur 
MOUSE Souris résolution 200 DPI 
Souris + support + tapis 
Souris haute résolution 
111MS Clavier azerty + Souris incorpor 
PAD Tapis pour souris... 
Support et rangement souris . 
SCAN Souris scanner avec soft 
DAO1 Soft de DAO 
PAOI Soft de PAO pour SCAN …. 
OCRI Soft reconnaissance caractères …........... 
Ensemble : SCAN + XMOUSE + 

TAB2 + PAOI + OCRI 


DISQUES DURS 
LECTEURS 


DISQUES DURS 


FD20M 21Mo/60ms 
FD30M 32Mo/60ms 
FD40M  40Mo/60ms 
FD40S  45Mo/25ms 
FD60M  60Mo/60ms 
FD70M 71Mo/25ms 8 99 

BUSY20 Carte D. dur 21Mo/XT. 2 790 F 
BUSY30 Carte D. dur 32Mo/XT 2 990 F 
FD2X KIT dur 21 Mo+carte. 2 490 F 
FD3X KIT dur 32 Mo+carte. 2 790 F 


LECTEURS MITSUBISHI * 


FD5J 360 Ko/5’’1/4........... 690 F 
FD12 1,2 Mo/5’'1/4 890 F 
FD3S 720 Ko/3’'1/2... 890 F 
FD3D 1,44 Mo/3''1/2........... 990 F 


CARTES 
D'EXTENSION 


CARTES MERES 


XTMB 


Turbo type XT sans Ram ……. 
ATMB12 Turbo type AT sans Ram. 2390 F 
ATMB16 16MHz type AT sans Ram. 3 590 F 
386 MB Turbo type AT 386 sans Ram. 8 590 F 


CARTES MEMOIRES 


C1512 512 Ko pour XT sans Ram …. 490F 
CRAM 2,5 MB pour AT sans Ram. 990 F 
CMM  Multifonction+3 MBsans Ram. 550 F 


BOITIERS MEMOIRES 
<50 <100 <1000 


M4464 4464... 196F 188F 180F 
M44256 44256 420F 415F 410F 
MI1000 411000... 450F 440F 430F 


CARTES ECRANS 


CLRG  CGA + port//........ 490 F 
CMNG Mono Hercules* 
File (s|s 0) map tt 580 F 


CLRMG CGA + Hercules + 


CL BR MUR 680 F 

ceGA ÉGA 640x380 1 690 F 
CVGA VGA 800x600 2 880 F 
CLCD Graphique écran LCD 990 F 
CARTES CONTROLEURS 
XTFD Disquettes pour XT*. 165 F 
ATFD Disquettes pour AT*. 350 F 
COPY  Duplication de 

disquettes... 690 F 
CHDX DD MFM pour XT* … 650 F 
CRLLX DD RLL pour XT* 850 F 
CRLLA DD RLL pour AT* 1750F 
FDHD Disquettes + DD 

ROUL'AT EEE 1190 F 


CARTES ENTRÉES-SORTIES 


CPRL Interface parallèle … 150 F 
C1232 interface RS 232... 230 F 
CMIO Multifonction pour XT 490 F 
ATMIO Multifonction pour AT 360 F 
CGAME Interface joysticks.…… 205 F 
CLOCK Horloge pour XT...... 280 F 
CARTES 


PROGRAMMATEURS 


EPRI Eproms - 1 support. 990 F 
EPR4  Eproms- 4 supports. 1 490 F 
EPRIO  Eproms- 10 supports 3 260 F 
EPRI6  Eproms- 16 supports 5 800 F 
CPAL alsrimannennm 2 990 F 
C8048 8048/8049... 


CPROM Proms 


CTEST  Eproms + test 2 690F 

FULL EPR1+CPAL+C8048 
+CPROM+CTEST.… 5 400 F 

ERASE  effaceur d’Eproms….….… 1190 F 


COFFRETS 
CLAVIERS 
ALIMENTATIONS 


570 F 


111B Coffret métallique pour XT*. 
SMALL Coffret mini pour XT/AT* …. 690 F 
11ITW Coffret vertical pour XT/AT* 1 990 F 
111CA Clavier azerty 84 touches. 
111CAS Clavier 102 t. CHERRY …. 
111MS Clavier avec ‘Trackball’. 1 290 F 
DRAW Tiroir pour clavier... 590 F 


PS150 Alimentation 150/160 W … 540 F 
PS200 Alimentation 220/250 W.. 1150 F 


MODEMS 
MULTIPOSTES 


CARTES MODEMS 
PCTEL VANNES 1150F 
PCTALK  V23 + répondeur. 2 490 F 
PCI1200  V21, V22, V23..... 2 590 F 
PC2400  V21/V22/V22 bis. 3 490 F 
LT1200 Coffret V21,V22,V23 3 490 F 
COMM Soft de 

communication. 580 F 
COMM2 Soft de 

communication 2 … 790 F 
COMM3 Soft de XMODEM/ 

KERMIRES ETS 990 F 
SERV Logiciel serveur …. 580 F 
CBLMIN Céble minitel.…..... 290 F 
CBLTEL Câble minitel+ soft. 700 F 
MAIL Soft pour mailing... 990 F 
TRANS Câble + soft 

transfert 990 F 


CARTES MULTIPOSTES 


LINKC 8088 / CGA 4 600 F 
LINKH 8088 / Hercules* . 4 930 F 
LINKE 80286 /EGA 8160 F 
LK640 640 Ko pour 

NE Te ie 3 850 F 


Toutes ces cartes sont livrées sans RAM. 


ONDULEURS-STREAMERS 


ONDULEURS 


UPS250 Onduleur 250VA. 
UPS350 Onduleur 350VA. 
UPS550 Onduleur 550VA. 2 
UPS1000 Onduleur 1000VA 5 990 F 


STREAMERS 


ST80 Interne de 40 à 80 Mo... 3 060 F 
EXST Adaptateur externe... 1690 F 
CSTX Carte contrôleur seule... 1 390 F 
DC2000 Cartouche de 40 Mo... 


*Prix TT.C. Marques déposées, photos non 
contractuelles, nous nous réservons le droit : 
d'apporter toutes modifications susceptibles 
d'améliorer la qualité de nos produits. 


DISQUETTES 


<1000 > 1000 
2,8 2,6 
10 3,2 3,1 
MACI 3/’1/2 SFDD par 
(A ST 7; 


10 
MAC2 3'' 1/2 DFDD par 
WEST 9,6 9,3 8,9 
Toutes les disquettes sont livrées avec pochettes 
stickers et étiquettes. 


MmCTAN 
AK 


<100 < 1000 >1000 


MF2D. 3” 1/2 DFDD 1,9 116 113 


Les disquettes GOLDSTAR sont garanties à vie et 
certifiées 100 % sans erreur. 


NOS PROMOTIONS DISQUETTES : 
KIT7S LAS 5’ 1/4 SFDD 


KIT7D 
+ TH177 
. Soit la disquette 
KIT4S Kit 50 disquettes 5/°1/4 SFDD + 
TH177 
Soit la disquette 
Kit 50 disquettes 5/°1/4 
DFDD+TH177 
Soit la disquette 
KITMCI Kit 20 disquettes 31/2 
SFDD+TH172 
Soit la disquette 


KIT4D 


KITMC2 Kit 20 disquettes 3/1/2 
DFDD+THF172 
Soit la disquette 


D. — 


. 
5 disquettes 5’’1/4.... 


TH168 15F 
TH169 10 disquettes 5’’1/4.. 25 F 
TH174 100 disquettes 5’’ 1/4 99 F 
TH177 130 disquettes 5’’ 1/4 195 F 
TH178 120/150 5°’ 1/4 (Tiroir). 210 F 
TH175 10 disquettes 3’’1/2.... 25 F 
TH172 40 disquettes 3’’ 1/2... 130 F 
TH176 90 disquettes 3’ 1/2... 150 F 


*Prix T.T.C. Marques déposées, photos non 
contractuelles, nous nous réservons le droit 
d'apporter toutes modifications susceptibles 
d'améliorer la qualité de nos produits. 


LIBRAIRIE 


Nous vous proposons tous les livres PC de 


Quelques exemples : 


MICRO APPLICATION. Guide SOS PC-TOOLS 99 F 

Catalogue sur simple demande. VIRUS : la maladie des ordinateurs ….149 F 
Le grand livre de WINDOWS... 199 F 

Tous les titres sont disponibles sur stock. Le grand livre du MS-DOS 40... 199 F 

CONTROL RESET a sélectionné pour vous, Quelques exemples : 

chez les plus grands éditeurs, des LOGI- TIMEWORKS PUBLISHER PC LITE 490 F 

CIELS puissants à des prix imbattables. 9 


MICROSOFT, ID SOFT, BORLAND, EBP, 
MMC, TIMEWORKS, OLITEC, SOFTY, 
SIMA, PFS, SYSTEME EOLE… 


Nombreux autres logiciels disponibles sur 
simple demande. 


LE RÉSEAU DES BOUTIQUES CONTROL RESET 


. 15 ° 13 MARSEILLE 

Près de la Porte de Versailles 1, rue Caisserié 

2 ENS 13002 Marseille 

UE Us 91 56 64 88 - Tx: 403 938 

1)48 425 10h-19h du lundi au vendredi 
user 10h-14h le samedi 

Métro : Vieux Port 
° 25 ON 


+ PARIS 006 Besmgon 
Près de la te de Vincennes à 81 54 


8 ao ao ou 
, Tue g 
4346 15 18 28100 Dan. 
le mard 
+ PARIS 8 + 33 BORDEAUX 
par 5, rue Ravez 
38, rue de Turin 000 
8 Paris 56 44 47 33 
{ 45 22 51 00 9h30-12h30 
19h du au samedi 14h00-19h00 
Métro : Place de Cichy et Liège | Fermé le ind 


+ 35 RENNES + 67 STRASBOURG 
Centre commerdal Beau-Soleil  A-300 m de la gare 
35510 Cesson-Sévigné 80, il 
99 83 44 18 67000 S g 
10h-12h30/14h 88 75 56 88 
19h. Fermé le lundi Fax : 88 93 29 80 
10h-19h du mardi au samedi 

+ 40 AIRE-SUR-ADOUR 
Entre Pau et Mont-de-Marsan 
30, rue Gambetta e 69 LYON 
40800 Aire-sur-Adour Près de la Piscine du Rhône 
58 71 85 40 CAL Dm Fig A en 
10h-13h/14h-19h 78 

is CU 

en semaine 

Fe L- Vies 9h-12h le samedi 
0354782 
10h-12h/14h-19h s He das 
vs on 
+ 64 PAU É Tix: 310 473 
près de él des Impôs  Qh-12h/14h - 19h en semaine 
64000 Pau 9h-12h le samedi 
59 27 10 99 
10h-13h/14h-19h 


BON A DÉCOUPER A RETOURNER A : 


CONTROL RESET PARIS 8: - 


Nom 


34-38, rue de Turin - 75008 PARIS 


Adresse 
Code postal L__1 1 | |] Ville 


Pour accélérer le traitement de votre 


SIGNATURE 


commande, nous vous invitons à joindre les frais de 
port avec règlement. Forfait port et emballage 
jusqu'à 5 kg: 55 F TTC. Plus de 5 kg, contactez-nous. 


Tél. : (1) 45 22 51 00. 


ACTUALITES 


l'informatique de pointe du TEXTILE 


CALECONS 


INTELLIGENTS ? 


Orli vient de lancer un 
produit visant à réduire les 
coûts relatifs à l'équilibrage 
permanent des ateliers de 
production. Mis au point par 
la société Synaptic, ce 
logiciel utilise toutes les 
techniques liées aux systèmes 
experts. Orli le propose en 
deux versions, l'une 
totalement autonome, l'autre 
intégrée dans le progiciel 
Orlilap. Dans les deux cas, il 
fonctionne sur PC 
compatible. 

Orli — 5, rue Brison 

42300 Roanne. 

Tél. :(16) 77 68 12 88. 


URGENCE 
INFORMATIQUE 


Le groupe IEEE/ Control 
Reset vient de signer deux 
contrats de maintenance 
avec Impaq permettant un 
dépannage sur le territoire 
national sous soixante-douze 
heures. 

Ce nouveau service 

« Garantie Totale 72 » est 
également offert aux 
possesseurs d'ordinateurs et 
périphériques IEEE sous 


et de l'HABILLEMENT 


garantie. De plus, Impaq 
propose des contrats de 
maintenance sur site, à partir 
de 1 500 F ht. 

Import-Export Nouvelle — 
ZI, 5, rue Marcel-Paul 

95870 Bezons. 

Tél. :(1) 39 47 35 07. 


BOITIER 
MODEM . 
MINIATURISÉ 


À l'occasion du Salon 
Resocom, Timatic propose un 
boîtier modem miniaturisé, le 
DB 800 V 23. 

De la taille d'un paquet de 
cigarettes, il fonctionne en 
220 V ou avec une pile de 

9 volts pour dix heures 
d'autonomie. Il est 
compctibles Hayes, et vaut 

1 990 F ht. 

Timatic — 2, rue des Bourets 
92150 Suresnes. 

Tél. :(1) 47 28 62 80. 


AT D'INTER 


COMPOSANT 


Faisant partie de la gamme 
AT d'Inter Composant, le 
Baby AT possède une 
carte-mère 12 Mo avec 

640 ko RAM, un lecteur 5,25" 
1,2 Mo (2° lecteur en option), 
une carte contrôleur de 
floppy et de disque dur, une 
carte monochrome 
graphique, une sortie 
imprimante 8 slots avec un 
clavier 102 touches. Il est 
disponible pour 8 660 F ht. 
Inter Composant — 

51, rue de la Vanne 

92120 Montrouge. 

Tél. :(1) 46 55 80 24. 

Stand Sicob 3E3059 


PRIX 
MANNESMANN 
TALLY 


La Fondation Mannesmann 
Tally Informatique a décerné 
le prix Mannesmann Tally à 
Jean-Michel Truong pour son 
roman Reproduction 
Interdite. La bourse liée à 
l'intelligence artificielle, la 
Bourse Mannesmann Kienzle, 
a été remise à l'équipe de 
Jean Sallantin (CRIM) pour 
son projet Protéia. 


Fondation Mannesmann 
Informatique — 249, rue 
Saint-Jacques 75005 Paris. 
Tél. :(1) 46 34 60 60. 
Stand Sicob 5M5071 


RETRAITE 
STRATEGIQUE 


Softpublishing abandonne 
l'édition des utilitaires 
Norton en français, et prend 
la distribution de PC Tools 
Deluxe. Fortement attaqué 
par PC Tools Deluxe, puis 
bientôt par Magellan de 
Lotus, les utilitaires Norton 
souffraient d'un accord par 
trop déséquilibré, et 


£ 


Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K. Adaptateur graphique : MDA, CGA, HERCULES, PLANTRONICS, 
COLORPLUS. 2 slots d'extension Sorties : série (RS 232 C, parallèle, vidéo, lecteur 
exteme 1 lecteur 5“1/4, 360 K MS DOS 3.21, utilitaires DOS, GW BASIC, MANAGER. 


Moniteur 12”, monochrome, Hercules/CGA 3.990 F. T.T.C. 


THOMSON TO16 PC COULEUR 


16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Adaptateur graphique : MDA, CGA, HERCULES, PLANTRONICS, 
COLORPLUS. 2 slots d'extension Sorties : série (RS 232 C), parallèle, vidéo, lecteur 
exteme 1 lecteur 5“1/4, 360 K MS DOS 3.21, utilitaires DOS, GW BASIC, MANAGER. 


Moniteur 14°, couleur CGA 4.990 F. T.T.C. 


THOMSON TOI6 PC 
MONOCHROME AVEC 

DISQUE DUR 

Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Disque dur FILE CARD 20 Mo Adaptateur graphique : MDA. CGA, 
HERCULES, PLANTRONICS, COLORPLUS. 2 slots d'extension Sorties : série (RS 


23 C), parallèle, vidéo, lecteur externe 1 lecteur 5“1/4, 360 K MS DOS 3.21, utilitaires 
DOS, GW BASIC, MANAGER. Moniteur 12”, monochrome, Hercules/CGA 


6.590 F. T.T.C. 
THOMSON TO16 PC COULEUR 
AVEC DISQUE DUR 


Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Disque dur FILE CARD 20 Mo Adaptateur graphique : MDA, CGA, 
HERCULES, PLANTRONICS, COLORPLUS. 2 slots d'extension Sorties : série (RS 
232 C), parallèle, vidéo, lecteur externe 1 lecteur 5“1/4, 360 K MS DOS 3.21, utilitaires 
DOS, GW BASIC, MANAGER. Moniteur 14”, couleur CGA 


7.590 F.T.T.C. 


TO16 PC MONOCHROME 


THOMSON TO16 PC-MOPEM 
MONOCHROME 


Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Modem intégré et logiciel KX COM 2 Adaptateur graphique : MDA, 
CGA, HERCULES, PLANTRONICS, COLORPLUS. 2 slots d'extension Sorties : série 
{RS 232 C), parallèle, vidéo, lecteur exteme 1 lecteur 5“1/4, 360 K MS DOS 321, 
utilitaires DOS, GW BASIC, MANAGER. Moniteur 12”, monochrome, Hercules/CGA 


4.290 F. T.T.C. 
THOMSON TO16 PC-M COULEUR 


Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 477 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Modem intégré et logiciel KX COM 2 Adaptateur graphique : MDA, 
CGA, HERCULES, PLANTRONICS, COLORPLUS. 2 slots d'extension Sorties : série 
(RS 232 C), parallèle, vidéo, lecteur exteme 1 lecteur 5“1/4, 360 K MS DOS 3.21, 
utilitaires DOS, GW BASIC, MANAGER. Moniteur 14”, couleur CGA 


5.290 F. T.T.C. 
THOMSON TO16 XP 


MONOCHROME 


Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Adaptateur graphique : MDA, CGA, HERCULES, PLANTRONICS, 
COLORPLUS. 4 slots d'extension Sorties : série (RS 232 C), parallèle, vidéo, lecteur 
externe 2 lecteurs 51/4, 360 K MS DOS 3.21, utilitaires DOS, GW BASIC, MANAGER. 
Moniteur 12”, monochrome, CGA, Hercules/CGA 

5.890 F. T.T.C. 
THOMSON TO16 XP 
COULEUR 
Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux 
vitesses : 4,77 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Adaptateur graphique : 
MDA, CGA, HERCULES, PLANTRONICS, 
COLORPLUS. 4 slots d'extension Sorties : 
série (RS 232 C), parallèle, vidéo, lecteur 
exteme 2 lecteurs 5*1/4, 360 K MS DOS 321, 
utilitaires DOS, GW BASIC, MANAGER. 
Moniteur 14”, couleur, CGA 


7.190 F. T.T.C. 


TO16 PC-M COULEUR 


THOMSON TO16 XP, EGA, DD 


Microprocesseur 16 Bits 8088-1 à deux vitesses : 477 et 10 Mhz. 512 K de RAM 
extensible à 768 K Disque dur 20 Mo Carte couleur EGA Moniteur couleur 14“ EGA, 
grande marque Adaptateur graphique : MDA, CGA, HERCULES, PLANTRONICS, 
COLORPLUS. 4 slots d'extension Sorties : série (RS 232 C), parallèle, vidéo, lecteur 
exteme 1 lecteur 51/4, 360 K MS DOS 321, utilitaires DOS, GW BASIC, 


MANAGER 12.290 F. T.T.C. 
OPTIONS 

Carte disg@f®”"dur FILE CARD 20 Mo, testée et formatée, pour PC et 
CONPARUS :..... HA NLRE 2.790 F.T.T.C 
Lärie disque dur FILE CARD 32 Mo, testée et formatée, pour PC et 
COMSSNRRR il. suomi 3.390 F. T.T.C. 


Carte EGA, définition 650 x 350 avec RAM 256 Ko, pour PC el 
compatibles 1.595 F. T.T.@. 
Moniteur 14*, EGA, grande marque, définition 650 x 350 PC et 
COM: ste à do alu aa 3.290 ET.T.C. 
daprimante PANASONIC KXP.PET, 120 cps, 
Inictiomdsagtion T:440 F. T.T.C. 


Souris, lecteur 3”1/2, etc... 
Nombreux articles en stock, 
CONTACTEZ-NOUS 


merrentia 


A TERRE te: 


‘ 


ACTUALITES 


mettaient en danger le 
développement d'un support 
cohérent pour les réseaux de 
distribution et les utilisateurs. 
PC Tools Deluxe est proposé 
pour 717 Fht. 
Softpublishing — 

Tél. : 43 34 97 35. 


MAITRISEZ VOS 


G21 lance sur le marché une 
gamme de logiciels Te/mail, 
logiciels de télémarketing 
direct. Ils permettent la 
capture d'adresses dans 
l'annuaire électronique, la 


saisie manuelle de fichiers, la 
sélection dans la base de 
données, puis l'édition des 
adresses et l'impression des 
mailings. 

@ La version junior, 490 F ht, 
utilise le modem de votre 
minitel 1B qui se connecte à 
votre ordinateur par le câble 
fourni avec le logiciel. 
Telmail Junior réalise les 
fonctions suivantes : 

— capture d'adresses dans 
l'annuaire électronique, ou 
saisie manuelle des fichiers 
ou importation depuis 
DBase, Wordstar ou depuis 
tout autre gestionnaire 
ASCII ; 

— mise à jour automatique 
des codes postaux du 

fichier ; 

— impression d'étiquettes de 
fichiers capturés ; 

— gestion de base de 
données : facilite les 
manipulations dans les 
fichiers de prospects, 
suppression, sélection, 
modification … 

— émulation minitel : 
automatise les recherches 
dans l'annuaire électronique. 
@ La version standard 1.3 
minitel possède les même 
fonctions que la version 
junior, avec en plus : 

— le traitement de texte 
permet de créer la lettre des 
mailings ; 
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— base de codes postaux de 
300 ko fournie au départ ; 
— reconnaissance des 
prénoms grâce à un fichier 
de 2000 prénoms, cela lui 
permet d'affecter un attribut 
de sexe toute personne dont 
le prénom a été reconnu ; 
— multiples formats, et 
modes d'étiquettes ; 
— les fonctions de tri et de 
dédoublonnage éliminent les 
doubles dans les fichiers de 
prospection, trient les fichiers 
par ordre alphabétique, ou 
ordre croissant de codes 
postaux ; 

— impression de liste ; 
— interface multiformat 
bidirectionnelle ; Te/mail 


peut communiquer avec 
d'autres logiciels, et permet 
de convertir les fichiers 
Telmail en fichiers Wordstar, 
DBase et ASCII. Cette 
démarche s'effectue dans les 
deux sens ; 

— émulateur minitel : 
connexion à tout type de 
serveur, et sauvegarde de 
pages vidéotex ; 

— fonction de recherche de 
numéro de téléphone : mise 
à jour des numéros des 
fichiers. 

@ La version Standard 1.3 
minitel est vendue 2 890 F ht. 
@ La version Standard 1.3 
modem comporte toutes les 
fonctions de la version 1.3 
minitel, avec en plus le 
modem intégré qui rend 
possible la prise de ligne 
téléphonique automatique, 
sans passer par un minitel. 
S'y ajoute l'automatisation 
d'accès à des services par la 
programmation des 
recherches les plus 
fréquentes sur des services 
vidéotex pour les rappeler 
par leur numéro abrégé pour 
qu'elles s'exécutent. 

Cette version est vendue 

5 300F ht. 

@ La version étendue 

2.1 modem comporte, en 
plus des possibilités de la 
version 1.3 modem : 

— recherches enchaînées ; 


— reprise automatique car 
en cas de coupure du 
serveur, Telmail 2.1 se 
reconnecte automatiquement 
et reprend la recherche là où 
elle s'est interrompue ; 

— extension des critères de 
tri et de dédoublonnage ; 
— formatage des 
conversions, les fichiers sont 
convertibles en tout format 
ASCII, longueur et position 
des champs sont 
programmables lors 
d'exportations et 
d'importations de fichiers ; 
— recherche par adresse ; 
— extension de la taille des 
fichiers à 64 000 
enregistrements ; 

— modification du type de 
voie. Telmail interprète les 
abréviations des types de 
voies de l'annuaire 
électronique, par exemple 
«r » en « rue ». Cette version 
vaut 8 990 F ht. 

Telmail fonctionne sur 
ordinateur compatibles PC 
XT/AT et 386. Les trois 
premières versions 
nécessitent 250 ko de 
mémoire, deux lecteurs de 
disquettes ou un seul et un 
disque dur, une prise sortie 
série. Les deux dernières 
demandent un slot court de 
type XT pour installer le 
modem, tandis que la version 
étendue modem demande 
300 ko de mémoire, un 
lecteur et un disque dur. 
G21 — 52, rue 

d'Oradour 75015 Paris. 

Tél. :(1) 45 57 96 91. 


MULTIPLEXEUR 


VOIX-DONNÉES 


Le VDM transforme une 
liaison téléphonique en un 
flot de 9600 bits par 
seconde, « mélangé » aux 
données informatiques. Le 
VDM permet de partager le 


même support de 
transmission entre la voix et 
les données, permettant de 
réaliser une économie de 
coûts téléphoniques. Les 
communications 
téléphoniques point à point 
entre deux entités d'une 
même entreprise 
n'empruntent plus le réseau 
téléphonique commuté, mais 
profitent des liaisons 
informatiques existantes. 

Les informations émanant 
d'un PC ou d'un terminal 
distant, « mélangées » à la 
voix et transportées 
simultanément, sont des 
données synchrones, d'un 
débit pouvant atteindre 

19 200 bps. Le VDM partage 
la bande passante entre voix 
et données de manière 
dynamique. 

CXR SA 

86, av Lénine 

94257 Gentilly Cedex. 

Tél. :(1) 46 57 12 10. 

Stand Sicob 4J4024 


MODEM 
AMSTRAD 
PORTABLE 


Le PPC 640 possède un 
modem intégré, et dispose 
de cinq types d'alimentation, 
directement sur un moniteur 
Amstrad PC, sur secteur, à 
partir d'un moniteur 
standard PC ou compatible, 
sur piles et sur 
l'allume-cigare d'une voiture. 
Voici la fiche technique du 
PPC 640 qui sert de vecteur 
au modem : 

— processeur 8086 à 8 MHz, 
— emplacement pour 
coprocesseur arithmétique 
8087, 

— ROM-BIOS compatible, 
— mémoire RAM, 

— port parallèle, 

— port série, 


BUNDLE TIMEWORKS DTP u SOURIS BIO 


PERFORMANCES ET HAUTE 


SOURIS : : RESOLUTION 


C d k 3 
LOGITECH <Souts LOUITECN Séris 2 
690 Frre ° Manuel d'utilisation 


e Adaptateur 9 vers 25 pin 

e Drivers Souris LOGITECH 
e Software Package Plus 

e LOGIMENU, CLICK, POINT 
éditeur de textes 


RESOLUTION : 200 DPI 


BUNDLE 


1990: 


SOURIS + PAINT SHOW : À 099 Fr 
PAINT SHOW : 499 F TTC (série limitée) | 


# Nominé À 
must 89 de 
Soft & Micro 


PARLE 
TIMEWORKS DTP 
+ SCANMAN TGTEC 


ICE 
,SCEN 
134 N 
PAU 


L'AMI DE LA PAO 1999 Frrc panae 
Contenu du package : Logiciels de convertion PES 
e SCANMAN e TIF vers PCX 

e Carte contrôleur e TIF vers MAC 


e Le logiciel Scan Ware + 16 tons de gris 
e Paint Show 


rat UT 
de dessin en couleur 
RESOLUTION : 400 DPI 2 990 Frre 
POUR TOUT COMPLEMENT D'INFORMATIONS, VEUILLEZ CONTACTER : 
WINGS 5: 

& DISTRIBUTIO 


57, RUE DE CHARONNE - 75011 PARIS - TEL. 48 07 08 29 - FAX 48 07 08 80 


IZARD créations + RENNES 


— prise de boîtier 
d'extension (pour cartes et 
disques durs compatibles), 
— port et câble PTT (PPC 
640), 

— adaptateur d'écran 
intégré compatible MDA et 
CGA pouvant piloter l'écran 
LCD ou un moniteur externe, 
— écran 640 x 200 pixels 
LCD Supertwist : 

@ compatible MDA et CGA 
textes et graphiques, 

@ contraste et inclinaison 
réglable (six positions), 

— clavier azerty 102 touches 
type AT amélioré, 

— 1 ou 2 lecteurs 720 ko 
3/5Ù, 

— système d'exploitation 
MS-DOS 3.3, PPC Organizer 
et Télémail (PPC 640), 

— horloge temps réel avec 
bloc-notes RAM, 

— mallette de transport, 

— dimensions 

(mallette fermée) : 

450 x 230 x 100 mm, 

— Poids : PPC 640, 5,6 kg 
sans piles 

Modem : 

— modem intégré aux 
standards suivants 

(PPC 640) : 

@ V 21 (300 bps) Duplex, 

@ V 23 (1200/75 bp»), 

@ V 22 (1200 bps) Duplex, 

@ V 22 bis (2400 bps) Duplex, 
@ compatible Hayes au 
niveau des commandes, 
Amstrad International SA — 
72-78, Grande Rue, BP 73, 
92310 Sèvres. 

Tél. :(1) 46 26 08 83. 

Stand Sicob 5CE 5058 


ACTUALITES 


SCANNER 


Lancé à l'occasion du Salon 
PC Forum/Resocom, le 
scanner Tiscann 3000, 


TISCANN 3000 


possède les caractéristiques 
suivantes : 

— utilisation facilitée, 

— poids de 4 kg, 

— 64 niveaux de gris, 

— retour arrière permettant 
de travailler un document en 
le lisant plusieurs fois (avec 
différents réglages et modes 
de lecture) sans le manipuler, 
— interface haute vitesse 
SCSI pour PC et Mac. 

Vendu 11 950 F, le scanner 
Tiscann 3000 est utilisable 
aussi bien dans les mondes 
Apple que PC. 

Timatic — 2, rue des Bourets 
92150 Suresnes. 

Tél. :(1) 47 28 62 82. 

Stand Sicob 414017 


THE 
REFERENCE 

Pout tout savoir, tout 
comprendre au sujet des PC 
et PS/2, Le guide du 
programmeur sur PC & PS/2, 
de Peter Norton et Richard 
Wilton. 

Après avoir disséqué les PC 
et PS/2, le guide aborde la 
ROM et son utilisation. 
Viennent ensuite les clavier 


’ 
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ÉRCOSRRE 


Mb, extensible à 8 Mb. 


disque et la vidéo, précédés 
par des notions de base les 
concernant. Le temps vient 
enfin pour les horloges et 
timers, les fonctions 
d'interruption du ROM BIOS 
et du DOS. 

Le livre comporte aussi une 
partie concernant 
l'élaboration des 
programmes en assembleur, 
C ou Turbo Pascal. 

Le guide Peter Norton du 
programmeur sur PC & PS/2 
— Editions Microsoft Press, 
479 pages, 295 F. 


HANOVRE 


CEBIT 07 


Le Cebit 89 est un Sicob 


européen à grande échelle, 
les nouveautés marquantes 


tiennent beaucoup du futur, le 
domaine graphique couleurs 


est bien représenté: écran 


plats, scanners, imprimantes 


lasers et photos couleurs 
pour PC. Un régal pour les 
yeux... 


ECRAN VGA 


COULEURS À 
CRISTAUX 


struit autour d'un 80386, il 
possède un horloge de 20 
MHZ, et un écran LCD 
couleur de 14 pouces. |! 


dispose d'un disque dur de 


40 Mb, d'une mémoire d 


Son écran 640 x 480 


propose 512 couleurs, avec 


Sharp sort le premier 386 
portable LCD couleurs. Con- 


une émulation VGA. Un 
80387 peut être rajouté 
comme co-processeur. Le 
lecteur de disquette est un 
3"1/2 de 1,44 Mb. 

Sharp (1) 48 63 82 00. 


HANE®Y SCAN- 
NER EPSON 


Le nouveau scanner à main 
d'Epson, le GT-1000, offre 
une résolution de 200 dpi, 
ainsi que la couleur. Avec une 
surface de lecture de 74 x 
105 mm, il est capable de 
reconnaitre 256 demi-tons, et 
dispose de 7 niveaux de 
brillance et d'une fonction de 
zoom. || peut ainsi varier la 
taille de l'image obtenue de 
50 à 200%. : 
Epson France.(1) 47 57 31 33. 


PRISE SUR LE 
VIF 


Depuis le ler janvier, le 
service télématique 3616 
code VIF met à la disposition 
de ses clients un service 
d'échange télématique de 
fichiers privés. Ce service 
autorise le transfert des 
fichiers dans une boîte. à 
fichiers, via un PC relié à un 
Minitel (ou équipé d'une 
carte de communication). 
Une fois le transfert terminé, 
ceux qui possèdent la clef 
confidentielle donnant accès 
à cette boîte peuvent capter 
le fichier enregistré quelques 
jours auparavant par 
exemple. Ce système offre les 
avantages suivants : 

— l'utilisation d'un Minitel 
comme modem évite l'achat 
d'appareils spécifiques assez 
onéreux {le câble de liaison 
avec son logiciel vaut 

299 F ttc.) 

— la tarification du kiosque 
télématique est inférieure à 
celle des communications 
longue distance (plus de 50% 
d'économie), 

— il peut être utilisé 24h/24h, 
sept jours sur sept, sans 
demander la présence 
simultanée de tous les 


utilisateurs du réseau pour 
émettre ou recevoir. | 

permet également de os 
diffuser un même fichier à U-exp(0.2493708+0.0330994%%) r=0.866 
plusieurs partenaires. eZ" 


Ensemble de données avec analyses 
d’interpolation. 


Vif Micro — 50, rue 
Benoît-Malon 94257 Gentilly 
Cedex. Tél. : (1) 47 40 09 T1. 
—— Interpol. 
exp. 
“iR  dhdis M2J lance une gamme de 
NOUVELLE PART ES vas a 
lineaire respectivement à e 
VERS i ON DE : ; + Valeur 25 MHz. Ils sont carrossés 
WORDSTAR 0 10 20 20 20 50 60 ù m0 avec en mini-tower pour 
CES ENS conserver un nombre de 
ntens1i 


connecteurs d'extension 
suffisant. 

Le modèle S286-2 à 16 MHZ, 
1 Mo de mémoire, un lecteur 
1,2 Mo, un disque dur 40 Mo 
28 ms, un port série, un port 


Micropro a lancé la version Tracée avec Graph-in-the-Box ANALYTIC 
1000 1.0 pour conforter sa | 
ganrsenenseveress régression. Régressions, 


débutants ou les utilisateurs lissages Spline, transforma- 


ionnels. implicité ; RES : L 
Eat pe 10 row tions linéaires, interpolations 
p P sont très rapides et 


fonctions puissantes: justifica- médiatéene nt llListéos: le parallèle et un moniteur EGA 
tion, coupures de pages, en- — —— - Lib en FOSC EI OnE : couleurs sera vendu 25 000 F 
tête, numérotation, interlig- AB Soft diffuse une nouvelle AB Soft - (1) 45 04 42 03 ht. 

nages, multipolice, correcteur version de Graph-in-the-Box k Pretek - (1) 40 99 94 34. 
orthographique, etc. destinée aux statisticiens et Wings - (1) 48 07 08 29. 

| Micropro - (1) 42 80 58 84. autres amateurs de Duplex - (16) 78 37 54 27. 
Lune 


>: 


La Sté A.M.C. propose à tous les Responsables de petites entreprises 

lecteurs de : Compatibles PC magazine 

de recevoir gratuitement pour un essai de 2 mois,son logiciel de paye, 
LA PAYE FACILE 

(Programme monosociété, norme 89, compatible XT/AT, disquette 5,25'') 

À l'issue de cet essai, vous pourrez si vous le souhaitez, obtenir la 


clé d'accés permañent au logiciel ,contre la somme de 350 F. H.T. 
Pour recevoir la disquette il vous suffit de remplir complétement le 


> 


présent coupon et de le renvoyer à l'adresse ci-dessous : 


Raison sociale: 

Activité: 

N° SIRET(obligatoire): Société A.M.C. 
Adresse (Rue) : 18 Rue des Champs 
Suite adresse : ; MAROLLES sur Seine 


Code Postal ie 77130 MONTEREAU 
Bureau Distri. 


Téléphone 


Souhaïite recevoir sans engagement LA PAYE FACILE’. 


LOGICIELS | 


OUVRAGES EDUCATIFS- 


APPRENDRE 


WINDOWS, EXCEL ET 


a diffusion de masse 
des outils 
micro-informatiques 
a mis en évidence les 
problèmes de formation. 
Cette formation prend 
lusieurs aspects. D'abord 
a découverte au jour le 
jour des possibilités d'un 
ogiciel mais aussi les 
stages aidant à bien 
démarrer et enfin 
l'autoformation consistant 
le plus souvent à suivre les 
indications d'un livre en 
appliquant les conseils à 
sa machine. 
Voici trois produits qui 
répondent à ce dernier 
point de vue. Pour être 
plus précis, ils ont en 
commun la mise à 
disposition de l'utilisateur 
d'un manuel (ou des 
fiches) et d'une disquette 
d'appui pédagogique. Il 
ne s'agit pas de logiciels 
de formation comme on 
en trouve quelques-uns, 
qui essaient, au mieux, 
d'appliquer les quelques 
avancées de l'EAO. 


Windows sans peur 


Le premier produit est le 
guide de formation de 
Windows 2 et 

Windows 386. Il a été 
conçu par Jacques Albert 
et édité par Edidacom, 
société qui possède à son 
catalogue de nombreux 
guides aussi bien pour PC 
que pour MAC. C'est aussi 
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Souris 

Sélectionnez la commande Série. du 
menu Donn. 

Cliquez sur l'option Chronologique de la 
case 1 ype 

Cliquez sur l’option Mois de la case Unité 
de temps 

Confirmez par OK 


Type 
© Linéaire 
© Croissant 


E5A Série en 
© Colonne 


Valeur du pas: 


Appuyer sur F1 pour aide sur zone de dialogue 


Edidacom qui édite le 
guide concernant Excel. 
L'initiation à Windows se 
fait à travers une 
progression qui démarre 
avec les notions de base 
et qui aboutit à la 
description d'applications 
développées pour 
l'environnement 
Windows. Cela signifie 
he exemple que 
‘utilisateur novice aura 
des précisions sur la 
description du clavier, 
l'installation de Windows 
et l'usage de la souris et 
du clavier. 
Ensuite c'est l'Exécutif 
MS-DOS qui est détaillé, 
si les applications de 
ureau (bloc-notes, 


Fichier Edition Sélection Format Données Options 
À 9 


® chronologique 


BILAN PLUS 


Clavier 

Appuyez sur les touches Alt D puis S pour 
sélectionner la commande Données Série 
Appuyez sur la touche Tabulation 5 fois 
pour aller dans la case Type 


Chronologique 
bulation ms qu dans la case 
ps 
Tapez M pour Mois puis appuyez sur Re- 
tour pour valider 


cro Ecran 


Dernière valeur: Honud &l 
Le: 


agenda, répertoire, 
presse papier, etc). Après 
cela, le guide offre ses 
pages à la description de 
Write (le traitement de 
texte de Windows), celle 
de Paint (graphisme) et 
leurs liaisons possibles. 
Les applications standards 
puis l'utilisation avancée 
de Windows ainsi que les 
applications spécialisées 
sont ensuite développées. 
Ces applications 
spécialisées sont 
PageMaker, Excel et 
Windows Draw. Le Er 
se termine avec quelques 
pages sur la version 
spéciale de Windows 
consacrée à l'exploitation 


du 80386. 


La présentation des 
guides est homogène. 
Cela se traduit par une 
mise en page 
systématique avec un 
texte qui différencie par 
sa typographie les actions 
à mener sur le logiciel et 
les explications, et une 
illustration d'écran 
correspondant au résultat 
à obtenir. Le guide 
Windows comporte deux 
cents pages. Deux 
disquettes (5,25" et 3,5") 
accompagnent le guide et 
proposent une série de 
fichiers pour 
manipulation. 


Pour pénétrer 
dans la forêt Excel 


S Excel (le tableur 
vedette de Microsoft) est 


conçu sur le même type 
de présentation. Cette 
fois, un exemple complet 
illustrant le thème sert de 
« fil rouge » pour passer 
en revue les différentes 
options et possibilités 
d'Excel. Là encore, il y a 
tout d'abord une 
présentation du produit 
puis l'élaboration de 
tableaux permettant 
l'utilisation des différents 
formats de présentation 
ainsi que l'outil de 
simulation. 

On y découvre page 
après page aussi bien le 
Couper-Coller que les 
lignes cachées, le grisé et 


l'entourage de zones. 
Après cette mise en route 
essentielle, on passe au 
grapheur et ensuite aux 
analyses statistiques. Les 
chapitres suivants 
présentent d'autres 
utilisations traditionnelles 
(facture, emprunt) et 
s'intéressent surtout à la 
gestion de fichier avec ou 
sans masque de saisie. 
Suite logique, les macros 
sont détaillées ainsi que 
les instructions de gestion 
de boucle. Pour finir, ce 
guide aborde 
l'élaboration des menus 
personnalisés. 
Evidemment le guide ne 
passe pas en revue 
systématiquement toutes 
les commandes et 
fonctions disponibles. 
Cependant, sa lecture est 
très formatrice et cela 
même sans faire les 
exercices proposés à 
l'aide d'Excel. La 


disquette accompagnant 
le guide contient les 
fichiers d'exemples 
développés. 

Les deux guides sont 
édités par Edidacom — 
Tél. : (16) 39 68 92 51. 


Bilan Plus 
en fiche et version démo 


Toujours à l’aide de fiches 
et de disquettes 
d'accompagnement, les 
fiches éditées par CLET 
permettent 
l'apprentissage du 
fonctionnement du 
logiciel de comptabilité 
Bilan Plus. C'est en partie 
pour pallier les 
insuffisances d'une 
documentation d'origine 
plus axée vers le produit. 
Les fiches du CLET ont 
pour vocation de prendre 
en compte aussi le 
domaine d'application du 
logiciel. Le logiciel est une 


der 


(2) + 


LONGUEUR DES 
COMPTES 


DECIMALES 


SELECTION 
IMPRIMANTE 


TYPE > 
&® PAPIER 


version bridée d'une 
comptabilité générale 
permettant de traiter trois 
cents comptes et mille 
écritures. Ce qui est 
suffisant pour la prise en 
main. 

Les vingt-trois fiches 
express traitent du 
système comptable d'une 
petite entreprise avec 
apprentissage des 
opérations courantes, 
d'inventaires ainsi que 
l'établissement du bilan et 
du compte résultat. Il est 


PUBLISOFT 


pour accéder au menu «société» de la 
rubrique FICHIER. 


> TAPER NE pus [| 
— TAPER pour conserver 2 décimales. 


— Indiquer le type d'imprimante que vous 
utilisez. 


Indiquez le code correspondant à la hauteur 


du papier listing utilisé puis 2 


11" = 28cm 


12" = 30,5cm 


clair que ces fiches 
s'adressent à ceux qui ont 
déjà quelques notions de 
comptabilité mais qui 
désirent comprendre 
l'apport de l'informatique 
ans ce domaine. 
D'autres fiches sont 
d’ailleurs éditées pour se 
former aux techniques 
comptables. 
L'ensemble, fiches et 
comptabilité Bilan Plus 
limitée, est vendu 248 F. 
CLET — (1) 42 36 17 21. 
Lionel Simon 


offre aux lecteurs de Compatibles PC magazine 
une disquette üémo de 
PUBLIBASE XMF 


multifichiers avec traitement de texte 80 zones 


avec en prime le logiciel Quicktel 


pour télécharger sur le service PCMAG (voir pages 56 57) 


Citizen vous oflre 
dix excellentes raisons pour choisir 
l'imprimante HQP 45 


e Imprimante 24 aiguilles, Grand chariot 
e Vitesse d'impression 240/80 cps 
e Graphisme point par point 360 x 360 
e Matrice 36 x 24 en LQ 
e Double bac feuille à feuille* 
e Buffer 24 Ko 
e Téléchargement - 256 caractères 
e Polices de caractères 
sur carte à circuits intégrés” 
e interfaces parallèle et série en standard 
e Garantie 2 ans 


Ve ee ee « «| 


* en option 
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PPDA ÉNNET I DIR TORE RENE ENS AE AE ROME 


e La possibilité de télécharger jusqu’à 256 caractères grâce à son 
buffer de 24 Koctets. 

e La garantie CITIZEN de DEUX ANS vous assurant un service sans 
faille et qui comprend la tête d'impression 24 aiguilles avec sa pro- 


tonkion thowmicnin 


C'est comme pour les voitures. Il y a des imprimantes où tout est 
en option. Sur la CITIZEN HQP 45, tout est de série sur le modèle de 


base à 4430 F HT: 
e Un grand chariot 136 colonnes fonctionnant en friction et traction 


Ad _docssmonmtns À A mom d Lou 


_ narmankto—t lis he num 


Omnilogic 
vous offre 
une raison de plus 


1990FFAT 
4430FF HT* 


RÉ io des eunserenrcedee ee 0° 


* Prix TTC: 5253.98 FF 


Pour connaître le revendeur Citizen le plus proche 
de chez vous, appelez le 40 05 28 00, ou retournez 
ce coupon-réponse à Omnilogic - Bâtiment 028 

OMNILOGIC en fait encore plus : 11, rue de Cambrai, 75019 PARIS. 
Jusqu'au 30.05.89, tout acheteur de la CITIZEN HQP 45 


recevra, en cadeau, le logiciel AidePrint qui permet de 


| 
| 
| 
| 
| 
réaliser facilement des styles d'impression différents | Nom 
sans faire appel aux codes des séquences Escape. | Société 
| Adresse 
| 
LEE ARE Sas ss - | 4 
= RUSSE ASE M MM ŒHME — | 
VPEVES VERS SSIE | 
| Ville 
| Code Postal 
40 05 28 00 Tékphon 
| 
| 
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es bases de données ont 
toujours été moins 
utilisées que les 
tableurs. Est-ce par 
manque de convivialité ou 
par goût prononcé pour des 
applications bureautiques 
personnelles n'exigeant pas 
de programmation 
élaborée ? Le monde du 
bureau se décloisonne 
progressivement et les 
informations individuelles 
deviennent un bien collectif 
de l'organisation. 
Aujourd'hui, l'on assiste à 
une démocratisation des 
systèmes de gestion de base 
de données qui sont plus 
facilement accessibles aux 
profanes mais aussi plus 
flexibles et résistants aux 
évolutions des systèmes 
d'informations. 
À priori, ils procurent plus de 
liberté par rapport aux 
aspects physiques de 
l'informatique : la notion de 
fichier est sublimée par celle 
de table, les accélérateurs ou 
index deviennent dans 
certains cas transparents à 
l'utilisateur, la 
progrrammation est 
remplacée par un mode 
assisté ou générateur de 
programme, les langages de 
requête repoussent sans 
cesse les langages 
procéduraux classiques qui 
s'occupent plus du ‘comment 
le faire’ que du but à 
atteindre | 
Enfin, la charge mentale 
déployée par les utilisateurs 
lors de l'apprentissage du 
produit semble diminuer 
grâce à une plus grande 
convivialité d'ensemble 
(mode “Prompt par 
l'exemple” pour construire 
des requêtes SQL ou mode 
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RBASE ET PARADOX 
EN QUETE DES DEÇUS 
DE dBASE 


La réussite d'un nouveau SGBD 
(système de gestion de bases de 
données) tient à peu et à 
beaucoup. Le standard est 
archaïque ; il est facile d'offrir 
plus, mais il faut aussi compter 
avec l'immense inertie inhérente 
au langage dBase qui bétonne sur 
pied un bon nombre de 
développeurs. Dans la course très 
ouverte, deux nouvelles versions 
de produits prétendants : RBase 
et Paradox, 


“Script” pour générer 
automatiquement ses 
applications). 


RBase pour Dos 


RBase pour DOS de 
Microrim est un SGBD qui 
vient au SQL en espérant 
gagner quelques places dans 
le palmarès des bases de 
données. Pour cela, il dispose 
par ailleurs d'atouts qui sont 
loin d'être négligeables. 
RBBase pour DOS fait suite à 
une longue famille de 
produits parmi lesquels on 
peut citer RBase 4000, 5000 
et SYSTEM V. Développé par 
Microrim aux Etats-Unis, puis 
diffusé en France par 
Microsoft, il est aujourd'hui 
commercialisé par Frame. 
Personne ne peut dire si cet 
abandon par Microsoft 
provient d'une perte de 
confiance dans le produit ou 


de la préparation d'un 
produit plus important. Face 
à dBase IV, Lotus n'a rien 
annoncé de significatif, 
Emerald Bay de Wayne 
Ratliff, le père de dBase, est 
presque sabordé par 

Migent ; Bill Gates cherche 
donc à combler un trou dans 
sa panoplie. 

Comment tout d'abord situer 
RBase par rapport aux SGBD 
sur micros ? On peut 
considérer qu'il y a 
schématiquement deux 
grandes catégories de bases 
de données : 

— celles qui, à partir du 
micro, ont accès à 
l'information- organisation 
gérée par leur grand frère 
jumeau sur mini et gros 
systèmes (Gcos, Dos/Vse, 


fichier spécialisé des images des 


** journalisation : stockage dans un 


informations avant leur modification. 


Vm/Cms, Unix) comme 
Professionnel Oracle, Ingres, 
Focus, Informix, Nomad, 
Clio. Ce sont des produits de 
“"MainFrame" et ils disposent 
d'un langage de 4° 
génération puissant (par 
exemple SQL+ pour Oracle) 
et d'une gestion de la 
sécurité relativement efficace 
(journalisation **, commande 
rollback...). 

Ces progiciels sont des 
produits d'intégration 
permettant de supporter en 
local les fonctionnalités du 
SGBD implantées sur site 
central (isomorphisme des 
systèmes). 

— celles qui gèrent 
l'information-individuelle ou 
qui ont accès à l'information 
partagée par un groupe 
d'individus appartenant à 
l'organisation. Ces SGBD ont 
généralement un langage de 
requête un peu moins 
performant s'apparentant 
soit à un sous ensemble des 
fonctionnalités du SQL 
comme RBase pour Dos, soit 
à une couche virtuelle du 
SQL comme dBase IV, soit 
encore à un langage 
d'interrogation graphique 
comme le QBE de Paradox. 
Ils tournent tout 
naturellement sur les 
principaux réseaux locaux 
existants. 

Les problèmes de 
confidentialité et de 
concurrence d'accès sont 
relativement bien maîtrisés, 
mais la gestion des incidents 
sur ces systèmes demandera 
une attention toute 
particulière (sauf pour 


En cas de panne du système, on 
utilise les informations du journal 
“avant”. 


dBase IV qui élimine les 
transactions incomplètes à 
partir du ‘Begin Transaction 
Rollback"”). 

Il est à noter que cette 
deuxième catégorie tend à 
son tour à se scinder en deux 
parties selon que ces SGBD 
se rallient au SQL Serveur de 
Microsoft et Ashton-Tate — 
comme bien sûr dBase IV, 
mais aussi Paradox de 
Borland, Omnis Quartz de 
Blyth, Dataease... — et ceux 
qui ne s'engagent pas dans 
cette voie ou qui attendent 
encore; ils SHlShéront faire 
cavalier seul pour des raisons 
stratégiques ou de prudence 
technologique. RBase fait 
partie pour l'instant de cette 
catégorie. 


Différences 
entre RBase pour Dos 
et RBase système V ? 


La première des choses à 
signaler au plan du langage 
de requête est l'apparition 
d'un SQL non étendu. || 
s'agit d'un sous-ensemble de 
ce L4G. On y trouve un 
mode assisté (Prompt by 
Example) bien utile pour 
apprendre convivialement et 
facilement la syntaxe du 
langage, c'est très réussi sur 
ce point. 

Voici un exemple de cette 
fonctionnalité pédagogique 
pris dans une table appelée 
PROF : 


STYLE MargeGauche 0,MargeDuHaut 
0,NargeDuBas 0 
POLICE CONPRESSRDFINP 


SELECT ALL PRON PROF WHERE … 


tableau ci-dessous, tandis 
que la requête se complète 
au fur et à mesure. Les 
erreurs de syntaxe sont donc 
exclues. 

Ce mode Prompt prend en 
charge et guide l'utilisateur 
tout au long du processus de 
génération des commandes 
SQL. || est entièrement piloté 
par menus et facilite par là 
même l'apprentissage du 
L4G et des commandes du 
langage. 


RCCICTE 


vs) M QPROP An: 
AND | CJO PROP | GB 


Sélectionnez tous les nuplets 
ou enregistrements de la 
table PROF ou QPROF 
(qualification du Prof) est 
égale aux deux oremières 
lettres CO (le symboles “*"” 
est un joker) et CJOPROF 
(coût de journée) est plus 
grand ou égal à 6 000 F 


BY, HAVING, ORDER BY. On 
trouve aussi les opérateurs : 
IS NULL, LIKE, IN, 
BETWEEN, IS NOT NULL... 
En revanche, il ne nous a pas 
été possible a priori 
d'imbriquer des SELECT avec 
les opérateurs ALL et EXISTS 
ou de créer une nouvelle 
table grâce à une 
sous-requête. Cependant les 
sous-SELECT deviennent 

ossibles si l'on utilise 
Féeries IN. 


On trouve aussi les 
commandes CREATE, DROP, 
INDEX, DECLARE, GRANT et 
REVOKE pour la 
confidentialité, mais il n'y a 
pas de COMMIT ni de 
ROLLBACK. Par ailleurs, on 
est toujours limité comme 
dans RBase System V à deux 


SBLBCT ALL PRON PROF WHERE Q_PROF EQ CO* AND CJO_PROF GB 6000 


CPROP  N PROP 


DIC DIDIBR CHARPENTIER 
CAL CATHERINE LONGUBT 
veC VBRONIQUE CALOT 
SYP SYLVIB PRIORE 


QPROP DB PROF CJO PRO 

COÿ 12/02/82 7000 
co 13/08/79 6000 
COS 23/04/76 7000 
co 09/04/78 6000 


Appuyez sur une touche pour continuer 


——<{hoisissez un opérateur logique - (Terainé) = Terainé= 


| m1 OR ANDHOT ORNOT (Tersiné) 


SQ NB GT GB LT LB R 


Les opérateurs sélectionnés 
ci-dessus sont reportés 
automatiquement dans le 


hoisisses un opérateur 
LIST8 PAILS BBTNEBN NOT BRTNEBN 
18 NULL 18 NOT NULL CONTAINS LIRE NOT LIKE 


u " HOT 1 


S 


La commande SELECT 
dispose des clauses 
DISTINCT, WHERE, GROUP 


tables pour les opérations de 
jointure, union, intersection 
et une table pour l'opération 
de projection (certains SGBD 
comme Paradox n'ont pas 
cette limite). 

On ne peut pas préfixer les 
tables comme SEMIN. 
CSEMIN (semin: nom de la 
table et csemin: le nom de 

la colonne séparé par un 
point), ni mettre à jour 
directement le dictionnaire 
des données (on peut 
seulement l'interroger par la 
commande LIST). Cependant, 
il est tout à fait réalisable de 
créer une vue sur cinq tables 


liées ensemble 
simultanément. 
On trouve aussi quelques 
commandes très 
intéressantes comme la 
commande CROSSTABL A 
comptabilise des couples de 
valeurs et affiche 
directement les résultats sous 
la forme d'un tableau. 
RBase pour Dos a été 
optimisé. Tout d'abord il a 
été réécrit en langage C 
(avant cela il avait été 
rogrammé en Fortran). Puis 
es ingénieurs de Microrim 
ont implanté un optimiseur 
de requête fort utile pour 
accélérer les recherches. || 
est vrai que Oracle ou 
Paradox en étaient déjà 
munis depuis un certain 
temps. 
Le SQL permet de repousser 
un peu plus les limites de la 
zéro programmation mais 
jusqu'à un certain point 
seulement. En effet, il est trop 
pauvre pour gérer les 
contraintes d'intégrité et 
inapte à gérer les contraintes 
de domaine. Dès que l'on 
gérera par exemple des états 
de sortie évolués, il faudra 
bien lui substituer un langage 
de programmation classique. 
Heureusement, RBase pour 
Dos permet à l'utilisateur 
débutant et non investi des 
techniques algorithmiques 
d'échapper encore à ces 
contraintes. L'intérêt va être 
ici de créer une application 
sans avoir à écrire une ligne 
de code. Plusieurs modules 
rendent cela possible sous 
RBase : 
— Definition Express sert à 
définir la structure de la base 
de données, les vues, les 
contrôles et les règles de 
saisies modifiables ; 
— Application Express est 
un véritable générateur de 
menus. On peut concevoir 
facilement et imbriquer sans 
programmation trois niveaux 
de sous-menus ; 
— Forms express autorise 
la création de masques 
d'écrans sophistiqués et de 
grilles de saisie multitables. 
Üne fonctionnalité 
intéressante consiste à 
afficher dans un écran 
pese lignes d'une table à 
a fois. || est tout aussi 
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intéressant d'éditer et 
d'enregistrer des données 


si les zones de saisie sont 
regroupées à l'écran par 
table d'origine. 

On peut facilement générer 
le menu des commandes en 
haut du masque d'écran. 
Voici ci-dessous un exemple 
de grille de saisie : 


Ajouter Annuler Quitter 


Code & 


Qualification 


— Reports Express autorise 
la génération de sorties 
personnalisées à partir de 
tables multiples. || propose 
les mêmes fonctions que 
RBase System V, mais il est 
beaucoup plus rapide grâce 
à la réécriture en C du 
module. 

Rappelons que seize niveaux 
de rupture sont possibles 
dans un état. Les calculs 
peuvent être d'ailleurs assez 
complexes. 

RBase possède soixante-dix 
fonctions de calcul 
mathématiques, statistiques, 
des fonctions sur les dates, 
l'heure, des fonctions 
financières qui facilitent la 
vie de l'utilisateur non 
programmeur. Dans 80 % 
des cas, l'utilisateur fera du 
zéro code de 
programmation. 

Il n'en reste pas moins que 
dès que l'application va être 
partagée à plusieurs et 
qu'elle va devenir 
fonctionnellement plus 
puissante par le jeu des 
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dans plusieurs tables à la fois 


BSTION DBS PROPESSEURS CONSEILLERS 


besoins des utilisateurs, le 
programmeur se substituera 
à l'utilisateur lambda. 
Celui-ci disposera alors de 
toute une panoplie 
d'instructions en langage 
évolué. || est puissant et 
RBase dispose en plus d'un 
pseudo-compilateur : 
CodeLock. |! n'y a pas 
génération d'un programme 


Jos du Prof 


Date entrée 


auto-exécutable (.EXE) mais 
d'un code intermédiaire 
assez proche du code 
machine, ce qui permet de 
protéger l'application des 
regards indiscrets. 

Un module intitulé Rhridge 
permettra d'accèder aux 
fichiers RBase à partir des 
langages — Turbo-Pascal, 
Quick C, Quick Basic —, 
tandis qu'un vrai compilateur 
est annoncé pour l'année 
1989. 

Enfin, le module 
FileGateway vous 
permettra d'importer 
utilement vos données si vous 
avez décidé de vous lancer 
dans le monde RBase. 

Le guide d'apprentissage est 
très agréable. Les exemples 
sont bien choisis et explicites. 
À la fin du volume, on trouve 
même des éléments 
méthodologiques pour 
concevoir une base de 
données relationnelles. Les 
soixante premières minutes 
de lecture sont 
indispensables pour donner 


frithnétiques et mathématiques : 


(ABS (arg)) (LOG(arg)) 
(DIM(argi:arg2)) (LOG18(arg)) 
(EXP(arg)) (SQRT(arg)) 
Trigononétriques : 

(ACOS (arg)) (COS (angle)) 
(ASIN(arg)) (SIN(angle)) 
CATAN(arg )) (TAN(angle)) 
Conversion : 

(RINT(réel)) CINT(réel)) 
CANINT(réel1)) (NINT(réel1)) 


Date et heure : 

(CRDATE( jour :mnois:année)) (IDAY(date)) 
(RTIME(h'nin:sec)) (IDWK(date)) 
(JDATE(date)) (TDWK(date)) 


Manipulation de chaînes : 
(SFIL(car :ncar)) 


(SGET(texte:ncar:poscar)) (STRIM(texte)) 


(SLEN(texte)) (ULC(texte)) 
(SLOC (texte: chaîne )) (LUC (texte )) 
(SMOUE (texte : pos1 :ncar :chaîne :pos2)) 


Financières : 

(FU1(pnt:int:pér)) 
(FUZ (ua: int :pér )) 
(PU1(pnt: int:pér)) 
(PUZ(uc:int:pér)) 


Logiques : 
(IFEQ(arg1’arg2'arg3:arg4)) 
CIFLT(argi'arg2'arg3:arg4)) 


CRATE1(uc: ua :pér)) 
CRATEZ (va :pnt:pér)) 
(PHTiCint:pér:uva)) 
(PHT2(int:pér:uc)) 


(AUE(liste)) (MOD(argl:arg2)) 
(HAX(liste)) (SIGN(argi:arg2)) 
(MIN(Liste)) 

(COSH(angle))  (ATAN2(x:y)) 
(SINH(angle)) 

(TANH(angle)) 


(FLOAT(entier)) (ICHAR(car)) 
(CTXT(arg)) (CHAR(entier)) 


(IMON(date)) (IHRCheure)) 
CTHON(date)) (IMINCheure)) 
(IYR(date)) (ISEC(heure)) 


(SPUT(texte:chaîne:poscar)) (ICAP1(texte)) 


(ICAP2(texte)) 

(CTR(texte: largeur)) 
(LJS (texte: largeur )) 
(RIS (texte: largeur)) 


CRATE3(uc:pnt:pér)) ; 
CTERM1 (ua: int:uc)) 
(TERM2(pnt:int:uc)) 
(TERM3(pnt: int :ua)) 


(IFGT(argi'arg2'arg3:arg4)) 


QUELQUES CHIFFRES sur RBASE 


Tailie du programme 
Taille des chanps 

Nombre champs/enreg 
Nombre d'enregistr 


Nombre de Tables 


4000K 

4096 car 

800 

linité par le DOS 


ouvertes simultanément 80 


Nombre chanps indérés 
Taille chanps terte 
Taille champs mémo 
Précision numérique 
Nonbre fichiers/écran 


au lecteur l'envie de 
continuer ou l'intention 
manifeste de tout laisser 
tomber (phénomène de 
l'empreinte bien connue en 
pédagogie). 

RBase utilise la souris et 
tourne sous Dos avec les 
réseaux locaux : 3Com, Pc 
Network,Token Ring... mais il 
n'est pas protégé contre la 
copie. || vous en coûtera 

7 990 F, licence 
d'exploitation pour trois 
usagers simultanés, mais il 
est possible d'augmenter le 
nombre d'utilisateurs ce qui 
entraîne un aménagement 
des coûts. 


linité par le DOS 
1500 car 

4050 car 

16 chiffres 
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Paradox 3.0 


Paradox version 3 de 
Borland : la poursuite dans 
la continuité avec une 
maturité que le marché 
confirme. La version que 
nous avons testée est une 
version made in USA. La 
francisation est en cours et le 
progiciel traduit sera 
disponible vers la fin du 
premier semestre 1989. Le 
produit a conservé sa 
protection typique de 
signature. 

Paradox 3.0 a reçu de réelles 
améliorations afin de mieux 


D ET 


seconde ligne. On peut 
maintenant être maître du 
nom des champs affichés 
dans le résultat des requêtes 
grâce à l'opérateur EN (as). 
— Les interfaces 
utilisateurs (écrans de saisie, 
états de sortie). Il est tout à 
fait possible d'intégrer dans 


Group indicator reminds you that only 
matching records appear 

Information from customer 

(‘’master'’ table) 


Vieuing Bookord table uith forn F1: Record 1 of ? (1-H Group) Main LS 


LUXURY GIFTS BOOK CLUB 
ORDER FOR 


3128 
Name: R, Elspeth, 111 
Address: 1 Hanover Square 


Information from bookord se ae grille MS a par 
Ce éb Don . exemple plusieurs attributs 
sn Date Iten # Uol Quant Sold by (rubriques) appartenant à 
ABB de dns 1801 ei plusieurs tables (‘forms"” 
BE AE 146% Several bookord multitables). C'est vraiment 
ÉRREn ON CR | Ce un plus pour l'utilisateur qui 
3 bas n'a plus besoin de jongler 


39/14/98 M2? 12 775 
Only orders from the current 


customer are shown 


assister l'utilisateur dans la 
conception de ses 
applications. Pour arriver à 
repousser au plus tard 
l'utilisation de langage de 
programmation PAL qui est 
un langage procédural, les 
ingénieurs de Borland ont 
fait porter leurs efforts sur : 
— Le langage 
d'interrogation graphique 
QBE (rappelons qu'il s'agit 
d'un langage prédicatif et 
non ensembliste comme le 
SQL). 

L'une des principales 
améliorations porte sur 
l'opérateur de jointure qui 
réalise maintenant des 
jointures que Paradox 
appelle inclusives ou 
exclusives. En plaçant 
(comme on peut le voir 
ci-dessous) un point 
d'exclamation dans une ou 
plusieurs requêtes, on 
déclare la ou les jointures 
inclusives. L'intêret lors de la 
concaténation des tables est 
de retenir les nuplets ou 
enregistrements qui n'ont pas 
de correspondance a priori 
dans les tables. 

Par exemple le produit 
ci-dessous ‘Disquettes 5 
pouces" n'a pas été 
commandé, les clients Toto, 
Titi …. n'ont commandé 
aucun produit. En revanche, 
le client Bonnefont a 
commandé des écrans 14 
pouces monochromes. Ne 
rêvons pas ! Paradox ne 
réalise pas encore, comme la 
plus part des SGBD 
relationnels à l'exception de 
Campus notamment, des 
jointures qui respecteraient 


les intégrités de domaine. 
On ne peut pas comparer le 
nom d'un professeur 
conseiller et le nom d'un 
participant au stage, même 
s'ils ont la même forme 
syntaxique (type texte, 30 
caractères par exemple) ; les 
valeurs incluses dans chaque 
domaine sont différentes. On 
devrait pouvoir intégrer, 
outre les contrôles 
syntaxiques, les contrôles 
sémantiques des données, 
voir à cet effet les positions 
de M. Codd, l'un des pères 
du Relationnel. 


Par ailleurs, le QBE introduit 
de nouveaux opérateurs 
comme ONLY, EVERY, 
EXACTLY, NO (quels sont les 
séminaires qui ont 
SEULEMENT été réservés par 
des clients appartenant aux 
collectivités locales ?). 

Une amélioration qui va 
maintenant faciliter la vie est 
celle du OÙ (or) que l'on 
peut maintenant utiliser dans 
la première ligne de la 
requête du QBE (qui habite 
Paris OÙ Rouen £). 

Dans la version 2, cela 
n'était possible que dans la 


{ (P6] to include a field in the ANSNBR; [F5] to give an Brample Nain 


BIBMPL\TABLECLI o clie ON S0CIE Init 
999! { | 
o conf o clie tock # want 
{ 999! 172! | 


BIBKPL\TABLEPRO 

ANSNER OX SOCIE: 
1 
2 | toto 
SUP TITI 
# | bonnefont 150 
5 | duduche 
6 | darcvader 450 
7 | plouf 
8 | bonvent 
9 | » 120 
10 | ip 520 
11 | sap 
12 | hal 
13 | bonnefont 2800 
14 | inp 1301 


tock # escription uant 
1Y2! { 
o conf 


escription 
Disquettes 5 pouces 


Bcran 14 pouces sonocbr 


Bcran 12 pouces monochr 


Disquettes 3 pouces 
Iaprisantes 132 colonnes 


Disquettes 8 pouces 
Ecran 14 pouces monochr 


avec le Pal pour assurer cette 
fonctionnalité. 

On peut aussi faire défiler à 
l'écran les nuplets de 
plusieurs tables (scrolling) et 
même obtenir une 
synchronisation si ces tables 
sont formellement reliées 
entre elles. 

— La cohérence et 
l'intégrité des données. 
Paradox gère maintenant 
beaucoup mieux les 
intégrités de référence. 
L'intégrité de référence 
concerne les valeurs prises 
par un attribut dans une 
relation par rapport aux 
valeurs prises par un autre 
attribut dans une autre 
relation. 

On ne doit pas par exemple 
pouvoir supprimer un 
participant ou client si 
celui-ci a pris une option sur 
l'un des séminaires du 
catalogue de formation. || 
est possible avec 

Paradox 3.0 de lier 
formellement ces tables entre 
elles de telle manière que 
l'on ne puisse pas annuler 
des nuplets (enregistrements) 
dépendant/d'autres nuplets. 
Tous ces points apportent 
réellement un mieux et 
repoussent la frustration et le 
découragement qui 
surviennent dès lors que la 
programmation s'avère 
indispensable. Plus qu'un 
autre produit, il sb bie que 
Borland a apporté à travers 
Paradox les prémisses de la 
zéro programmation sur un 
SGBD. 

— L'apparition d’un 
module graphique. Ce qui 
précède pourrait s'avérer 
largement suffisant mais 
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Borland a cru bon de faire 
mieux encore en incluant un 
module graphique dans sa 
version 3.0. 

Et il a bien fait eu égard à la 
destination du produit : 
gestion et domaine 
scientifique. || suffit par 
exemple lors d'une requête 
de se positionner sur la 
colonne de la table de 
résultat et de faire CTRL F7 
pour obtenir instantanément 
à l'écran l'histogramme à 
trois dimensions suivant : 


Defining the type of subsequent graphs, 
{P1] for help with defining graph types. 


Custonise Graph Type 


Select a basic graph type from the 


options on the right. 
Graph Type: Stacked Bar 


Series Override Graph Type 


To create a nixed graph type, select 


a series override graph type for 
each series. 


1st Series: Not Applicable 
And Series: Not Applicable 
3rd Series: Not Applicable 
4th Series: Not Applicable 
Sth Series: Not Applicable 
6th Series: Not Applicable 


Les possibilités graphiques 
sont nombreuses comme on 
peut le voir ci-dessous : 
graphiques empilés, 3D, 
camembert, XY, etc. On peut 
même réordonner les 
colonnes (voir ‘‘(Rlotated 
Bar''). 

Il ne nous a été possible ici 
que de mettre en évidence 
les principaux 
développements de ce SGBD 
qui fonctionne par ailleurs 
sur la plupart des réseaux (3 
COM, Token Ring, Starlan..) 


Basic Graph Types: 
(8)tacked Bar 
(B)ar - Regular Bar Graph 
(3) 3-D Bar 
(Rotated Bar 
(L)ine 
(K)arkers 
(C)ombined Lines & Narkers 
(1) I-Y Graph 
(Pjie Graph 
(Area Graph 


Series Override Types: 
(L)ine 

(Bar - Regular Bar Graph 
(K)arkers 

(Combined Lines & Markers 
(None (for labels) 


et qui tourne sous DOS et 
OS/2 en supportant les 
cartes EMS et EEMS, AST 
Rampage. 
Ce LA est assez 
exceptionnel et les standards 
ou SGBD phares du marché 
pourraient bien en pâlir 
gens peu. La 
ocumentation s'est accrue 
tant en volume (plus de 1 500 
pages) qu'en qualité de 
résentation (plus grand 
ormat donc plus grande 
lisibilité). 


Alors SQL ou QBE ? 


Oui à QBE pour sa simplicité 
à formaliser des requêtes par 
rapport au SQL et à 
fécondité de représentation. 
Non à QBE pour la 
portabilité d'un système à un 
autre. QBE est moins 
répandu dans l'univers des 
SGBD , il est plus facile de 
passer, grâce à SQL, de 
dBase IV à Oracle, ou de 
Ingres à Oracle et même à 
DB2 justement parce que le 
SQL fait l'objet d'une norme 
au même titre que le 
langage Ada ou COBOL (il y 
a bien quand même quelques 
petites différences de syntaxe 
d'un système à un autre). 

Oui au SQL pour sa 
puissance et pour le standard 
qu'il devient. 

Non pour sa complexité 
d'emploi qui augmente avec 
les SELECT imbriqués par 
exemple. 

Non, dans tous les cas, aux 
L4G dès que l'utilisateur 
aura à manipuler en même 
temps un certain nombre de 
tables reliées entre «Iles 
au-delà duquel une requête 
s'avérera difficile à définir. 
Oui à l'apport de 
l'informaticien et aux 
langages de programmation 
classiques dans ce cas-là. 


Didier Cumenal 


QUELQUES CHIFFRES SUR PARADOI 


Taille du programme 
Taille des champs 
Nombre chanps/enreg 
Nombre d’enregistr 
Nombre de Tables 


ouvertes siaultanément 
Nombre champs indérés 


Taille chanps texte 
Taille champs néno 
Précision numérique 


Nosbre fichiers/écran 


Prix de Paradox version 3.0 : 
8 400 F ht. Tout acheteur de 
la version 2.0 entre janvier 
1989 et la sortie de la version 
3.0 en français pourra 
acquérir la mise à jour pour 
500 F. 


plus de 4000K 
255 car 

255 

2 billions 


liaité par Le DOS 
255 

255 

15 chiffres 
linité par le DOS 


Borland — BP n°é - 43, 
avenue de l'Europe 

78141 Vélizy Cedex. 

Tél. : (1) 39 46 96 69. 
Frame — 32 bis, rue 
Victor-Hugo 92800 Puteaux. 
Tél. : (1) 47 72 77 77. 
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UNE GAMME COMPLETE DE 
AVEC RECONNAISSANCE DE CARACTERES (O 


DE 


PRESENTE 


SCANNERS 


G-R: 


HANDY SCANNER 


VERSION POUR 
AMIGA ATARI 
IBM PC XT AT 
AMSTRAD PC 
COMPATIBLES 


GoANS 
HANDY MOUSE La PRESSE 

Souris RS 232 spécialement conçu 

pour IBM PC, AT, XT, AMSTRAD PC et compatibles 


à 
LA 

HANDY MOUSE est livré avec : ent LE 

- un adaptateur 9 broches - 25 broches IBM PC SREROSOE 


- une disquette Driver d'installation 
- un logiciel de traitement graphique très performant Handy Painter * 
- un manuel d'installation et d'utilisation de la souris Handy Mouse 


en français. FN 
GARANTIE 
2 ANS 


HANDY PAINTER # 


Le HANDY PAINTER est un logiciel de traitement graphique élaboré. || permet de saisir des modèles graphi- 
ques dans des fenêtres définies préalablement d'après une échelle. L 

Ces documents graphiques peuvent être sauvegardés en fichiers images (point par point} et sont récupéra 
bles dans d'autres logiciels graphiques (possibilité de conversion de format). 

W possède :* 

- plus de 40 fonctions de travail, 

- 14 outils, - effets spéciaux. 

- 3 palettes de 32 couleurs où motifs de coloriage, 


Pour plus d'informations, cercle 


PERSONAL A4 


Vous permet de digitaliser en 10 secondes 
au format 21 x 29,7 cm. 

PERSONAL A4 SCANNER est livré avec : 
- un câble de liaison 

- deux logiciels Handy Reader * 

- un logiciel graphique Handy Painter * 


un manuel 


Service lecteur télématique p. 61 


EN VENTE : CONFORAMA - FNAC - MAJUSCULE - ZH COMPUTER - VOTRE REVENDEUR EN MICRO 


Bon de commande à remplir et à retourner accompagné de votre chèque bancaire à l'ordre de CAMERON SARL, CAMERON SARE - 55, av. Jean Jaurès - 75019 Paris 
OUI, envoyez moi rapidement le produit dans les cases cochées ci-dessous pour la version AMIGA ©] ATARI © IBM PC © 


HANDY SCANNER 


Une nouvelle façon de saisir du texte 
et des graphismes à l'écran de votre 
ordinateur. Vous glissez Handy Scan- 
ner comme une souris sur les docu- 
ments que vous voulez digitaliser. 
HANDY SCANNER est livré avec : 

- un logiciel d'installation 

- une carte interface 

- une documentation en français 

. un logiciel graphique Handy Painter* 
- deux logiciels Handy Reader * 


d'utilisation en français 


TYPE 2 digitalise 
en 2 tons Net B 


TYPE 4 digitalise 
en 16 nuances de 
gris 


S 
S 
S° | 
# VERSION POUR 
AE 


COMPATIBLES 


* HANDY READER 
L'HANDY READER est un logiciel spécifique de reconnaissance et traitement de texte qui sauvegarde vos 
textes, après reconnaissance, en fichiers textes au format ASCII récupérables par tout autre logiciel de trai- 
tement de texte. 

I est livré avec 5 polices de caractères, mais possède la faculté d'apprendre une police de caractères qui 
vous est personnelle. 

Ce logiciel performant possède son propre traitement de texte simple et permet toutes les opérations stan- 
dards PAGEUP, PAGEDOWN, retour début de texte, retour fin de texte, efface caractère, efface ligne, 
efface texte, insère ligne, position sur caractère non identifié suivant, etc. 


[} PERSONAL A4 
Au prix de 


Adresse : 
Code Postal : 
Signature : 


6997 TTC 


Frais de port : cc 


[1 HANDY SCANNER 


i Type 2 au prix de : 2370 TTC! au prix de : 
[1 Type 3 au prix de : 3556 TTC! uniquement IBM PC 


Frais de port : € Frais de port : S 


[} HANDY MOUSE 


5927TTC| 


LOGICIELS 


e façon classique, le 
créateur doit se munir 
de ciseaux, de colle et 
de patience pour 
transposer sur une feuille son 
message, en récupérant avec 
plus ou moins de bonheur 
des lambeaux d'images 
diverses (un vrai travail de 
corbeau de village). 
Avec GEM Artline, il dispose 
d'un ensemble d'outils lui 
permettant, sur un ordinateur 
du type AT 286 au minimum, 
de mettre au point par 
retouches successives, 
l'illustration telle qu'il 
l'imagine, sans pour cela être 
bloqué par la fâcheuse 
habitude de dessiner une 
droite ressemblant à une 
route de montagne. 
Depuis quelques années, 
Digital Research propose 
GEM comme couche 
graphique au système 
d'exploitation MS-Dos et 
maintenant DR-Dos, et des 
progiciels utilisant 
directement les facilités du 
graphique interactif 
popularisé sur un autre type 
de matériel, style Mac... 
Ces différents utilitaires 
représentent une façon 
astucieuse de faire pénétrer 
doucement cette ergonomie 
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ARTLINE 


OUTIL GRAPHIQUE 
SOUS GEM 


Diffusé par Digital Research, 
Artline occupe une place à part 
dans le monde de la PAO. Son 

objectif est de permettre la 
composition et l'impression 
d'affiches, logos ou autres 
transparents, en parfaite 
indépendance du matériel ayant 
servi à la création. 


dans le monde des 
processeurs 80xxx. En effet, 
avec GEM Artline, l'acheteur 
dispose, en plus de la 
fourniture propre à la 
création graphique, de GEM 
Desktop, cette interface 
graphique de MS-Dos. 


l'installation de l'éditeur de 
fontes (ensemble des 
caractères usuels regroupés 
dans un style donné). 

Le nombre de disquettes est 
impressionnant, six pour 
GEM Desktop, trois pour 
GEM Artline et quatre pour 
Fontware. 

Pour utiliser ce progiciel, il 
faut en premier installer 
GEM Desktop, et apprendre 
à s'en servir. C'est 
extrêmement simple, il suffit 
de savoir lire la notice et 
d'avoir la patience de faire 
des exercices. 

La convivialité de GEM 3 
s'est améliorée, d'autant que 
les réfractaires à ce type 
d'interface graphique auront 
de plus en plus de mal à 
justifier leur position face à 
la marée prévisible de 
Presentation Manager 


Pour la partie GEM Artline, 
on dispose d'un manuel 
d'utilisation comprenant une 
partie apprentissage, et d'un 
manuel de référence 
reprenant de façon détaillée 


toutes les options disponibles. 


Pour la partie GEM Desktop, 
trois manuels sont offerts : un 
manuel d'installation et un 
manuel d'utilisation, le 
troisième étant consacré à 


d'IBM... mais sur les très 
grosses configurations. 


L'installation 


L'installation de GEM Artline 
ne pose aucun problème. Le 
matériel requis est au 
minimum un compatible 
AT-286, pour obtenir des 
temps de réaction 
acceptables. Pour les 


possesseurs d'antiques PC ou 
XT ça marche, avec un peu 
de patience. Le résultat final 
est rigoureusement 
identique, car il ne dépend 
que du matériel de 
reproduction (imprimante 
laser, photocomposeuse, ou 
autres mangeurs de langage 
Post- Script). 

Le système d'exploitation est 
MS-Dos, DR-Dos ou 
Concurrent Dos. Une 
mémoire de 640 ko est 
conseillée. Pour importer des 
images, il faut prévoir au 
moins 1,3 Mo de mémoire 
étendue, de même que la 
souris comme moyen de 
pointage. Le progiciel est 
stocké sur 800 ko de disque 
dur. 

GEM Artline est la boîte à 
outils du dessinateur et de 
l'artiste. Bien qu'il possède la 
faculté de traiter des textes, 
ce n'est pas sa fonction 
primordiale. || est prévu de 
l'utiliser en association avec 
GEM Paint, Draw Plus, PC 
Paintbrush et autres produits 
de micro-édition tels que 
Ventura, ou PageMaker. 
L'écran 

L'écran est divisé en plusieurs 
zones. La présentation 
générale est un peu triste, 
puisque monochrome même 
sur un équipement acceptant 
la couleur. 

En partie supérieure, une 
bande horizontale des titres 
des menus déroulants, dont 
la disposition est standard 
dans tous les produits 
développés sous GEM 
Desktop. À gauche, les 
fonctions afférentes aux 
fichiers ; à droite, des 
utilitaires dont une calculette. 
A droite de l'écran, une 
bande verticale contient les 


icônes de sélection des 
fonctions à accomplir (c'est 
la partie boîte à outils). 

La partie centrale de l'écran 
représente la feuille de 
dessin, avec affichage ou 
non des réglettes 
horizontales et verticales et 
d'une grille à pas réglable 
pour aider le créateur dans 
le placement des objets 
composant son œuvre. 

Que trouve-t-on dans cette 
boîte à outils ? Des fonctions 
de dessin telles que 
rectangles, cercles, ellipses, 
lignes simples, polygones, 
courbes de Bézier pour les 
contours complexes. Le 
placement est réalisé sous 
contrainte d'une grille 
réglable et de réglettes 
guides, même méthode 
employée par le dessinateur. 
Le principal avantage de ce 
type de progiciel est la 
possibilité de modification 
par déplacement, étirement, 
rotation, symétrie, etc., 
changement de couleur 
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Cette opéranon produnt l'effet en 3-D suivant: 
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(carte graphique couleur 
évidemment indispensable). 
La partie texte utilise des 
fontes standard de taille 
différentes. Les caractères 
sont traités en graphiques 
afin de s’en servir comme 
base dans la composition de 
logos par exemple. Tous les 
effets classiques sont 
autorisés, tels le réglage de 
la taille (force du caractère), 
la graisse, l'inclinaison, le 
crénage, l'espacement 
proportionnel, plus des 
possibilités originales telles 
que l'écriture en cercle, en 
grisé, effets d'ombre, de 
traînées, changement 
d'espacement et de bordure. 
Pour faciliter la création d'un 
dessin, on emploie des 
symboles prédéfinis ou créés 
par l'artiste, avec 
évidemment modification 
par homothétie ou 
proportions modifiées. Un 
ensemble d'entités 
composant un dessin peut 
être constitué afin de le 
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manipuler comme une seule 
entité. Des effets spéciaux 
sont obtenus avec le mode 
‘rouleau’ qui fait subir des 
déplacements différents à 
chacune des extrémités du 


dessin délimité par un cadre. 


Cela produit un aspect des 
plus plaisants, comme du 
texte sur un ballon 
irrégulièrement gonflé. 


L'impression 


Comme nous l'avons déjà 
indiqué, la résolution de la 
carte graphique équipant 
l'ordinateur ayant servi à la 
création est sans influence 
sur les résultats obtenus. 
Ceux-ci dépendent 
uniquement de la qualité du 
dispositif d'impression. En 
effet, le graphisme est 
généré à partir d'éléments 
géométriques, droites, arcs, 
courbes mathématiques, et 
non par remplissage d'une 
grille d'écran avec des 
pixels. Ce qui peut permettre 


de sous-traiter la partie 
finale de votre œuvre, à 
savoir la reproduction sur 
papier ou sur film. Il est en 
effet prévu de générer des 
fichiers en langage 

PostScript avec séparation 
des couleurs pour réaliser 
des épreuves en 
quadrichromie. 

Pour les travaux courants, 
une imprimante graphique 
classique est suffisante ; une 
imprimante laser étant, 
évidemment, bien mieux. 
L'utilisation de GEM Artline, 
bien que très simple grâce au 
principe de dessin interactif 
guidé par icônes, demande 
un effort d'apprentissage 
d'autant plus grand que 
l'utilisateur n'est pas 
illustrateur de métier. Il ne 
faut pas hésiter à investir de 
son temps pour maîtriser la 
technique de dessin 
interactif, la récompense 
sera, par exemple, le 
superbe transparent faisant 
passer votre message à l'état 
pur, sans l'effet de filtre d'un 
intermédiaire qui n'aura pas 
forcément compris ce que 
vous avez voulu dire. 

Bien utilisé, ce progiciel est 
susceptible de rendre de 
grands services dans un 
monde où la communication 
est primordiale. 

Pierre Squelart 
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figurer dans cette 
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indows, le règne 
de la souris. Dès 
que l'on pénètre 
dans un 
environnement graphique, 
la souris joue un rôle 
capital dans l'ergonomie 
des produits. 
C'est ainsi que la double 
page de présentation 
d'Ami commence par 
insister bien fort sur 
quelques points et 
conseils. « Les boîtes de 
style aident à choisir la 
présentation du texte en 
style, et justification. Elles 
sont accessibles par les 
touches de fonction ou la 
souris. Les habitués 
inconditionnels du clavier 
doivent savoir, dès le 
départ, qu'ils entrent dans 
un monde où la souris leur 
rendra des services 
ergonomiques 
insoupçonnés », etc. 
Bien qu'évidents pour 
l'utilisateur de Macintosh 
ou d'Atari sur PC, ces 
points constituent 
cependant une nouveauté 
importante pour la 
plupart des personnes non 
familiarisées avec GEM ni 


Windows. 
Les feuilles de style 


Destinées à faire gagner 
du temps et à augmenter 
l'ergonomie, les feuilles 
de style résument les 


LOGICIELS 


DEUX AM 


habitudes de l'utilisateur 
dans un fichier de 
paramètres. Les 
différentes fontes, styles et 
taquets de positionnement 
sont stockés paragraphe 
par paragraphe. L'en-tête 
est ainsi en gras par 
exemple, tandis que les 
différents paragraphes 
reprennent un caractère 
normal avec double 
justification. 

Les habitudes de 
présentation étant ainsi 
automatisées, on peut 
néanmoins décider 
soudain de changer 
d'habitudes. Les boîtes de 
style définissant les 
feuilles de style sont 
considérées comme de 
simples paramètres. 

On peut à tout moment 
décider de changer une 
feuille de style pour une 
autre. Le texte est alors 
reformaté en 
conséquence, et 
rapidement. Le guide de 
la feuille de style fournit 
un ensemble de conseils 
de présentation, mettant 
en évidence les avantages 
de la simplicité, et 
stigmatisant les 
inconvénients d'une 
présentation surchargée 
qui se contenterait de 
jongler techniquement 
avec les vastes possibilités 
offertes par le logiciel. 


VALENT MIEUX QU'UN 


Un des rares traitements de texte 
en français sous Windows, Ami, 
correspond à une version junior 
d'un produit qui sortira dans sa 

version définitive en juillet 89. 


Barre de défiemert 


Cependant, l'accent est 
mis sur le graphisme, 
qu'Ami sait incorporer : 
les éléments de gestion en 
provenance de tous les 
programmes de « business 
graphics » peuvent 
prendre place dans les 
textes Ami. 

Windows permet la mise 
en ligne de plusieurs 
programmes simultanés. 
Ces derniers 
communiquent entre eux 
par des accessoires de 
copie-capture (grabber 
ou snap) qui facilitent les 
transferts de textes, ou de 
morceaux d'écrans. Ces 
éléments peuvent ensuite 
si nécessaire être 
légendés ou modifiés. Il 
s'agit là d'un des énormes 
avantages des 
environnements 
graphiques. Ils donnent à. 
la convivialité un sens 
nouveau. 

Les nombreux exemples 
de présentation proposés 
constituent un régal. Les 
utilisateurs y trouveront 
une myriade d'idées. 
Quant aux secrétaires, 
surtout si elles ont la 
chance de bénéficier des 
services d'une imprimante 


laser, elles se 
transformeront soudain en 
éditrices d'art. Ou du 
moins, elles en auront les 
moyens si elles disposent 
du temps nécessaire pour 
lire le mode d'emploi. Du 
marketing au journal 
d'entreprise, le guide des 
feuilles de style Ami 
fournira un ensemble de 
détails qui constituent un 
des points forts de la 
documentation du 
produit : claire, bien 
documentée, et agréable 
à lire. 


De la main à l'idée 


Le programme offre deux 
modes, Brouillon et 
Présentation. Le mode 
Brouillon se montre 
rapide et correspond à la 


” frappe au kilomètre. Le 


mode Présentation affiche 
les enrichissements et se 
montre en conséquence 
plus lent. Ces détails sont 
capitaux car tout le 
monde ne dispose pas 
d'un 80386 fonctionnant à 
20 ou 25 MHz. 

Pour optimiser, on pourra 
travailler dans un premier 
temps en mode Brouillon 
et réaliser l'enrichissement 


en fin de parcours. Autre 
notion permettant 
d'accroître la souplesse le 
cadre (frame) est un 
élément à part du texte 
principal. || ne sera pas 
concerné par le 
reformatage. || peut 
comporter texte et/ou 
graphique. C'est en 
velque sorte un mini 
ocument. Le texte du 
document principal peut 
se dérouler autour du 
cadre sans l'affecter. Pour 
inclure ces frames, il faut 
impérativement être en 
mode Layout 
(présentation/mise en 
page). Les frames peuvent 
être modifiés en taille et 
en position. Ils permettent 
des effets de présentation 
particulièrement soignés. 
Au niveau des 
spécifications générales 
(voir encadré), Ami 
possèdent de nombreuses 
fonctionnalités suffisantes 
dans une version junior. 
Mais. 
Samna était jusqu'à 
présent une société 
spécialisée dans le monde 
Unix où elle jouit d'une 
forte réputation. 
ve ce dernier ne 
brille pas par ses 
caractéristiques 
graphiques, et c'est une 
petite mutation qu'il a 
fallu faire effectuer aux 
programmeurs pour 
pénétrer dans le monde 
Windows. 
On regrettera ainsi que les 
icônes soient peut-être un 
peu obscures, que les dix 
menus déroulants soient 
un peu chargés, un peu 
compliqués. Certaines 
fonctions qui mettent 


Case Sets Sales Records 
For Third Straight Year 


Henry P. Case was named 


ue Ghevte Ruille Morale Wit 


l'eau à la bouche 
trahissent en fait la 
découverte par les 
ingénieurs de Samna du 
monde graphique. Ainsi 
sous la rubrique Effets 
spéciaux, on trouve 
Exposant, Indice, ce qui 
relève davantage du 
marketing que de la 
réalité. 

On aurait aimé 
davantage de 

« nourriture », par 
exemple de l'ombré, du 
décalé, du négatif. Si on 
peut introduire du 
graphisme dans Ami, 
celui-ci n'est pas livré 
avec des accessoires 
permettant de réaliser du 
couper-coller. || faudra en 
utiliser d'extérieurs au 
programme. 

D'autres petits défauts 
ergonomiques 
apparaissent ici et là. 
L'insertion d'une règle 
doit être suivie de 
l'affichage de la règle, 
alors que cela pourrait 
être simultané. Le mode 
importation est insuffisant. 
Il ne connaît que quelques 
rares formats. L'aide en 
ligne n'est pas 
contextuelle. || faut 
naviguer de droite à 
gauche, en choisissant 
dans un menu. Petit bug, 
lorsqu'on sort d'Ami, la 


® graphique 
® multicolonnes 
® aide en ligne 


@ bos de page 


@ coupure des mots 
© menus déroulants 


@ espace réglable entre les colonnes 
© double justification 

© réglage automatique de la hauteur 
des colonnes pour s'adapter à la 


fenêtre d'Help n'est pas 
fermée automatiquement. 
Enfin, le mode Impression 
ne tire pas suffisamment 
parti des possibilités des 
imprimantes, notamment 
en ce qui concerne l'IBM 
Graphics. Cela se vérifie 
en utilisant simultanément 
Excel et Ami. Ami ne 
présente pas tous les 
choix de jen 
Ami se contente de 
reprendre les drivers 
d'origine de Windows 
sans aller au-delà, ce qui 
serait pourtant nécessaire. 
Terminons par un point 
fort du à Infologie qui l'a 
francisé, le correcteur 
orthographique 
fonctionne bien. Il est 
agréable et intelligent. 


En attendant la version 2 


Certes, Ami est séduisant, 
mais cette version | est 
quelque peu bridée. Elle 
ressemble à une petite 
cylindrée qui attendrait 
ses quatre roues motrices 
et son turbo. 
Actuellement, le Undo est 
primitif. Il n'agit qu'à 
deux niveaux. Le premier 
Undo annule l'action 
précédente. Le second 
annule le Undo, 
redonnant l'état initial. 
Cette fonction devrait 
être bufférisée bien 
au-delà, et fonctionner 
même lorsqu'on ne 
l'appelle pas 
immédiatement après une 
action. Et surtout le Undo 
de l'Undo devrait se faire 
à travers une autre touche 
baptisée différemment. 
Actuellement le monde 


QUELQUES CARACTERISTIQUES D'AMI.. 


quantité de texte rentré 
impressions multiples classées 
@ feuilles de style | 
@ fontes et enrichissements classiques 
@ impression portrait ou à l'italienne | 
@ règle de tabulation 

@ Run-time Windows AMlcoûte 

2 200 F ht., importé et francisé par. 
Infologie — 38, rue des Etats-Généraux 
78000 Versailles. Tél. :(1) 39 51 10 11. 


Windows est relativement 
pauvre en traitements de 
texte de qualité. 
Beaucoup d'éditeurs sont 
donc pressés. La 
démarche inverse, qui 
consiste à sortir un 
produit haut de gamme, 
et à l'appauvrir pour en 
tirer une version junior 
meilleur marché nous 
semble bien supérieure. 
Elle évite de tabler sur des 
promesses qui gèlent le 
marché, sans qu'on puisse 
savoir si les spécifications 
définitives seront tenues. 
La presse internationale a 
donné à Ami une bonne 
critique qui nous semble 
exagérée, même si le 
produit est convivial. 
Le mode d'emploi d'Ami, 
aussi bien fait et convivial 
qu'il soit, avec ses 
150 pages, reste bien loin 
des 600 à 800 pages de 
ses concurrents 
immédiats. Si la richesse 
en fonctionalités d'un 
traitement de texte 
impose ces volumes 
souvent décourageants 
pour le lecteur, ce n'est 
certainement pas pour le 
plaisir de gâcher du 
papier. Dans son état 
actuel, Ami reste un bon 
traitement de texte junior, 
à prix raisonnable, 
bénéficiant de toute la 
uissance (et de la 
je de 
l'environnement 
Windows, agréable à 
utiliser, mais qui aura 
besoin de gagner un peu 
de muscle. Ce sera fait 
dans le courant de l'été. 
Jacques de Schryver 
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UN OUTIL PROFESSIONNEL 
POUR DÉVELOPPER 


ÉCRAN TOTAL 


Les développeurs d'applications 
doivent de plus en plus s'entourer 
d'outils dont le but est de réduire 

leur travail dans de fortes 
proportions à qualité égale sinon 
supérieure. Ecran Total a 
l'originalité d'être à la fois une 
boite à outils, un émulateur de 
votre application pour le 
prototypage et un générateur de 
codes quasi-universel, puisqu'il 
fournit selon les besoins du C, 
Quick Basic ou du Pascal. 


a fonction 
fondamentale de cet 
outil est de créer les 
écrans de saisie d'une 
application. Parmi les 
problèmes à résoudre lors de 
la phase de conception d'un 
programme, la partie 
communication avec 
l'utilisateur est de première 
importance ; c'est elle qui va 
qualifier l'ergonomie 
d'utilisation du produit. La 
qualité se juge à la fois sur 
l'esthétique de l'écran 
(disposition, couleurs, effets 
de clignotements...), et sur le 
contrôle de validité des 
réponses fournies par 
l'utilisateur. 
Concevoir un écran agréable 
et fonctionnellement parfait 
représente un travail 
considérable lorsqu'on prend 
en compte tous les tests de 
fonctionnement. L'idée de 
départ des concepteurs 
d'Écran Total a été de mettre 
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à votre disposition les 
différents outils mis au point 
au cours de longues années 
de labeur passées dans 
différentes sociétés de 
services. 


Mise en service 


Lorque vous achetez Écran 
Total, vous disposez d'un 
classeur d'environ trois cents 
pages et de six disquettes au 
format 5,25''. Nous avons 
testé la version MS-DOS qui 
nécessite un disque dur (le 
logiciel occupe 1,8 Mo). 

La documentation est très 
technique, ce qui veut dire 
qu'elle est écrite par des 
professionnels de 
l'informatique pour d'autres 
professionnels. C'est aride à 
souhait, tout y est bien 
expliqué, mais sans 

« chaleur ». Une vingtaine 
d'exemples sont détaillés, 
malheureusement sans 


aucune illustration, il est vrai 
que les fichiers sources sont 
fournis dans les disquettes ce 
qui permet d'en suivre le 
fonctionnement. 
L'installation prend environ 
quinze minutes, et ne pose 
pas de problèmes. Vous 
pouvez alors utiliser le 
produit. 

Le principe est de créer en 
PS En écran de saisie 
comprenant le dessin du 
masque avec la définition 
des zones, du type d'analyse 
du contenu et du mode de 
saisie (souris ou clavier ou les 
deux). 

Un émulateur vous permet de 
simuler le fonctionnement 
réel afin de vérifier la partie 
dynamique de l'écran {la 
partie interactive) ainsi créée 
et de contrôler la validité des 
contraintes associées. Le 
résultat de votre travail est 
concrétisé par la création 
d'un fichier source 
exploitable par un 
programme écrit avec l'un 
de ces langages : sous MS- 
DOS on peut utiliser le Quick 
Basic, Quick C, Turbo C, 
Pascal et C Microsoft ; avec 
le système OS/2, on peut 
utiliser le Pascal et le C de 


Microsoft. Une version sous 
UNIX est en préparation ce 
qui devrait intéresser plus 
d'un développeur dans un 
monde ou la convivialité 
n'est pas encore au niveau 
des produits de type PC. 
l'est possible d'utiliser 
directement les différents 
utilitaires dans un 
programme grâce à la 
bibliothèque de cent 
cinquante fonctions. La 
puissance de ce produit est 
telle que la prise en main ne 
peut pas s'effectuer 
immédiatement ; il faut 
compter sur un temps 
d'apprentissage avant de 
pouvoir en tirer le maximum. 
Cette formation, tout à fait 
concevable au niveau 
professionnel, est plus 
problématique pour un 
amateur qui n'a en général 
qu'un progamme à réaliser 
et qui a déjà un certain mal 
à assimiler les finesses d'un 
langage de programmation. 
Survolons les différentes 
caractéristiques des diverses 
parties composant Écran 
Total. 


@ Editeur de texte 
Ce module permet de créer 


Exemples de détection d'évènements : 


Demande d'aide : 
IF Touche$ = PF1 ou 
IF ToucheEstCtrSais( Touche$, SAISIE AIDE, -1) 


Le champ numéro N$ a été modifié 


IF Modif$ = 1 AND Numero% 


= N$ 


Arrivée sur le champ numéro N$ 
IF Touche$ = AVANT SAISIE AND Numero$ = N% 


Validation du champ numéro N$ 
IF Touche$ = RC AND Numero$ = N% 


ou 


IF ToucheEstCtrSais( Touches, SAISIE VALID CH, -1) 


AND Numero$ = N% 


L'utilisateur aborte la saisie 


IF Touche% = ESC 
ou 


IF ToucheEstCtrSais( Touche®%, SAISIE ABORT, -1) 


un masque de saisie avec 
dessin de cadres 
semi-automatique (les 
intersections sont gérées 
automatiquement), 
affectation d'une couleur à 
un fond ou à un groupe de 
caractères. Les différentes 
fonctions d'édition affectées 
aux touches sont entièrement 
paramétrables. Le menu 
Attribut permet de définir 
des caractères gras, 
clignotants, en surintensité, 
en vidéo inverse et en mode 
transparent. Pour la mise au 
point, on dispose des 
fonctions Recherche, 
Remplace et Déplacement de 
bloc. La fenêtre d'édition 
correspond à 409 lignes de 
80 colonnes. 


@ Le générateur de 
ressources 

Ce générateur de ressaurces 
permet d'assembler dans un 
ensemble cohérent les 
différentes fenêtres créées 
individuellement pour bâtir 
une application. Dans ce 
module seront également 
définis les champs de saisie 
avec les modalités de 
contrôle de validité des 
données tapées par 
l'utilisateur : ces données 
peuvent être du type 
caractère, entier, réel, date 
et action (déclenchement 
d'un traitement), des valeurs 
initiales éventuelles sont 
autorisées. || est possible de 
créer de nouvelles fenêtres, 
de modifier des fenêtres 
existantes. Plusieurs peuvent 
être empilées pour former un 
pool en mémoire. C'est le 
principe de création de 
menus déroulants. 


@ Le générateur de 
conversationnel 

La partie la plus intéressante 
d'Écran Total, puisqu'il est 
possible de simuler le 
fonctionnement d'une 
application comprenant des 
menus, des saisies en 
tableaux, des fenêtres et des 
traitements compilés, sans 
justement entrer dans la 
noria compilation, exécution, 
vérification, correction. 
Après avoir défini votre 
environnement de travail, il 
est possible de lancer 
directement une compilation 


depuis le générateur de 
conversationnel. En effet, 
l'éditeur de texte permet de 
modifier ou de créer les 
fichiers sources d'une 
application. Il s'agit ici d'un 
véritable environnement 
complet de développement. 
Ses principales fonctions sont 
la simulation du 
conversationnel, la 
génération des sources des 
différents modules de 
fenêtres, saisies et menus, la 
génération et le modification 
de la source de l'application, 
le lancement automatique 
des compilations et du test. 
La liaison entre les différents 
modules est régie par des 
relations de type père-fils et 
fils-père afin de faire 
correspondre une action à un 
choix opéré dans un menu. 
Comme point de départ 
d'une application, la partie 
prototypage, un squelette est 
proposé, qui sera enrichi au 
fur et à mesure de la 
progression du travail. 
L'utilisation de cette partie 
d'Écran Total n'est pas 
suffisamment commentée 
dans la notice. Un exemple 
avec quelques images et 

uelques photographies 

‘écran aurait été le 
bienvenu pour bien 
comprendre la puissance de 
l'outil mis à notre disposition. 
Il paraît pratiquement 
indispensable de suivre une 
journée de formation au 
minimum avant de pouvoir 
commencer à maîtriser la 
bête. 


@ La programmation 

Une bibliothèque de cent 
cinquante fonctions est 
disponible pour être utilisée 
dans un programme. Cette 
bibliothèque est divisée en 
plusieurs groupes suivant les 
fonctions réalisées : les 
fenêtres, la gestion des 
menus, la gestion des saisies 
et la gestion des événements. 
Chaque fonction a un nom 
rappelant clairement son 
rôle, ce qui est très lisible 
avec l'inconvénient majeure 
d'être très long à entrer 
(comme par exemple 
Imprimer Fenêtre Courante), 
comme en C les majuscules 
et minuscules sont 
différenciées, il y a là de 


Programme EX12.BAS 


Description 


Cet exemple montre l'usage le plus simple d'une saisie, ses champs 
comportant les différents formats. 


Explication 
CALL EntrerDansECRANTOTAL(16, 16, 256) 


fen$ = RappelerFenetre("ex12.fen") 
sai$ - RappelerSaisie("ex12.sai") 


rets = EmpilerFenetre(fens) 


La saisie et la fenêtre dans laquelle la saisie a lieu sont 
chargées en mémoire, la fenêtre est empilée. 


ret$ = UtilisateurRenseigneSaisie(sai, FONCT . NUL) 
La fonction UtilisateurRenseigneSaisie a pour argument 
le numéro de la saisie, et l'adresse de la fonction 


de contrôle associée à la saisie. 


Cette fonction permet dans le cas où elle existe, de contrôler 


les actions de l'utilisateur. 


Dans ce cas l' adresse est nulle( FONCT.NUL défini dans c 
CONST.INC), il n'y a donc pas de fonction de contrôle associée 


à la saisie. 


La fonction interactive UtilisateurRenseigneSaisie va permettre à 


l'utilisateur : 


- de renseigner et valider les champs. 
- de se déplacer dans les champs. / 
- de terminer la saisie ou de s'échapper de la saisie. 


ret$ = DepilerFenetre 


La fenêtre d'action EX12.FEN est depilée. 


CALL LibererFenetre(fent) 
CALL LibererSaisie(sai®) 
CALL SortirDeECRANTOTAL 


Puis toutes les allocations mémoires concernant les ressources 


( .fen et .sai ) sont libérées. 


fortes probabilités d'erreurs 
de frappe. 


En détails 


Le groupe Fenêtre permet 
de réserver un emplacement 
en mémoire, d'empiler et de 
« dépiler », de visualiser en 
écran virtuel ou normal, de 
rafraîchir, de gérer le 
curseur, de remplir une 
fenêtre par le contenu d'un 
fichier ASCII et d'utiliser les 
services de l'éditeur de texte, 
de définir la taille, la 
position, les attributs de 
représentation, de gérer un 
pool de fenêtres. 

La gestion des menus 
permet de traiter les choix 
effectués par l'utilisateur, 
tant au point de vue de la 
visualisation par 
déplacement de barre 
clore par exemple, que 
par déclenchement 
d'opérations, du type appel 
de masque de saisie et 
gestion dynamique de 
celle-ci. La panoplie d'outils 
disponibles est plus que 
complète. On peut encore 
citer un ensemble de 
fonctions contrôlant les 
impressions, la gestion des 
sons. 

Écran Total gère 
simultanément les actions du 


clavier et de la souris. Cette 
dernière, compatible 
Microsoft, n'est pas 
indispensable. Une des 
fonctions permet d'exécuter 
un traitement pendant les 
attentes du clavier. 

Il'est certain que seul un 
professionnel sera capable, 
après une période de 
formation, de tirer parti de 
la puissance d'Écran Total 
afin de gagner du temps sur 
le développement d'une 
application originale 
nécessitant une interaction 
avec l'utilisateur. Il faut bien 
avoir à l'esprit qu'il ne s'agit 
pas d'un générateur 
d'applications à destination 
d'un amateur, mais d'un 
ensemble d'outils et d'un 
simulateur de 
fonctionnement pour la mise 
au point d'un programme 
dont l'analyse fonctionnelle 
doit être parfaitement au 
fee Sans parler d'atelier 
ogiciel, on n'en n'est pas très 
loin. 

Prix : 5 300 F pour un 
langage ; langage 
supplémentaire : 1 000 F 


env. 
Pierrre Squelart 


Edité par Platform 


Informatique — 
Tél. :(16) 76 90 18 08. 


TFTEUIHIERGIESRLEICTTIENIRE 


GENMENU 


Genmenu est un utilitaire destiné à la construction de menus de liaison avec 
résentation graphique. Les programmes qu'il génère sont écrits en Basic 


standard (Basica ou GW-Basic}. La sélection des options du menu s'effectue en 
déplaçantt la barre lumineuse sur l'option désirée par les flèches du curseur, et 


en pressant la touche de validation (ENTER ou RETURN ou ENTREE). 


hargez votre interpréteur Basic 

habituel, puis le programme que 

vous aurez tapé au préalable. 

Genmenu propose un écran dans 
lequel certaines zones doivent être sai- 
sies. 


AISIE 

Il faut obligatoirement saisir le nom du 
programme que Genmenu doit construi- 
re pour vous ainsi que le titre du menu 
que vous désirez afficher. C'est dans les 
zones suivantes que l'on saisit le nom des 
sous-programmes et leurs libellés : la 
première colonne de saisie est réservée 
aux noms de fichiers commandes à exé- 
cuter, la seconde reçoit les libellés qui 
devront apparaître à l'écran. 

Les touches permettent de se déplacer 
d'une zone à une autre. La touche ESC 
indique que la saisie des zones est ache- 
vée. 

CHOIX DE LA FONTE 

Après la saisie, Genmenu demande avec 
quelle fonte de caractères le titre sera 
affiché. Quatre fontes sont accessibles 


grâce aux touches de fonction F1 et F2. 
— F1 affiche à l'écran la police précé- 
dente. 

— F2 affiche à l'écran la police suivan- 
te. 

— ENTER confirme la sélection. 

Après sélection de la fonte, Genmenu 
génère le programme Basic et revient 
sous Basic. 

Pour visualiser, faire un LOAD du nom du 
programme généré, puis LIST. 

Pour l'exécuter, faire RUN. 


Structure du programme 


90-190 — initialisation des touches et du 
mode de l'ecran. 200 - 430 — Affichage 
de l'écran de saisie. 

440 - 1120 — Saisie des noms de pro- 
gramme et de leur libellés. 

1130 - 1380 — Module de saisie. 

1390 - 1570 — Module de transferts des 
variables. 

1590 - 1700 — Génération du titre. 
1710 - 1860 — Choix de la police. 


1870 - 1970 — Composition du titre. 
1980 - 2000 — Centrage et affichage. 
2110 - 2260 — Génération de la bi- 
bliom2.bas. Cette bibliothèque contient 
le titre généré. 

2270 - 2350 — Mise en mémoire du titre 
pour son affichage sur l'écran. 

2360 - 2620 — DATA position écran des 
lettres (Y, X). 

2630 - 3630 — Génération de la bi- 
bliom3.bas. 

3640 - 3800 — Génération de la bi- 
bliomd4.bas. 

3810 - 3980 — Concaténation des bi- 
bliothèques pour la construction du pro- 
gramme Basic. 

4010 - 4040 — Gestion des erreurs. 
4050 - 4150 — Remise en forme des 
variables. 

4160 - 5280 — Jeu de caractères (4 
polices). 

Remarque 

Genmenu construit les programmes de 
menu en vrac : les lignes des programmes 
générés ne sont pas dans un ordre crois- 
sant. Essayez un TYPE nom du prog.BAS 
sous DOS, vous comprendrez bien plus 
vite. 

Il faut donc réorganiser le programme 
établi. Pour cela, suffit de le charger en 


mémoire, et l'interpréteur Basic fera le 
reste. 

Exemple : 

Votre programme s'appelle ESSAI.BAS. 
Si vous êtes sous Basic, faites : 


LOAD ‘ESSAI.BAS'':SAVE ‘‘ESSAI.BAS‘ 
Frédéric Racaud 


10 * 200 CLS ’efface l'ecran 
10 * PROGRAMMES GENMENU 210 ! 

30 ! * pour compatible IT/AT 220 "=" affichage de l'ecran principal 
40 * source GWBASIC ou BASICA 20 : A Hu 
50 ? * Auteur : Racaud Frederic copyright janvier 1989 240 

60 ; 250 PRINT " 

70 ? 260 PRINT 

80 ? 270 PRINT * 

90 ON ERROR GOTO 4010 280 PRINT 

100 SCRBEN 0 node ecran 80125 TBITE 290 PRINT * 

110 REY OFF "Suppression des touches de fonction 300 PRINT " ; - 

120 FOR I=1 TO 10:RBY I," NBUT I ‘Annulation des commentaires des touches de 310 LOCATE 8, 17:PRINT "on du r grane 

fonctions 320 LOCATE 9, 17:PRINT "Titre du menu  :" 


’touche enter ou return 
touche escape ou echapement 
"touche pave fleche bas 
’touche pave fleche haut 
"touche pave fleche droite 
’touche pave fleche gauche 
touche correction backspace 


130 BNTBRS=CHRS (13) 

140 BSCAPBS=CHRS (27) 

150 BAS$=CHR$(0)+CHRS (80) 
160 HAUTS=CHRS(0)+CHRS (72) 
170 DROITBS=CHRS(0)+CHRS (77) 
180 GAUCHES=CHRS (0)+CHR$ (75) 
190 BACKSPACES=CHRS (8) 


330 LOCATE 12,17:PRINT  "X 
340 LOCATE 14,17: PRINT "" 
350 LOCATE 15,17:PRINT "2" 
360 LOCATE 16,17:PRINT "3" 
370 LOCATE 17,17:PRINT 4" 
380 LOCATE 18,17:PRINT "5" 
390 LOCATE 19,17:PRINT "6" 


LIBBLLE" 


38 


400 LOCATE 20,17:PRINT "7" 1090 IF SLIBT$="" THEN 1060 
410 LOCATE 25, PRINT SPACES(10);CHRS(24);CHRS(25);" Deplacement ";CHRS(1 1100 ? 
7),CHR$(217);" Validation RSC Fin de saisie"; 1110 GOTO 460 


420 LOCATE 23,18:PRINT "Auteur : Racaud Frederic Copyright JANVIER 1989" 1120 

430 ? 1190 module de saisie pour les variables alphanumeriques 
4h module de saisie 1140 

450 ? 1150 


460 I= 36:Y= B:LONGUEUR= 8:CONCATS=SNOMPRGS :GOSUB 1340:GOSUB 
470 IF SORTIB=1 THEN SNOMPRGS=CONCATS:GOSUB 1350:G0T0 460 
480 SNOMPRGS=CONCATS :GOSUB 1350 

490 IF SNOKPRGS="" THEN 460 


500 1= 36:Y= J:LONGUBUR= 8:CONCATS=STITREMENUS :GOSUB 1340:G0SUB 1310 


510 IF SORTIE={ THEN STITREMBNUS=CONCATS :GOSUB 1350:6070 460 
520 STITREMENUS=CONCATS :GOSUB 1350 
530 IF STITRBMBNUS="" THEN 500 


340 = 21:Y= I4:LONGUEUR= B:CONCATS=SPROGIS:GOSUB 1340: COSUB 1310. 


550 IF SORTIE=L THEN SPROGIS=CONCATS :GOSUB 1350:G0T0 500 
560 SPROGIS=CONCATS :G0SUB 1350 
570 IF SPROGIS="" THEN 540 


580 = 33:Y= 14:LONGUEUR= 29:CONCATS=SLIBIS:GOSUB 1340:GOSUB 1310 1260 IF LEN(A$)>1 THEN BEBP:G0TO 1170 

590 IF SORTIB=1 THEN SLIBIS=CONCATS:GOSUB 1350:G0T0 540 1270 IF LEN(CONCATS))=LONGUEUR THEN SORTIE=0: RETURN 

600 SLIBIS=CONCATS :GOSUB 1350 1280 IF ASC(A$)=32 THEN 1300 

610 IP SLIBIS$="" THEN 580 1290 *IF ASC(AS))LINIT2 OR ASC(AS)(LIMITI THEN BEEP:GOTO 60050 
620 = 21:Y= 15:LONGUEUR= 8:CONCATS=SPROG2$:GOSUB 1340:GOSUB 1910 1300 CONCATS=CONCATS+A$ 

630 IF SORTIE=I THEN SPROG2$=CONCATS:GOSUB 1350:60T0 580 1310 LOCATE Y,I:PRINT CONCATS 

640 SPROG2$=CONCATS :COSUB 1350 1320 GOTO 1170 

650 IF SPROG2$="" THEN 620 19330 LOCATE Y,X:COLOR 7,0:PRINT STRINGS (LONGUEUR, 32): RETURN 
660 X= 33:Y= I5:LONGUEUR= 29:CONCATS=SLIB2$:GOSUB 1340:GOSUB 1310 1340 LOCATE Y,X:COLOR 0,7:PRINT STRINGS (LONGUBUR, 32) : RETURN 
670 IF SORTIB=I THEN SLIB2$=CONCATS :GOSUB 1350:G0T0 620 1350 LOCATE Y,{:COLOR 7,0:PRINT SPACES (LONGUEUR) 

680 SLIB2$=CONCATS :GOSUB 1350 1360 LOCATE Y,X:PRINT CONCATS 

690 IF SLIB2$="" THEN 660 1370 RETURN 

700 X= 21:Y= 16: LONGUEUR= 8:CONCATS=SPROGIS :GOSUB 1340:GOSUB 1310 1380 

710 IF SORTIE=I THEN SPROG3$=CONCATS:G0SUB 1350:60T0 660 1390 module de transfert des variables 
720 SPROG3$=CONCATS :COSUB 1350 1400 * 

130 IF SPROG3$="" THEN 700 1410 NOMPRGS=SNOMPRGS : SNOMPRGS="" 

140 1= 33:Y= 16:LONGUEUR= 29:CONCATS=SLIBIS:GOSUB 1340:G0SUB 1310 1420 TITREMENUS=STITREMENUS : STITREMENUS="" 

150 IF SORTIE=! THEN SLIB3$-CONCATS:GOSUB 1350:G0T0 700 1430 PROGI$=SPROGIS :SPROGI$="* 

760 SLIB3$=CONCATS :GOSUB 1350 1440 LIBI$=SLIBIS:SLIBI$="" 

71170 IF SLIB3$="" THEN 740 1450 PROG2$=SPROG2$ :SPROG2$="" 

180 X= 21:Y= 17:LONGUBUR= 8:CONCATS=SPROG4S :COSUB 1340:GOSUB 1310 1460 LIB2$=SLIB2$:SLIB2$="" 

7190 IF SORTIB=1 THEN SPROG4S=CONCATS :GOSUB 1350:G0T0 740 1470 PROG3$=SPROGIS :SPROGIS="" 

800 SPROG4S=CONCATS :GOSUB 1350 1480 LIB3$=SLIB3$:SLIB3$="" 

810 IF SPROG4&S="" THEN 780 1490 PROG4S=SPROG4S :SPROGYS="" 

820 1= 33:Y= 17:LONGUBUR= 29:CONCATS=SLIB4S:GOSUB 1340:GOSUB 1310 1500 LIB4$=8LIB4$:8LIB4S="" 

830 IF SORTIB=] THEN SLIB4$=CONCATS :G0SUB 1350:G0T0 780 1510 PROG5$=SPROGSS :SPROG5$="" 

840 SLIB4$=CONCATS:GOSUB 1350 1520 LIB5$=SLIB5S:SLIB5$="" 

850 IF SLIB4$="" THEN 820 1530 PROG6S=SPROGES :SPROGÉS="" 

860 X= 21:Y= 18:LONGUEUR= B:CONCATS=SPROG5S :GOSUB 1340:COSUB 1310 1540 LIB6$=SLIB6S :SLIB6$="" 

870 IF SORTIE={ THEN SPROG5$=CONCATS :GOSUB 1350:G0T0 820 1550 PROG7$=SPROGTS :SPROGT$="" 

880 SPROG5S=CONCATS :GOSUB 1350 1560 LIB7$=SLIB7$:SLIB7$="" 

890 IF SPROGS$="" THEN 860 1570 COLOR 7,0 

900 X= 33:Y= 18:LONGUEUR= 29:CONCATS=SLIBS$S:GOSUB 1340:GOSUB 1310 1580 RETURN 

910 IF SORTIR=1 THEN SLIB5$=CONCATS :GOSUB 1350:6070 860 1590 ? 

920 SLIB5$=CONCATS :GOSUB 1350 2600 = mmemmnssmmmmmmmmenmmnes 
930 IF SLIB5$="" THEN 900 1610 - GENERATION AUTOMATIQUE DU TITRE 
940 X= 21:Y= 19:LONGUBUR= B:CONCATS=SPROGÉS :GOSUB 1140: GOSUB 1310 1610007070 00 D oser ere 
950 IR SORTIE=! THEN SPROG6S$=CONCATS:GOSUB 1350:G0T0 900 1630 

960 SPROG6S=CONCATS :COSUB 1350 1640 ? 

970 IF SPROG6$="" THEN 940 1650 

980 X= 39:Y= 19:LONGUBUR= 29:CONCATS=SLIB6S :GOSUB 1340:GCOSUB 1310 1660 KEY OFF 


990 IF SORTIE={ THBN SLIB6$=CONCATS :GOSUB 1350:G0T0 940 
1000 SLIB6S=CONCATS :GOSUB 1350 
1010 IF SLIB6$="" THEN 980 


1310 


1160 

1170 AS=INKEYS:IP A$="" THEN 1170 

1180 IF AS=ENTERS AND CONCATS="" THEN SORTIB=0:RETURN 

1190 IF AS=HAUTS THEN SORTIE=1 :RETURN 

1200 IF AS$=BAS$ THEN SORTIE=0:RETURN 

1210 IF AS=GAUCHES THEN A$=BACKSPACES:GOTO 1230 

1220 IF AS=BNTERS AND CONCATS()"" THEN SORTIB=0:RETURN 

1230 IF AS=BACKSPACES AND LEN(CONCATS)C1 THEN SORTIE=I :RETURN 


1260 IF A$=BACKSPACES AND LEN(CONCATS))=1 THEN RS=LERTS(CONCATS, LEN(CONCATS)-1): 
CONCATS=RS:LOCATE Y,X:PRINT STRINGS (LONGUEUR, 32) :LOCATE Y,L:PRINT CONCATS:G0TO 1 


170 


1250 IF AS$=ESCAPES THEN GOSUB 1410:RETURN 1600 * GBNBRATION DU PROG 


1670 FOR I=1 TO 10:KEY I,"":NEIT I 
1680 DIX LIS(10),PROGS(10):LIGNE=10000 
1690 SCREEN 0 


1020 X= 21:Y= 20:LONGUBUR= 8:CONCATS=SPROG7$ :GOSUB 1340:G0SUB 1310 1700 
1030 IP SORTIE=1 THEN SPROG7$=CONCATS:GOSUB 1350:60T0 980 HUE CHOIX DE LA POLICE 
1040 SPROG7$=CONCATS :GOSUB 1350 1720 SET=1 


1050 IF SPROG7$="" THEN 1020 


1060 X= 33:Y= 20:LONGUEUR= 29:CONCATS=SLIB7$:GOSUB 1340:GOSUB 1310 


1070 IF SORTIB=1 THEN SLIB7$=CONCATS:GOSUB 1350:60T0 1020 
1080 SLIB7$=CONCATS :GOSUB 1350 


1730 GOSUB 4210 

1740 LOCATE 20,30:PRINT "{F1) police precedente" 
1750 LOCATE 21,30:PRIAT (F2) police suivante” 
1760 LOCATE 22,30:PRINT *(ENTER) valide la police" 


TRTELIHERDESILECTIEURE 


1770 AS=INREYS:IF A$="" THEN 1770 

1780 IP AS=CHRS(O)+CHRS(59) THEN SBT-=SET-1:1F SET(I THBN SET=4:G0T0 1820 ELSE 1! 
820 

1790 IF AS$=CHR$S(0)+CHRS(60) THEN SET=SET+1:1F SET)4 THEN SET=1:G0T0 1820 BLSE ! 
820 

1800 IF A$=CHRS(13) THEN 1870 

1810 IF LEN(AS)=2 OR LEN(AS)=1 THEN BEEP:G0T0 1770 

1820 ON SET GOSUB 4210,4480,4750,5020 

1830 LOCATE 20,30:PRINT “(F1) police precedente" 

1840 LOCATE 21,30:PRINT "(F2) police suivante” 

1850 LOCATE 22,30:PRINT “ÇENTER) valide la police” 

1860 GOTO 1770 

composition du titre 

1880 FOR J=1 TO LEN{TITREMENUS) 

1890 C$=NIDS(TITREMENUS, 9,1) 

1900 IF C$=" " THEN Y=19:1=17:C0S0B 2270:RESTORE:GOTO 1970 

1910 IR C$="L" AND SET=4 THEN Y=7:1=17:GOSUB 2270:RESTORB:60T0 1970 
1920 IF C$="K" AND SET=4 THEN Y=7:1=25:C0SUB 2270:RESTORB:G0TO 1970 
1930 FOR I=1 TO 26 

1940 READ LETTRES, Ÿ,X 

1950 IF LETTRES=C$ THEN GOSUB 2270:RESTORE:GOTO 1970 

1960 NEIT I 

1970 NEIT J 

centrage et affichage 

1990 CLS 

2000 LONG=INT ((79-LEN(LI$(1)))/2) 

2010 FOR I=1 TO FF 

2020 LIS(T)=CHR$(179)+SPACES (LONG-1)+LI$(1)+SPACES (LONG-1)+CHR$ (179) 
2030 NEÏT I! 

2040 PRINT CHR$(218)#STRINGS(76,196)+CHR$(191) 

2050 PRINT CHR$(179)+STRINGS(76,32)+CHR$ (179) 

2060 FOR 1=1 TO FF-! 

2070 PRINT LIS(I) 

2080 NBIT I 

2090 PRINT CHRS(179)#STRINGS(76,32)+CHR$ (179) 

2100 PRINT CHR$(192)#STRINGS(76,196)+CHR$(217) 

GENERATION DE BIBLIOM2.BAS 

2120 OPEN "O",#1,"BIBLION2.BAS",128 

2130 PRINT #1,STRS$(LIGNE)+"PRINT “+"CHRS(218)#STRINGS(76,196)+CHR$(191)" 
2140 LIGNE=LIGNE+10 

2150 PRINT #1,STR$(LIGNE)+"PRINT “+"CHR$(179)#STRINGS(76,32)+CHR$(179)" 
2160 LIGNB=LIGNE+10 

2170 FOR I=1 TO FF-! 

2180 PRINT #1,STR$(LIGNE)+"PRINT “+CHRS(34)+LIS(1)+CHRS (34) 

2190 LIGNB=LIGNB+10 

2200 NEIT I 

2210 LIGNB=LIGNB+L0 

2220 PRINT #1,STRS(LIGNE)+"PRINT "+"CHRS(179)#STRINGS(76,32)+CHRS(179)" 
2230 LIGNE=LIGNE+10 

2240 PRINT #1,STR$(LIGNB)+"PRINT "+"CHRS(192)4STRINGS(76,196)+CHR$(217)" 
2250 CLOSE #1 

2260 GOTO 2630 

SP MISE EN MEM DU TITRE AVBC LETTRE 

2280 FF=] 

2290 FOR YY=Y TO Y+5 

2300 FOR IX=1 TO +7 

2310 RIL=SCRBBN(YY,11):LIS(FR)=LIS(FF)+CHRS(SCREBN(YY,11)):LOCATE YY,L1:PRINT CH 
R$(206);:LOCATE YY,XX:PRINT CHRS(FIL); 

2320 NBIT IX 

2930 FR=FF41 

2340 NBAT YY 

2350 RETURN 

POSITIONREMBNT DES LATTRES GEANTES SUR L'ECRAN 


40 


2440 DATA H,1,57 
2450 DATA 1,7,1 
2460 DATA J,7,9 
2470 DATA K,7,17 
2480 DATA L,7,25 
2490 DATA M,7,33 
2500 DATA N,7,41 
2510 DATA 0,7,49 
2520 DATA P,7,57 
2530 DATA Q,13,1 
2540 DATA R,13,9 
2550 DATA 9,13,17 
2560 DATA T,13,25 
2570 DATA U,13,33 
2580 DATA V,13,41 
2590 DATA #,13,49 
2600 DATA 1,13,57 
2610 DATA Y,19,1 
2620 DATA Z,19,9 


D 
1640 ? = TOUTE CETTE PARTIE GENBRE LES - 
2650 ? = DIFFERBNTES BIBLIOTHEQUES  - 
1660 ? = BASIC POUR LA GENERATION - 
TD 
2680 * 


2690 LOCATE 12,30:PRINT "GENMENU EN COURS DE GENBRATION" 
2700 LIGNE=190:1=10:Y=i0 
2710 * 


2760 OPEN "O0",#1,"BIBLIOM3.BAS", 128 

2770 PRINT #1,"98 SCRBEN 0" 

2780 PRINT #1,"99 KEY OFF" 

2790 PRINT #1,"100 FOR I=1 TO 10:KEY [,"+CHRS(34)+CHRS(34)+":NEÏT l" 
2800 ? 

2810 ? 

2820 PRINT #1,"109 ENTERS=CHRS (13) 

2830 PRINT #1,"1lu ESCAPES=CHRS(27) 

te 

2840 PRINT #1,"120 BAS$=CHRS(0)+CHRS(B0) 
2850 PRINT #1,"130 HAUTS=CHRS(0)+CHRS(72) 
2860 PRINT #1,"140 DROITES=CHRS(0)+CHR$(77) 
2870 PRINT #1,"150 GAUCHES=CHRS(0)+CHRS(75) 
1880 PRINT #1,"155 BACKSPACES=CHRS (8) 

e* 

2890 PRINT #1,*160 CLS" 

2900 PRINT #1,"165 GOSUB 10000 

2910 TRANS=LIBIS :GOSUB 4050:LIB$(1)= TRANS 

2920 TRANS=LIB2$ :GOSUB 4050:LIBS(2)= TRANS 

2930 TRANS=LIB3$ :GOSUB 4050: LIBS(3)= TRANS 

2940 TRANS=LIB4S :GOSUB 4050:LIB$(4)= TRANS 

2950 TRANS=LIBSS :GOSUB 4050:LIB$(5)= TRANS 

2960 TRANS=LIB6S :GOSUB 4050:LIB$(6)= TRANS 

2970 TRANS=LIB7$ :GOSUB 4050:LIBS(7)= TRANS 

2980 TRANS=PROG1S :GOSUB 4050:PROGS(1)=TRANS+". BAS" 
2990 TRANS=PROG2$:GOSUB 4050:PROGS(2)=TRANS+". BAS" 
3000 TRANS=PROGIS :GOSUB 4050:PROGS(3)=TRANS+". BAS" 
3010 TRANS=PROG4S :GOSUB 4050 :PROGS(4)=TRANS+". BAS" 
3020 TRANS=PROGSS:GOSUB 4050: PROGS(5)=TRANS+", BAS" 
3030 TRANS=PROG6S :GOSUB 4050:PROGS(6)=TRANS+". BAS" 
3040 TRANS=PROGTS:GOSUB 4050: PROGS(7)=TRANS+". BAS" 
3050 J=1 

3060 FOR I=1 TO ? 

3070 IR LIBS(1)="" THEN 3090 

3080 LIBBS(J)=LIBS(1):J=0+1 

3090 EXT I 

3100 FIN=J-1 

3110 FOR I=1 TO FIN 


"touche enter ou return" 
"touche escape ou echapemen 


'touche pave fleche bas" 
"louche pave fleche haut" 
’touche pave fleche droite" 
’Louche pave fleche gauche" 
’Louche correction backspac 


* affichage du titre" 


3120 LIGNB=LIGNE+10 

3130 PRINT #1,STRS(LIGNE)#"LIBS("4STRS(1)4")="#CHRS(34)4LIBES (1)4CHR$ (34) 

3160 HEIT 1 

3150 PRINT #1,"370 FOR I=1 TO “#STRS(FIN+I) 

3160 PRINT #1,"410 LOCATE 1641-1,19:PRINT CHR$(200);STRINGS(42,205);CHR$(188)" 

3170 PRINT #1,"570 IP AS=HAUTS THEN GOSUB 620:YY=YY-1:1F YYC1S THEN YY="4STRS((F 

IN-1)#15)+*:G0SUB 630:G0T0 560 ELSE GOSUB 630:G0T0 560" 

3180 PRINT #1,"500 IF AS=BAS$ THEN GOSUB 620:YY=YY+1:1F YY)"4STRS((FIN-1)415)4" 
THEN YY=15:G0SUB 630:6070 560 ELSE GOSUB 630:G0T0 560" 

3190 PRINT #1,"10200 RETURN" 

3200 PHRASES="660 ON YY-L4 GOTO * 

3210 ADRESSES ="" 

3220 FOR I=1 TO FIN 

3230 ADRESSES=ADRESSES4STRS ((146)"100450)+", * 

F0 NET I 

3250 ADRESSES=LERTS (ADRESSES , LEN(ADRESSES }-2) 

3260 PRINT #1, PHRASES + ADRESSES 

3270 ADRESSES ="" 

3280 FOR I=1 TO FIN 

3190 ADRESSES =STRS((146)*100450)+" RUN "+CHRS(34)#PROGS(I)4CHRS (34) 

3300 PRINT #1, ADRESSES 

3310 ADRESSES ="" 

3920 NET I 

3330 PRINT #1,"390 COLOR 7,0" 

3340 PRINT #1,"240 LOCATE 12,19:PRINT CHRS(201);STRINGS (42,205);CHR$(187)" 

3350 PRINT #1,"250 LOCATB 13,19:PRINT CHRS(186)+"#CHRS(34)+" FAITES VOTRE 
CHOIT  S.V.P “iCHRS(34)+";CHRS(186)" 
3360 PRINT #1,"360 LOCATE 14,19:PRINT CHRS(199);STRINGS (42, 196);CHR$(182)" 
3370 PRINT #1,"380 LOCATE 1441,19:PRINT CHRS(186);"#CHR$(34)+" 

"4CHRS(34)+";CHRS(186)" 

3380 PRINT #1,"390 COLOR 7,0:LOCATE 1441,39-INT(LEN(LIBS(1))/2):PRINT LIBS(1)" 

3390 PRINT #1,"400 NEIT l° 

3400 PRINT 81,420 

10 PRINT #1,"430 *" 

3420 PRINT #1,"495 LOCATE 23,1:PRINT CHRS(201);STRINGS (78,205) ;CHR$(187);" 

3430 PRINT #1,"440 LOCATE 24, 1:PRINT CHRS(186);SPACES (L3)CHRS(24);CHRS (25) ;"#CHR 

$(34)+" Déplacement "ACHRS(34)#" ;CHRS(LT)4CHRS (217) ;"4CHRS(34)4" Validatio 

n ESC Sortie "#CHRS(34)+";SPACES(13):CHRS(186);" 

J440 PRINT #1,"450 LOCATE 25,1:PRINT CHR$(200);STRINGS(78,205);CHR$(188);" 

3450 PRINT #1,"460 "LOCATE 19,59:PRINT CHRS(200) ;STRINGS(19,205);CHR$ (188); " 

3460 PRINT #1,"470 *" 

3470 PRINT #1,"680 *" 

3480 PRINT #1,"520 YY=15:LOCATE YŸ,29-INT(LEN(LIBS(YY-14)}/2) COLOR 0,7:PRINT LI 

BS(YY-14)" 

3490 PRINT #1,"590 HAUTS =CHRS(0)#CHRS(72)" 

3500 PRINT 41,540 =" ) SAISIE ET DEPLACEMENT DU BANDEAU" 

3510 PRINT #1, "550 ** 

3520 PRINT #1,"555 

3530 PRINT #1,"560 AS=INREYS:IF A$="#CHRS(34)4CHR$(34)+" THEN 560" 

3540 PRINT #1,"590 IF AS=BNTERS THEN 640" 

3550 PRINT #1,"595 IP A$=ESCAPES THEN END" 

3560 PRINT #1,"600 BBEP" 

3570 PRINT #1,*610 GOTO 560" 

3580 PRINT #1,"620 LOCATE YY,39-INT(LEN(LIBS(YY-14))/2):COLOR 7,0:PRINT LIBS(YY- 

14) :RETURI" 

3590 PRINT #1,"620 LOCATE YY,39-INT(LEN(LIBS(YY-14))/2):COLOR 7,0:PRINT LIBS(YY- 

14) ERBTURN" 

3600 PRINT #1,"630 LOCATB YY,39-INT(LEN(LIBS(YY-14))/2):COLOR 0,7:PRINT LIBS(YY- 

14) : RETURN" 

3610 PRINT #1, "640 #0 

1" 

3620 PRINT #1,"650 *" 

3630 CLOSE #1 


COMMENTAIRES DES TOUCHES 25e LIGNE" 


ENVOI AU PROGRAMNE DESIGNE PAR LIB$(... 


nn où 0 0 0 où 0 0 0 0 0 0 mn où où où où où où où où où où où où on où où où où où où nm 


3710 PRINT #1,"10 ?" 

3720 PRINT #1,"20 ? à 
3730 PRINT #1,"30 . 
3740 PRINT #1,"40 
23750 PRINT #1,"50 ? 
3760 PRINT #1,"60 ? 
3770 PRINT #1,"70 ?* 
3780 PRINT #1,"80 ’” 
3790 PRINT #1," 90 ?" 
3800 CLOSE #1 
3810 

3820 ? 

3830 ? = 
3840 ? 
3850 * 
3860 A=PEBK(&H30):B=PEER(&H31) 

3870 SHELL “ECHO OFF" 

3680 POKE 6H30,A 

3890 POKE &H31,B 

3900 A=PBEK(&H30) :B=PEEK(&H31) 

3910 CND$="COPY BIBLION2.BAS+BIBLION3. BAS+BIBLION4. BAS "+" 
3920 SHELL CHD$ 

3930 POKE &H30,4 

3940 POKE &H31,B 

3950 KILL "BIBLIOK2.BAS" 

3960 KILL “BIBLIOM3.BAS" 

3970 KILL “BIBLIOK&.BAS" 

3980 EXD 


APPLICATION DEVBLLOPE PAR GENHENU 


* Programme : "+NOMPRGS+".BAS" 
* Date : "#DATES 
* Heures : "4TIMES 


"4NONPRGS+". DAS" 


GESTION DES ERREURS 

4020 ? 

4030 PRINT "ERREUR DU TYPE ";BRR;" À LA LIGNE ";ERL 

4040 END 

4050 ---"ssmnenssses REMISE EN FORKE DES VARIABLES FICHIERS 


4090 FOR H=LEN(TRANS) TO 1 STEP -1 
4100 IF MIDS(TRANS,H,1)=" * THEN 4120 
4110 TRANS=LBFTS (TRANS, H) RETURN 

4120 NEIT H 
4130 TRARS="" 
4140 RETURN 
4150 ? 

4160 ? 

4170 

4180 ? - 


= JEUX DB CARACTERE : 
MODULE D'ÉMPRESSION “ 


4190 
4200 


4220 CLS 
4230 PRINT * 
4240 PRINT * 
4250 PRINT * 
4260 PRINT 
4270 PRINT " 
4280 PRINT " 
4290 PRINT * 
4300 PRINT * 
4310 PRINT " 
4320 PRINT * 
4330 PRINT 
4340 PRINT * 
4350 PRINT " 
4360 PRINT " 
4370 PRINT * 
4360 PRINT " 
4390 PRINT * 
4400 PRINT * 
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4410 PRINT * = 
4420 PRINT ” : 


4430 PRINT * 
HN] un: 


4440 PRINT * © ] 
4450 LOCATE 23,1:PRINT * 
deuxieme jeu 


4460 LOCATE 24,1:PRINT 
4470 RETURN 


4490 CLS 


4500 PRINT * 
4510 PRINT * 
4520 PRINT " 
4530 PRINT * 
4540 PRINT * 
4550 PRINT * 
4560 PRINT * 
4570 PRINT " 
4580 PRINT * 
4590 PRINT " 
4600 PRINT " 
4610 PRINT " 
4620 PRINT " 
4630 PRINT * É 
4640 PRINT " 
4650 PRINT " 
4660 PRINT * 
4670 PRINT " 


4680 PRINT . 
4690 PRINT * ; 
4700 PRINT * ; 
4710 PRINT * ; 
4720 LOCATED, à | | pi 


4730 LOCATE 24,1:PRINT * 
4740 RETURN 
troisieme jeu 


El En 


Pour dessiner : utilisez les caractères semi-graphiques 


4830 PRINT * 
4840 PRINT * 
4850 PRINT " 
4860 PRINT * 
4870 PRINT " 
4880 PRINT " 
4890 PRINT “— 
4900 PRINT 
4910 PRINT * 
4920 PRINT * 
4930 PRINT * F 
4940 PRINT "= 


4950 PRINT " 
4960 PRINT * 
4970 PRINT " 
4980 PRINT 


4990 LOCATE 23,1:PRINT " 
5000 LOCATE 24,1:PRINT ” 
5010 RETURN 


5040 PRINT 
5050 PRINT 
5060 PRINT 
5070 PRINT 
5080 PRINT 
3090 PRINT 
3100 PRINT ": 
5110 PRINT 
5120 PRINT 
5130 PRINT 
5140 PRINT 
5150 PRINT 
5160 PRINT 


5190 PRINT 
5200 PRINT 

5210 PRINT ” 

5220 PRINT * 

5230 PRINT 

5240 PRINT 

5250 PRINT “Es : 
5260 LOCATE 29, 1:PRINT 
5270 LOCATB 24,L:PRINT * 
5280 RETURN 


DLL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LLC LCL LCL LLC LCL CC CCC LL LL LL LL CAL LL LL LCL LCL LCL LL LAN 


METTRE UN FICHIER ASCII AUX NORMES 
DU LOGICIEL DE DESTINATION 


C ette procédure intéressera les utili- 
sateurs de l'‘‘Intégrale PC’ désireux 
de passer à des logiciels plus puissants ne 
tournant plus sous Gem. 

Le traitement utilisé est Evolution Sunset 
compris dans l'Intégrale PC. Il sert à 
remettre un fichier ASCII aux normes du 
logiciel de destination. 


Passer des données de 


SuperBase à Quattro 


1 - Sauver le fichier Superbase en ASCII. 
2 - Le recharger dans un traitement de 
texte (Sunsef). 


3 - Sélectionner tout le texte, puis l'option 
REMPLACEMENT. 

4 - Remplacer les ; par ‘’,” (virgule entre 
deux guillemets). 

5 - Remplacer les retours par ‘“[retour]"' 
afin de placer un guillemet en début et en 
fin de chaque ligne. C'est là le hic! En 
effet, avec Evolution Sunset, la procédure 
de lancement est effective dès que l'on 
appuie sur [retour] ! 

Un truc pour éviter de taper des guille- 
mets pendant des heures : tapez sur [ALT] 
[CTRL], laissez enfoncé et composez le 13 
sur le pavé numérique. Relâchez le tout, 
un petit signe apparaît. Le n°13 étant le 


code ASCII de RETOUR, l'échange se 
passera bien. 

6 - Mais ce n'est pas terminé. Ajoutez un 
guillemet au début et à la fin du texte, et 
sauvez-le de nouveau en ASCII. 

7 - Chargez Quattro, faites V (fichier, 
importation, valeurs délimitées) et char- 
gez le texte ASCII : chaque champ sera 
sagement rangé dans une colonne, et 
vous aurez juste à modifier les largeurs 
pour voir vos données intégralement. 


J. Valot 


NDLR : merci pour tous les utilisateurs de 
l'Intégrale PC. 


L e jeu de caractères IBM contient des 
caractères semi- graphiques dont 
certains sont utilisés pour construire des 
boîtes ou des cadres. On les obtient en 
appuyant sur la touche Alt et en tapant 
simultanément sur le pavé numérique 
leur poids ASCII. Mais il faut avoir devant 
soi les codes pour faire laborieusement 
ses boîtes. 

Dans notre précédent numéro, un de nos 
lecteurs vous a rappelé que l'on pouvait 
basculer de clavier (entre Azerty et 
Qvwerty) en tapant sur Ctrl+Alt+F1 pour 
passer en Qwerty et Ctrl+Alt+F2 pour 
passer en Azerty. L'idée est de transfor- 
mer partiellement la répartition du cla- 
vier Qwerty pour obtenir dans une confi- 
guration géométrique convenable ces 
fameux caractères. 

Nous adoptons la répartition suivante : 
Dès que vous aurez tapé Ctrl+Alt+F1, le 
pavé des neuf premières lettres (trois 
rangées de trois) deviendra un pavé de 


figure 1 


0192(00C0) FF 74 FF 75 FF 
0208(00D0) 38 39 30 2D 3D 
0224(00E0) 70 5B 5D 20 FF 
0240(00F0) 60 FF 5C 7A 78 
0256(0100) 20 FF 1B 21 40 
0212107110). 00 51.57 4552 
0288(0120) 53 44 46 47 48 
0304(0130) 56 42 4E 4D 3C 
0320(0140) 58 59 5A 5B 5C 
0336(0150) 37:38 39 2D 34 


figure 2 


0192(00C0) FF 74 FF 75 FF 
0208(00D0) 38 39 30 2D 3D 
0224(00E0) 70 5B 5D 20 FF 
0240(00F0) 60 FF 5C CO C1 
0256(0100) 20 FF 1B 21 40 
0272(0110) 00 C9 CB BB 52 
0288(0120) CE B9 46 47 CD 
0304(0130) BA 42 4E 4D 3C 
0320(0140) 58 59 5A 5B 5C 
0336(0150) 37 39 39 2D 34 
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MODIFICATION 
DU KEYBFK.COM 


POUR LA CONSTRUCTION DE CADRES 


cadres simples en minuscule, doubles en 
majuscule. La barre verticale se trouve 
sur la lettre V, et la barre horizontale sur 
le H. 

Comment procéder ? 

Première étape : recopier votre keybfr.com 
avec un autre nom. 

Exemple : COPY KEYBFR.COM K.COM 
Nous travaillerons sur le fichier K.COM 


Le CE LE DEE 
Go ion if ep soc LA ST 
Mix °c LH 4 vi 4 
À ET1 
Q8D pti “- 
WXxC LA va 


A l'aide d'un utilitaire comme PCToolsou 
Debug, il faut repérer la table d'alloca- 
tion des codes Qwerty. C'est assez simple 
à trouver. Cela se situe plutôt vers la fin 
du fichier. 

La figure 1 montre l'extrait concerné. On 
voit à partir du caractère 215 la suite des 
symboles du clavier qwerty (d'abord en 
minuscule), puis en 273 les majuscules. 
La figure 2 montre les transformations 
faites pour substituer aux symboles lettres 
les caractères semi-lgraphiques voulus. 
Une fois les transformations effectuées, 
sauvez le nouveau K.COM et faites un 
essai en tapant K, puis Entrée, et enfin 
Ctrl+Alt+F1. 

À présent, vous avez tout ce qu'il faut 
pour construire cadres et tableaux. Vous 
pouvez éventuellement ajouter sur une 
autre partie du clavier qwerty les boîtes 
mixtes (traits simple/double) suivant un 
arrangement à votre convenance. 


Jacques Eltabet 
36 31 Cou v [1234267 
69 6F 890-=HIlqwertyuio 
3B27, pl asdfghjki}' 
2A FF FiNzxcvonm,./ 7 
2B 08 C'@#SR"&*() _+H 
FF 41 QWERTYUIOP{} A 
58 43 SDFGHJKL:"7 !ZXC 
56 57. VENMS>? TUVW 
TO TE XYZ[\]Jhijkimnopq 
48 49 789-456+1230.GHI 
36 37 t u v [1234567 
69 6F 890-=HI rtyuio 
3B 27 pi] g-ikl; 
2A FF LUN bnm,./ * 
2B 08 C'@HSZ"&*()_+H 
Fr CG RTYUIOP{} 
CA BC eJKLIU | 
56 57 NM<>? TUVW 
70 TL YZ[\Jhijkimnopq 
48 49 789-456+1230.GHI 
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ORGANISEZ VOTRE 
DISQUE DUR 


Retrouver à coup sûr et rapidement un petit fichier parmi les vingt méga-octets 


d'un disque dur nécessite un ordonnancement rationnel des répertoires créés 


{«directories»). Nous allons donc vous proposer quelques méthodes et trucs 


éprouvés, ainsi que leurs raisons d'être. 


i vous êtes amené à penser «Ha ! si 

j'avais su plus tôt...», sachez qu'il est 

toujours possible de réorganiser 

complètement un disque dur. C'est 
un travail parfois long mais très ‘payant 
par la suite. 


Les règles de base 


1 — Un disque dur n'est ni un musée ni un 
grenier ; on n'y met que ce dont onse sert 
régulièrement. Le nouveau possesseur 
d'un tel disque a tendance à y transférer 
toute sa boîte de disquettes | Cinquante- 
six disquettes pleines suffisent pour ‘‘rem- 
plir” vingt méga-octets. Ces cinquante- 
six disquettes représentent moins de 200 F. 
Et combien coûte votre (très) cher disque 
dur ? 

2 — La «directory» principale (ou «root») 
ne doit contenir que ce qui est nécessaire 
au démarrage du micro. Ainsi, tous les 
utilitaires DOS sont dans un répertoire 
“DOS”, tous vos programmes ‘ .BAT" 
sont rassemblés dans un répertoire “BATS”!. 
3 — Ne pas mélanger dans le même 
répertoire un logiciel et les fichiers per- 
sonnels qu'il crée ! Ces derniers seront 
dans un sous-répertoire ‘‘en aval" de 
celui contenant le logiciel. 

4 — || faut fréquemment faire le ménage, 
c'est-à-dire effacer les enregistrements 
obsolètes. Sans cela, on serait vite dans 
un capharnaüm. Si vous hésitez pour 
certains fichiers, archivez-les sur une dis- 
quette. 

5 — Seize méga-octets occupés sur vingt 
constituent la cote d'alerte. C'est la preu- 
ve que vous n'avez pas suivi ces conseils. 
Sauf cas professionnels rarissimes, on n'a 
jamais réellement besoin d'avoir tant de 
choses à la fois ‘‘sous la main”. 

6 — Un disque dur est plus fragile qu'une 
disquette. Perdre une disquette c'est ‘‘râ- 
lant'', pour un disque dur c'est la super 


catastrophe s'il n'avait pas été sauvegar- 
dé sur disquettes. || faut donc s'imposer la 
discipline de tenir à jour ces ‘roues de 
secours que l'on appelle des «back 
Up». 

La moralité est que tout progrès techni- 
que n'a pas que des avantages. || appa- 
raît toujours des contraintes nouvelles 
qu'il faut accepter sous peine de cruelles 
déconvenues. 


Si le disque est neuf 


Petit détail de vocabulaire, on ne parle 
plus de ‘pistes’ mais de ‘cylindres : 
l'ensemble des pistes situées à la même 
distance du centre et ceci sur chacune des 
faces des plateaux du disque. Un disque 
neuf est toujours vendu formaté par le 
fabricant, mais là plusieurs cas se présen- 
tent : 

— Il fait 30 ou 40 Mo, et la notice propose 
une « partition » du disque en ‘“C:"” et 
“D:"”. Pour le MS-DOS la taille maxi d'un 
disque est de 32 Mo. Le supplément sera 
déclaré comme étant un second disque 


dur D:. Rien ne vous empêche de ‘‘parti- 
tionner’’ un disque de 30 Mo en 20 + 10. 
Toutefois, je vous conseille de déclarer le 
maximum pour le C:. Utilisez pour cela 
l'utilitaire FDISK.COM du DOS ou un 
programme plus pratique livré avec l'ap- 
pareil. 

— Il a été acheté séparément (genre ‘File 
Card") et ne fait pas plus de 30 Mo. Vous 
devez le REFORMATER SYSTEME, tout 
simplement par FORMAT C:/S (cela peut 
demander plus de cinq minutes). 

— Cas général, le micro a été acheté 


avec disque dur et celui-ci est ‘prêt à 
l'emploi”. Il y a tout, le DOS, l'AU- 
TOEXEC, le CONFIG.SYS, et même quel- 
ques répertoires (qui peuvent être vides...) Il 
se peut que tout cela ne vous convienne 
pas du tout (c'est mon cas huit fois sur 
dix !), mais avant de modifier quoi que ce 
soit, faites un TYPE sur l'AUTOEXEC.BAT 
et le CONFIG.SYS. Mieux, copiez-les 
avec extension ORI, exemple : 

COPY CONFIG.SYS CONFIG.ORI 

En effet, ils peuvent renfermer des instruc- 
tions très précieuses, ne serait-ce que 
l'activation de l'horloge-calendrier du 
micro. 


Boutage d'un disque 


‘’Bouter" appartient au jargon et signifie 
‘faire l'auto-démarrage à froid d'un 
PC”, suite à la mise sous tension ou à un 
CTRL ALT DEL. || est indispensable de 
bien connaître la chronologie de cet 
automatisme (par la ROM du PC) : 

— Ÿ a-t-il une disquette en A: ? Si oui, 
étape n°3. 

— Je cherche un disque dur en C:. Si rien, 
je plante. 

— À partir de la piste zéro je charge le 
DOS (deux fichiers cachés). Si absence de 
DOS, je plante. 

— Je lis à la suite la « table d'allocation 
des fichiers » (FAT = Files Allocation 
Fable), pour voir où se trouve COMMAND. 
COM que je charge. Tout le DOS est 
alors chargé. 

— Je vérifie la présence d'un CONFIG. 
SYS ; s'il existe, j'exécute les ordres qu'il 
contient. 

— Je cherche l'existence de AUTOEXEC. 
BAT ; si oui, j exécute ses ordres. Mission 
de boutage terminée. 

Conclusion évidente : COMMAND.COM, 
CONFIG.SYS et AUTOEXEC.BAT doi- 
KDRPUR dans le répertoire principal. 


Le PATH de l'AUTOEXEC 


“PATH"' signifie ‘itinéraire de recherche 
de noms de fichiers". Exemple : 

PATH c:\bats:\c:\dos 

= « situ ne le trouves pas dans le root, va 
voir dans les directories ‘’BATS"” puis 
“DOS”, et reviens au root d'où tu es 
parti. » 

Ce PATH restera en mémoire, mais un 
PATH ultérieur pourrait l'annuler ! Donc, 
si un de vos gros logiciels exige un PATH 
c'est dans celui de l'AUTOEXEC qu'il 
faudra l'insérer, et non pas dans le .BAT 
de lancement. Ou alors répétez le PATH 
de l'AUTOEXEC en final de ce .BAT. 
Attention ! Seuls les fichiers ayant les 
extensions COM, EXE ou BAT seront re- 
cherchés par le PATH. 

L'exploration s'effectue dans l'ordre défi- 


ni par votre PATH. Vous commandez 
TOTO : dans chaque directory du PATH 
il cherche d'abord TOTO.COM puis 
TOTO.EXE et enfin TOTO.BAT. Seul le 
premier rencontré sera chargé. 

Seconde ligne de l'AUTOEXEC, KEYBFR : 
KEYBFR.COM (ou .EXE) sera trouvé dans 
la directory DOS". 

Grâce à ce PATH, la directory principale 
ne contiendra pas 150 noms de fichiers ! 
Ce sera clair à l'écran suite à un DIR, car 
ici le ‘but profond" est la clarté. Organi- 
ser son disque dur relève de la même 
démarche que la détermination des noms 
de dossiers et de chemises pour classer 
vos papiers personnels. 


Le PROMPT de l'AUTOEXEC 


Si vous changez de directory, le curseur 
DOS (le prompt") reste toujours C> et il 
est dangereux de ne plus savoir où l'on 
est. Il est donc pratiquement obligatoire 
d'inclure la ligne : 

PROMPT $p$g (ou $P$G) 

Désormais, le curseur ‘‘dira'’ où l'on se 
trouve (et il y a parfois des surprises l). 
Exemple : après un CD MACHIN le cur- 
seur DOS devient C:\MACHIN> 


Menu des programmes .BAT 


Rappel : un programme .BAT peut appe- 
ler un autre .BAT. Vos .BAT sont tous 
logés dans ce fameux répertoire ‘BATS". 
Pour lancer tel ou tel logiciel, choisissez 
des noms de trois caractères maximum. 
Exemple : pour LOTUS 123 

CD BATS 

COPY CON L.BAT (création d'un fichier 


ASCII L.BAT) 
CD C:\LOTUS (répertoire  rassem- 
blant tout LOTUS 123) 
123.COM 
CD\ (retour au ‘root en 


‘ quittant LOTUS 123) 
Z (CTRL Z obtenu par F6 = fin de 
fichier) 
Dès lors, il suffira de taper seulement L (et 
ENTER) pour être sous LOTUS 123. 
Mais il va falloir créer un ‘‘pense-bête" 
qui affichera ces abréviations simples. 
C'est un fichier ASCII qui légende ces 
.BAT aux noms courts. Appelons-le MENU 
(toujours dans le répertoire ‘’BATS"") : 
COPY CON MENU 
**** Tapez au choix : 
B : Basic 
L : LOTUS 
SB : Super Base 
2 W : Word Junior 
Et pour l'afficher ce sera le programme 
M.BAT, la grande astuce malgré sa sim- 
plicité : 
ECHO OFF 
CD/ 


LS 

TYPE C:A\BATS\MENU {nom complet car 
non recherché par PATH) 

ECHO ON 

Tous nos .BAT, y compris l'AUTOEXEC, 

vont se terminer par M ! Reprenons notre 

L.BAT qui devient : 

CD CALOTUS (ou CD LOTUS) 

LOTUS.COM {ou LOTUS) 

M (retour au root et au menu) 

Quelle simplicité d'écriture ! 


Le fichier CONFIG.SYS 


C'est un fichier ASCII que l'on crée 
comme AUTOEXEC.BAT. Attention | Les 
autres fichiers .SYS du DOS ne sont pas 
des fichiers ASCII... 
Comme son nom l'indique, il configure 
des options du DOS mais uniquement lors 
du démarïage. Son contenu minimum est 
le suivant : 
COUNTRY=033 (dates au format Fran- 
çais jour, mois, an) 
FILES=15 (nombre d'indicateurs 
de fichiers) 
BUFFERS=15 (nombre de mémoires 
tampons) 
À cela peuvent s'ajouter des DEVICE=... 
pour des options particulières à votre 
micro où à tel logiciel présent sur votre 
disque. C'est pour cela que je vous avais 
conseillé de conserver une copie du 


CONFIG.SYS d'origine. 


Des programmes BATS 
très spéciaux 


Certains logiciels du commerce ont une 
installation très complexe et délicate 
(bien lire le manuel !). 
L'installation a créé plusieurs réper- 
toires et l’on demande de glisser tel 
PATH dans le .BAT de lancement. 
D'accord, mais celui de l'AUTOEXEC | 
sera détruit ! Pas de panique. À la fin de 
ce BAT, juste avant notre fameux M, 
recopiez la “ligne PATH"' de l'AUTOEXEC 
et tout sera remis en ordre. 
Certains logiciels gèrent très mal le ré- 
pertoire que nous avons créé pour rece- 
voir nos ‘fichiers utilisateur”, c'est le cas 
du traitement de texte Word (et de bien 
d'autres). L'astuce consiste alors à se 
placer dans la directory fichiers et, de là, 
à appeler le programme. De ce fait, on 
est sûr que sauvegardes et lectures s'adres- 
seront à cette ‘‘case départ”. Exemple : 
MD C:\WORD (pour le program- 
me) 
MD C:\WORD\LETTRES (pour nos tex- 
tes 
COPY CON WL.BAT (un BAT pour Let- 
tres en WORD) 
CD C:\WORD\LETTRES {case départ) 
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CAWORD\word.com (appel du programme) 
M 

‘Z 

Vous ne désirez pas mélanger vos lettres 
personnelles et vos rapports mensuels. 
Facile, on ‘‘diverge"” en aval de “WORD” : 
MD C:\WORD\RAPPORTS 

COPY CON WR.BAT 

CD C:\WORD\RAPPORTS 
C:\WORD\WORD 

M 

L'inconvénient s'est transformé en avan- 
tage. 

Cas d’un. langage de programma- 
tion 

On a généralement affaire à trois parties 
distinctes : le langage, notre ‘boîte à 
outils" (petits sous-programmes passe- 
partout) et les programmes terminés ou 
en cours. 

Prenons le cas du Basic. 

@ Le répertoire C:\UB renferme les Utili- 
taires Basic et le GWBasic. 

@ Le répertoire C:\Basic contient les 
programmes, le GWBasic et le Turbo 
Basic. On y accède par B.BAT conte- 
nant 

CD C:\Basic 

GWBasic K (ce K.BAS redéfinit les tou- 
ches de fonction) 


M 


La touche F10 fait écrire C:\UB\. Ainsi, 
pour insérer un de mes utilitaires, je tape 
MERGE"”', F10, nom du module, ENTER. 
Vu ? 


Les sauvegardes du disque dur 


Trois méthodes : 

— Sauvegarde individuelle sur dis- 
quettes de tel et tel répertoire par COPY 
** À: C'est simple mais parfois lourd ; 
— Back Up sur disquettes par un logi- 
ciel approprié. C'est très pratique et 
relativement rapide. Ces sauvegardes 
sont ‘‘codées” et ne peuvent être resti- 
tuées sur disque dur que par un Restore, 
un logiciel associé au Back Up, à condi- 
tion qu'il fasse partie de la même version 
du DOS. 

— Le Streamer, appareil très coûteux 
faisant un Back Up sur une cassette spé- 
ciale, pouvant enregistrer jusqu'à soixan- 
te méga-octets. Le seul intérêt est que l'on 
n'a pas à rester devant le PC pour chan- 
ger les disquettes. 

Ayant pratiqué les trois, j'ai une très nette 
préférence pour le Back Up sur disquet- 
tes. Nous disposons du BACKUP.EXE plus 
RESTORE.EXE du DOS, mais il existe des 
produits du commerce bien plus sympa- 
thiques d'emploi comme FastBack ou 
Backit, ce dernier étant mon préféré tant 
il est simple et pratique. 

À partir du deuxième Back Up, deman- 
dez l'option «Mise à Jour», ainsi seuls les 
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fichiers créés ou modifiés depuis le Back 
Up précédent seront sauvegardés. On 
peut aussi sélectionner à partir d'une 
date — c'est rapide et peu gourmand en 
disquettes vierges formatées —, ou de- 
mander de ne sauvegarder que certains 
répertoires ou noms de fichiers. 

Le RESTORE fait l'opération inverse, et là 
aussi vous pouvez demander la recharge 
de certains répertoires ou fichiers. S'il 
s'agit d'un Restore total sur un disque dur 
vierge‘, le programme se charge de 
recréer toutes les directories….. 
Remarques 

@ Le Back Up n'est pas un logiciel de 
piratage. Les programmes dits «proté- 
gés» risquent d'être mal restitués par le 
Restore. 

@Pas question d'utiliser un Restore avec 
des disquettes enregistrées avec un Back 
Up d'une autre marque |! 


Application particulière 


Vous avez acheté un Amstrad avec dis- 
que dur et celui-ci contient ce GEM en- 
combrant dont personne (ou presque) ne 
veut : Back Up de ces répertoires (= trois 
disquettes) et effacement sur le disque, un 
méga-octet récupéré. Le jour de lareven- 
te il suffira de faire un Restore... 

Cette pratique sera renouvelée chaque 
fois que l'on aura affaire à une applica- 
tion envahissante ne pouvant fonctionner 
que sur disque dur, c'est de plus en plus 
fréquent, mais d'usage très épisodique. 
En effet, un Restore est bien plus rapide 
ct processus d'installation de logi- 
ciel. 


Des dépannages simples 


@ || est arrivé que le cylindre zéro (le 
système) se détériore à force d'être lu, 
d'où des ratés lors de démarrages. Il suffit 
généralement de le transférer à nou- 
veau : démarrer par la disquette DOS (la 
bonne !) en A;:, puis tapez SYS C: 

@ Après des années de service vous 
constatez que les sauvegardes et lectu- 
res sont parfois très lentes, voire même 
avec des ratés de chargement de longs 
fichiers personnels. Cela est dû à la réuti- 
lisation de secteurs libérés par des DEL 
(ou ERASE), d'où une fragmentation trop 
importante des fichiers récents. Utilisez le 
programme Compress du logiciel PC- 
Tools (versions 3.23 et suivantes), qui va 
rassembler ces morceaux en secteurs 
contigus. Ce peut être très long, parfois 
près d'une heure dans les cas graves, 
mais ce rajeunissement a des effets vrai- 
ment spectaculaires et il est sans danger 
pour les logiciels super protégés. 

® La “FAT” (table d'allocation des 
fichiers) a été endommagée suite à une 
panne de secteur en pleiñe sauvegarde. 


L'utilitaire Mirror de PC-Tools peut tenir 
à jour une copie de cette précieuse 
zone. 


Quelques précautions 
élémentaires 


@ Ne jamais déplacer un PC muni d’un 
disque dur MEME ETEINT sans avoir 
au préalable «parké» le disque. Tapez 
PARK (ou SHUTOUT dans certains DOS), 


pour amener les têtes en bout de course. 


vers le centre, hors des pistes utiles. 

© En cas d'effacement accidentel, car 
l'étourderie est humaine, copiez dans la 
directory “DOS” certains fichiers du 
“root, à savoir COMMAND.COM, 
CONFIG.SYS et AUTOEXEC.BAT. 

© Dans le “root” créez un FORMAT. 
BAT contenant FORMAT A: où, mieux, 
le truc DOS paru dans Compatibles PC 
Mag, page 37. Par le PATH, il sera pris en 
compte avant le FORMAT.COM situé 
dans le répertoire DOS". Ce détail 
évitera à certains étourdis de reformater 
le disque dur... (gag déjà vu). 

@ Pour des transferts de fichiers de 
disquette à disquette avec un seul drive, 
créez : 

MD C:\COP puis COP.BAT contenant 
seulement CD C:\COP 

Après lancement de ce dernier : 


C:\COP> COPY A:*.XYZremplissage du 
répertoire 
COPA) 

(sur la disquette 
cible formatée) 
(vidange du 
répertoire 


“COP") 


GNCOP> COPY * A; 
CNCOP>DELM* 


C:\COP> M 


Les utilitaires pour disque dur 


Faire de la chirurgie esthétique ou répa- 
ratrice sur un disque implique une solide 
connaissance de la syntaxe MS-DOS (bon 
courage l). On recherchera facilité et 
rapidité dans un logiciel adapté très 
convivial. 
— Mon préféré dans le genre est Norton 
Commander (à ne pas confondre avec 
Norton Utilities). Beaucoup le logent en 
mémoire résidante par l'AUTOEXEC. 
C'est vraiment le contrôle permanent du 
disque et je ne saurais plus m'en passer, 
d'autant qu'il possède des fonctions très 
utiles et absentes du DOS. 
— Au second degré, citons le très célèbre 
PC-Tools, à présent disponible en fren- 
çais, capable de toutes sortes de ma- 
gouilles pour régénérer un fichier effacé 
par erreur, changer la date de sauvegar- 
de d'un fichier, le rendre invisible par 
DIR, ineffacable, etc. une vraie mine 
d'or. 

M. Archambault 


Test-Match 
Tandy 1000 HX contre 
Olivetti PC1 


Pomper le minitel : 
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Secrétariat 
high-tech : 
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présent 
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NUMEROS 
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BON D'ABONNEMENT 
PRÉFÉRENTIEL 
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O n°12 CO n°13 O n°14 O n°15 O n°16 CO n°17 O n°18 [n°19 
O n°20 O n°21 
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Bon à découper et à adresser avec votre règlement à à : 
Laser Presse, service Diffusion — 5-7, rue de l'Amiral Courbet 
94160 Saint-Mandé. 


Bon à découper et à adresser avec votre règlement à : 
Laser Presse, service Diffusion — 5-7, rue de l’ Anita: Courbet 
94160 Saint-Mandé. 


TFLICSRETRASTIICES 


OVERLAYS EN 
GW BASIC 


GWBasic impose une limitation importante, celle de travailler (codes et 


données) dans un segment unique de 6 


4 ko ce qui réduit considérablement la 


longueur possible d'un programme et/ou l'importance du nombre de 


variables. D'autre part — et pour des raisons plus ou moins avouables —, vous 


ne supportez plus le Basic mais désirez tout de même conserver le bénéfice de 


vos travaux antérieurs. Ce qui suit vous intéresse. 


e supportant plus le Basic, vous 

voulez passer à Turbo Pascal sans 

pour autant perdre le bénéfice de 

vos travaux antérieurs et vous 
avez deux programmes très longs — l'un 
en Basic, l'autre en Pascal — que vous 
voulez faire dialoguer. Vous avez donc 
besoin d'une passerelle. 


Appelez un programme Pascal depuis 
GWBasic (nous verrons les cas de Turbo 
Basic plus loin) en lui transmettant 
l'adresse absolue des variables le concer- 
nant. Une particularité propre à chacun 
des deux langages est donc mise en jeu. 


Du côté GWBasic 


En GWBasic, il faut connaître l'adresse 
absolue des variables. C'est là que se 
dresse une double difficulté : d'une part 
aucune instruction ne permet d'accéder à 
la valeur du segment courant, d'autre 
part le déplacement d'une matrice est 
variable au cours d'un programme. Pour 
résoudre ces problèmes, il existe deux 
solutions : 

— lire en mémoire la valeur du segment 


par : 
DEF SEG = 0 
PRINT (PEEK(1296) + 256*PEEK(1297)) 


DEF SEG 
mais cette méthode ne fonctionne mal- 
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heureusement pas toujours... 

— écrire un petit programme en langage 
machine qui transfère la valeur du seg- 
ment dans une variable : 

MOV AX,DS 

MOV variable,AX 

RET 0 

On peut placer ce programme dans une 
matrice Z % en tenant compte du faitque 
son adresse est mouvante. 

Une fois la valeur du segment connue 
(identique pour toutes les variables), il 
faut atteindre leur déplacement. Une 
instruction existe, VARPTR(), qui renvoie 
un entier. 

Un tel problème ne se pose pas en Turbo 
Basic qui dispose d'une instruction pour 
accéder au segment des variables. 

On utilise ensuite la possibilité offerte 
par GWBasic d'exécuter un programme 


externe avec SHELL A$ où A$ repré- 


sente le nom du programme associé à ses 
paramètres. 

— Il faut transformer les entiers représen- 
tant les segments et déplacements des 
variables à transmettre en chaînes de 
caractères. 

— Une fois SHELL exécuté, le retour au 
Basic est automatique. On peut ainsi 
lancer un programme Batch, effectuant 
plusieurs opérations (on utilisera alors la 
possibilité de recevoir des paramètres 
par %l, %2, %3.… dans la ligne de 
commande). On pourra aussi éliminer les 
sorties écran indésirables grâce à laredi- 
rection >NUL : 

Remarquez que le programme Basic se 
souvient de la position du curseur, il se 
repositionne à la place qu'il occupait 
avant l'appel du programme Pascal. Pen- 
sez enfin à compiler le programme Pas- 
cal en EXE sur disquette. 


Du côté Pascal 


On dispose de deux instructions pour 
récupérer les paramètres transmis : PA- 
RAMCOUNT et PARAMSTR. Il faut, inver- 
sement, traduire les chaînes reçues en 
entiers, accéder aux variables concer- 
nées par NEMW [segment :déplacement], 
les traiter et les renvoyer éventuellement 
au programme appelant en les disposant 
à ces mêmes adresses. Basic pourra alors 
les exploiter. 

Voici deux exemples de programmes per- 
mettant d'exploiter toutes ces considéra- 
tions. 


100 SHELL A$ . 210 PORE VARPTR(Z4(2)),VARPTR(Z4(4)) \ 256 


120 LOCATE (CSRLIN+5),POS(0) ou au 220 POKE 1+VARPTR(Z4(2)), VAL("&HCA") 

130 PRINT "Je suis revenu au basic" en 230 POKE VARPTR(Z4(3)),0 

140 PRINT “et maintenant A4 vaut "ik 240 PORE 1+VARPTR(Z4(3)),0 

150 STOP : ee. 250 CALL Y! 

160 Y!=VARPTR(Z4(0)) To 260 REX les deux lignes suivantes permettent d'acceder 

170 PORB VARPTR(Z4(0)),VAL("&R8C") a 270 REX à La variable AY par son segment et son deplacement 
180 PORE L+VARPTR(24(0)),VAL("&HD8") ie 280 REN DEF SEG=24(4):PRINT PEBK(VARPTR(A%)) 

190 PORE VARPTR(24(1)),VAL("&HA3") 290 REN DEF SEG 

200 PORE L+VARPTR(Z2(1)),VARPTR(Z8(4)) MOD 256 300 RETURN 


Programme OVERLAY en Pascal 


PROGRAX overlay; 
writeln(’Je suis en Pascal et A4 vaut ?,MEMW{ds:ofs1]); { valeur de A1 } 


var i,ds,ofsl,ofs2:integer; writeln('Je vais modifier A4’); 
code:integer; writeln(’dont le segment est ds); 
writeln('et Le déplacement ’,ofs1l); 
begin MEMN(ds:ofs1]:=50; { A% est nodifie } 
val(paranstr(l),ds,code); sriteln(’A% vaut 50’); 
.val(paranstr(2),ofs1,code); end. 
l'exécution de ces deux programmes Je vais modifier À % et maintenant À % vaut 50 
conduit à : dont le segment est 13 874 Interruption en 150 
À % vaut 10 et le déplacement 5 451 OK 
Je suis en Basic A % vaut 50 
Je suis en Pascal et À % vaut 10 Je suis revenu au Basic Pierre-Marc Beaufils 
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MAUICESRETRASTIUCES 


LES DESSINS EN TP4 


Li FES 


Troisième partie 


Depuis la parution de la deuxième partie de notre série consacrée au dessin 


industriel sur ordinateur, vous avez eu le temps de saisir et de faire fonctionner 


notre générateur de caractères. Voyons aujourd'hui l'utilisation d'une police 


créée avec cet outil graphique. 


appelons le principe de notre 
générateur de caractères. Pour 
créer un caractère ou un symbole 
quelconque, une grille est affichée, 
le dessin du caractère est effectué en 
interactif à l'aide des touches flèches du 
clavier qui permettent de déplacer un 
curseur graphique de nœud en nœud. Il 


{ CARACT.PAS Dessin caractères BGI Borland en Turbo-Pascal (14.1.89) } 


0 0 0 00 0 0 0 00 0 0 0 on 0 où oo 


Uses 
crt,graph; 


var 
g_driver, g node, g error, i,j,k : 
1p,yp : integer; 
c : char; 


integer; 


procedure grille; 
var i,j:integer; 
begin 
j:=100; 
for i:=1 to 11 do 
begin 
if (j=180) then line(0,j,175,j) 
else line(50,j,125,j); 
j:=j#10; 
end; 
j:=50; 
for i:=1 to 6 do 
begin 
line(j,100,j,200); 
j:25#15; 
end; 
end; 


detectgraph(g driver, g mode); 
Ïf (g driver ( 0) then 
begin 


est possible d'imaginer en dynamique le 
dessin d'un caractère, ou bien l’on dispo- 
se d'un modèle, en particulier lorsqu'il 
s'agit de créer une police de caractères 
cohérents. 

Borland fournit plusieurs polices avec 
Turbo-Pascal 4 et 5, en particulier le 
fichier SANS.CHR qui contient la police 


halt(1)}; 
end; 
gerror := graphresult; 
if (g_error ( 0) then 
begin 


des caractères graphiques standard. Mal- 
heureusement, Borland n'a pas encore 
publié les spécifications des fichiers .CHR, 
pour obtenir les caractéristiques graphi- 
ques de chaque caractère. 


CARACT.PAS 


Nous vous proposons le programme CA- 
RACT.PAS fste à la suite dont le rôle est 
d'afficher à l'écran chacun des caractè- 
res constituant cette police dans une 
grille. [1 suffit de reproduire manuelle- 
ment ce dessin sur une feuille pour se 
constituer la collection des modèles de 
caractères à générer à l'aide de notre 
utilitaire (en attendant la possibilité de 
travailler directement à partir de ce fi- 


chier SANS.CHR en question). 


writeln('pas de carte graphique en détection !'); 


initgraph(g driver, g mode, ‘’); 


writeln('Brreur initgraph: ’,grapherroresg(g error)); 


halt(1); 
end; 


setwritemode(0); 
setcolor(1); 
settertatyle(2,0,0); 


setusercharsise(15,1,10,1); 


grille; 


for i:=33to 126 do 
begin 
setcolor(14); 


outtertzy(50,100,chr(i)}; 


setcolor(15); 


if not keypressed then c'=readkey: 


setcolor(getbkcolor); { couleur du fond } 


outtertry(50,100,chr(i)); - 


{ efface le caractère } 


setcolor(1); { couleur grille } 


grille; 
end; 


if not keypressed then c:=readkey; 


closegraph; 
end, 


ECR-POL.PAS 


Une autre solution consiste à entrer direc- 
tement au clavier les valeurs des coor- 
données des vecteurs constituant notre 
propre police, à l'aide du programme 
ECR POL.PAS listé ci-après. Ces valeurs 
numériques sont listées dans le fichier 
VAL_CAR.TXT et représentent la copie 
des caractères Borland pour les codes 
ASCII de 33 à 128, plus quelques caractè- 
res accentués de 130 à 151. 


Chaque ligne de données comprend en 
premier le numéro du caractère, suivi des 
valeurs compactées des coordonnées x,y 
de début et de fin des vecteurs consti- 
tuant le caractère. La ligne est terminée 
par un code de contrôle pour vérifier la 
validité de l'entrée de chaque ligne au 
clavier. 

C'est à vous de juger le moyen le plus 
rapide pour créer notre police appelée 
STAND.POL. L'intérêt de ce travail est de 
pouvoir dessiner des caractères graphi- 


€ BCR POL.PAS Ecriture fichier police STAND.POL de caractères } end; 
Uses vritela(sosse); 
printer, Crt; end; 
end; 
type 


str80 = String(80]; 
coord = arraÿ{l,,40] of word; 


quement sur une ligne de base d'inclinai- 
son quelconque, y compris les caractères 
accentués, ces deux caractéristiques ne 
sont pas offertes à ce jour par Borland 
Le grand moment est arrivé ! Il s'agit 
d'écrire un texte quelconque, à un en- 
droit quelconque, sous une inclinaison 
variable, sur un dessin, en utilisant notre 
police de caractères personnels STAND.POL 
et notre bibliothèque graphique G.BI 
BLIO.TPU (voir Canpatibles PC magazi- 
ne n°20 de février 1989). 


var var 
i;j : integer; debut, i,j,k,1,1r,n,nv,v'integer; 
|: : str80; somme: longint; 
coor : coord; ligne:string; 
Car : arraÿ{1..256] OP coord; se :string; 
noCar : integer; { no caractère en cours } fin :boolean; 
NonCar : String{15];  ( Nos fichier de la police } 
Pipol : File of Coord; { fichier contenant La police } begin 
fich : tert; repeat 
Exist: boolean; vriteln('entrer une ligne de valeurs (ou Retour pour fin } ’} 
readin(ligne); { saisie ligne sur clavier } 
pannnmnnemnnnsennmsnnenne } l'slength(ligne); 
procedure StoCar; if 190 then 
(--mmnnnenesnmmnnnnss } begin { une ligne non nulle est entrée } 
begin it=pos(' ligne); 
Assiga(Fipol,Noncar); if is0 then i:=1 else i:=i-l; 
Rewrite(Fipol); vel(copy(ligne,1,i),n,j); 


for i:sl to 256 do 
Yrite(Fipol,Car{i]); 
close(Fipol); 
end; {---=- fin de StoCar ----- } 


var 
i,jsntinteger; 
somme: longint; 
begin 
for n:=33 to 33 do 
begin 
coor:=Car{n]; 
somme :=n; 
for it=1 to 20 do { nb vecteurs maxi } 
begin 
jis(i-1)*2+1; { no stockage caractère } 
if not ((coor[j]=0) and (coor{j+i]=0)) then 
begin 
if isl then 
begin 
vriteln('caract no ’,n); 
end; 
write(coor{j],' ‘); 
somme :=s0mme+coor{j]; 
srite(coor{j+1},' '); 
sonne :=somnetcoor(j+1]: 
eu 
else i:s28; 


somme :z1; 

{vrite( ’,n);} 

for ji=l to 40 do coor{[j]:=0; 
debut2i+1; { début valeur suivante } 
nv!=l; { nb valeurs entrées } 


shile debut(=l do 
begin 
sc'acopy(ligne,debut+1,l-debut+#1); 
j'epos( ',sc); 
if j=0 then j:=l else j:=j-1; 
val(copy(sce,1,j),v,k): 
if debut+j)=1 then 
begin { dernière valeur } 
if v=s0onme then fin:=true 
else 
begin 
fin:efalse; 
writeln('attention entrée fausse ’); 
end; 
end 
else 
begin { valeur courante } 
S0nRe!250R86+Y; 
nvi=nv#l; 
coor{[nv}:2v; 
{urite(! ’,v);} 
end; 
debut'adebut+j+1 
em; ( fin de while } 
gritela( ); 


ie fin then for jiel to 08 de Carfal:scoor: 
uatil I(s$; 
end; (=---- fin de lecture -----) 


clrscr; 
vriteln(’Création d''une police de caractères’); 
griteln('--.. nes ); 
writeln; 


writeln(’Donnez le nom de la police de caractères à 
srite('(8 caractères mari sans extension) = '); 
readin(t); 

Noacar!=t+",POL'; { nom interne du fichier de la pol 
Assign(Fipol,Noncar); 


Bzisti=(loresult=0); { Truezexiste, Falsezn'existe pas } 


if Brist then 


begin { lecture fichier existant } 


for i:el to 256 do 
read(Pipol,Carli}); 


end 
else 


begin { initialisation nouveau fichier } 


for i:=1 to 256 do 


for j:=l to 40 do coor[j]:=0; 


begin 
Car(il:scoor; 
créér ou à modifier’); end; 
end; 
ice de caractères } Entree; 


{ entrée des données } 


Stocar; { enregistrement de la nouvelle police } 


{$1-} { directive compilation de gestion d'erreur } {affiche;} 
Reset(Pipol); { Récupére dans loresult l'erreur eventuelle } end. 
($l+} { annule la gestion d'erreur } 


TESTCAR.PAS 


Le programme TESTCAR.PAS affiche un 
texte sur les huit rayons d'un cercle, donc 
sous un angle variant avec un pas de 45 
degrés. 

— La procédure se chargeant de dessiner 
d'une façon quelconque est appelée 
DESTEXTE et a comme arguments : les 
coordonnées x,y de début d'écriture 


0 0 où on on 0 où 0 0 0 00 0 0 0 où 0 0 0 0 08 0 0 0 0 08 0 0 0 0 0 0 0 0 où 0 


Pierre SQUELART - Compatible PC magazine 
} 


Uses 


printer, Crt,Graph,6 biblio; { utilise notre bibliothèque privée 6 biblio.tpu } 


type 
str80 = String(80]; 
coord = array{l..40]} of word; 


var 
i : integer; 
t : str80; 
coor  : coord; 
Car : array{1.,256] OF coord; 
noCar : integer; { no caractère en cours 
NonCar : String{15];  ( Non fichier de la police 
Fipol : File of Coord; { fichier contenant la polic 
Bxist : Booiean; { indicateur d’eristance fic 
6_lacar : integer; { largeur matrice caractères 
6_hacar : integer; { hauteur matrice caractères 
6_dncar : integer; { decalage minuscule descend 


Ghcar : integer; 
G_lcar : integer; 
Gacar : integer; 
Gacos : real; 
Gasin : real; 
6_ecarr : real; 


{ hauteur caractère graphiqu 
{ largeur - - 
{ angle base - - 
{ cosinus de l'angle base 
(sinus de l'angle base 
{ echelle I dessin caractère 


G_ecary : real; {echelle Y - - 
Grdc : integer; { 1 début dessin caractère 
Gyde : integer; (Y — - - 
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(dans le système de coordonnées d'écran), 
puis l'angle de la ligne d'écriture en 
degrés, et enfin le texte à écrire. 

— La procédure principale montre la 
façon de procéder. En particulier, l'appel 
de la procédure PRESENTATION per- 
met d'effectuer les tâches suivantes : pré- 
paration de l'écran graphique, lecture de 
la police dont on désire dessiner les 
caractères (procédure LECPOL), l'option 


(jan.89) var 
c :cher; 
begin 
rate 
repeat 


{ Lecture d'une chaine sur clavier } 
{ I(0 sans echo 1)=0 avec echo } 


STAND par défaut est prévue. L'exten- 
sion du nom est obligatoirement POL. 

— Puis on appelle la procédure TAILPOL 
afin de connaître la taille maximale des 
caractères, les variables G_Imcar et 
G.hmcar. 

— Toujours dans la procédure principale, 
l'appel de G_parcar permet d'imposer la 
taille des caractères à dessiner, en unités 
pixels. 


repeat 6 clavier(G clavi,6 clav2); until 6 clavisl; 
if (6_clav2)248) and (6 clav2(=122) then { 0 à } 


begin 


c'echr(G_clav2); 


tisttc; 


if x)=0 then 


begin { echo demandé } 
outTertIY(x,y,c); 


1:2148; 
end; 
end; 


e 
hier 


ante begin 


until G_clav2=13; 
End; {----- fin de LecClav 


fanmnrnnnrennneneee 


GouvPen(1,6_ymax-20,6 xmax-1,6 ynar-1,1); 


e G_effacePen; 


} 
} 
} 
} 
} 
} 
} 
} 
} 


var 


… 


{ Lecture d’une police de caractères } 


G_ouvPen(0,0,6_xaar,6 yat, 1); 
OuttertiY(8,6 _yaar-10,t); 
end; (----- fin de message 


i,j,kiinteger; G6_hacar:=yaar; { hauteur - - } 
c ‘char; End; (----- fin de TailPol ----- } 
begin 
t:=’Donnez le non de la police (8 car, mat) [STAND] = ’; (=== } 
sessage(t); procedure Presentation; 
LecClav(TertNidth(t}+16,6 ymar-10); (=) 
message(''); ( efface message } var 
if length(t)(=0 then t:='STAND'; { police par défaut } i,j,ktinteger; 
Noacar:=t+'.POL'; { non interne du fichier de la police de caractères } t :str8l; 
Assign(Fipol,Noncar): c ‘char; 
{$1-} { directive compilation de gestion d'erreur } begin 
Reset(Fipol}; { Récupére dans loresult l'erreur eventuelle } 6_couldr(3); 
{($+4} { annule la gestion d'erreur } G_etfaceFen; 
Brist:=(loresult=0); { True=existe, Palse=n'eriste pas  } Rectangle(0,0,6 xmar,6 ynar) 
if Brist then G_ligne(0,6 ymar-21,6 rmax, 6 ynax-2l); 
begin { lecture fichier existant } OutTertIY(70,10,'---) Test d'’emploi d'’une police de caractères graphiques (---') 
for i:al to 256 do 
read(Fipol,Car(i}); LecPol; { Lecture police de caractères } 
6 dacar:=10; TailPol; 
end 
else Bad; {----- fin de Presentation ----- } 
begin 
tis'Fichier inexistant, appuyez sur une touche’; (==esssnmenennnnnnnnnsnnsense } 
nessage(t); Procedure Droite(r1,yl,22,y2:integer); 
repeat 6 clavier(G clavl,6 clav2); until 6 clavi=l; (o==ssessnsnnsnnnnnns nn snnse } 
sessage(’’); ( efface message } { dessin d'une droite du contour caractère } 
end; begin 
Bnd; {----- fin de LecPol ----- } G_ligne(xl,yl,x2,y2); 
end; {----- fin de Droite ----- } 
fenneennnee 
procedure TailPols 0 0 RS US M 
A An En nn function Rotl(r,y'integer): integer; 
{ Taille des caractères d'une police } | re ne nn one 
var { rotation coord x d'un point grille caractère } 
i,j,konsnbv,noc,xl,yltinteger; begin 
rar, yaat,l,h:integer; Rotli=trunc(x*6_ecarx'6 acos + ÿ*G_ecary'G_ asin + 0.5) 
begin end; (----- fin de Rotl ----- } 
xmat:=-10000; 
ÿaar=1nût; Ée nrre ro cornes } 
nbv:=0; function RotY(x,y:integer): integer; 
for ni=1 to 256 do } 
begin { rotation coord y d’un point grille caractère } 
coor!=Car(n]: begin 
k!s=0; RotYi=trunc(y*6_ecary*G acos - 16 _ecarr'G asin +0,5) 
for it=l to 20 do { nb vecteurs mari } end} (= fin de RotY ----- } 
begin 
jis(i-1)*241; ( no stockage caractère } ARR ER } 
if not ((coor(j}=0) and (coor{j+i}=0)) then mes sa ha a 
BOT ap en NORME OR Armiresrmrnmemeenesrnmereee 
tlishi(coor(j]): { point sur grille police } { dessis d'un caractère nocar, origine xd,yd } 
ylislo(coor(j])-6 dacar; var 
if si)xmax then xmar:=1l; isjnbd'integer; 
if yl)ymax then ymar:=yl; rl,yliinteger; 
1l'=hi(coor(j+#1]); rdv, ydv,rfv,yfv'integer; 
yli=lo(coor(j+1])-6 dacar; begin 
if xlbzeax then zmax:=1l; coor:=Car{noCar]; 
if yl)ymax then yaar:=yl; nbd:=0; { nb droites composant le caractère } 
end for i:=l to 20 do { nb vecteurs mari } 
else begin 
begin j:=(i-1)*2+#1; ( no stockage caractère } 
if (nbv(i) and (k=0) then if not ((coor[j}=0) and (coor[j+1]=0)) then 
begin begin 
nbv!zi; ali=hi(coor(j]); ( point sur grille police } 
noc'2n; ÿlislo(coor(j])-G dacar; 
end; xdvisad+RotI(rl,yl); 
Rial ydvi=yd-RotY(r1,y1)}; 
end; xli=hi(coor(j+1]); 
end; yl'=lo(coor(j+i})-6 dacar; 
end; 1fv'=xd#Roti(rl,yl); 


G_lacar!=1mar; { largeur mari caractère } yÉvisyd-RotY(ri,yl); 


droite(rdv,ydv,rfv,y£v); { dessin d’une droite du caractère } 
end; 6 Init; 


{ initialisation carte graphique et souris } 


end; { l'utilitaire de commande de souris doit } 
end; (== fin de desCar ----- } { être chargé au préalable } 
if 6 xmar(=0 then 
{mnmnnnnnnsnnnsns } begin 
Procedure G parCar(l,h:integer); ue à l''initialisation carte graphique’) 
annees nn Brit; 
{ Paramétres de dessin d'un caractère graphique (en pixels) } end; 
{ Islargeur hshauteur } Presentation; 
begin if Exist Then 
Ghcar:=h; { hauteur carcatère en pitels } begin 
G_lcart=l; ( largeur caractères } Grdc:2920; 


G_ydc:=150; 


Gecarx!=6 Icar/6 Incar; { echelle en À dessin car. } 
é 6 mode(0); 


Gecary:=6 hcar/G hncar; 


end; (----- fin de G parCar ----- } 6_couldr(14) 
G_parCar(8,12); 
Eh ocean } ( 
Procedure desTerte(r,y,atinteger; c:str80); ti=tt6ta""()"4,-./0123456789:; (=) ?@ABCDEFGHIJRLANOPORSTUVNAYZ [| }" '; 
fnraneennese 
{ dessin d'un Texte c, début x,y angle ligne baseza } (tint Tite) 
var Liz! ‘abcdefghijk (!}"éèçadoû'; 
n,pos:integer; se i:=0 to 7 do 
begin begin 
Grdciz=1 DesTeste(G rdc,G ydc,it45,t}; { dessin texte } 
G ydci=}; end; 
G acar:=a; { angle d’inclinaison base en degrés } end; 


G_acos:=cos(-a"0.0174533); 


G_asin:=6in(-a*0,0174533); repeat 6 clavier(G clavl,6 clav2); until 6 clavi=1 


for n=1 to length(c) do { nb caract. du Lerte } 6_ferme; { retour écran alphanunérique } 

begin END, 
post=0rd(c{n]); { position caract. n dans code ASCII } (étude d'aujourd'hui ser eDTOS ee 
DesCar(x,y,pos); 


quelques numéros pour tenir compte du 
système d'unité utilisateur qe nous al- 
lons développer à partir du mois pro- 


'=x#Roti(trunc(6 lcar/6 ecarx'1.5),0); 
y:=y-RotY(trunc(G Icar/G ecarx'1.5),0); 


end; À : i x 
pe : chain, afin de vous permettre très rapide- 
es Hors ment de créer un plan à l'échelle avec de 
LR Aer ee \ l'habillage texte et symboles. 


begin { prog principal} Pierre Squelart | 


Belgique Mo de disque dur amovible 1 Mo de 720 K (31/2). Déc 1987 + logiciels : de la République 93100 Montreuil 


Cherche contacts PC XT ou AT, Turbo 
Pascal et clipper. Fairon Eric, 31 route 
de Pinchart, 1340 Ottignies. 


13 — Bouches-du-Rhône 


Vends Amstrad PC 1512 HD 20 couleur 
ext. 640K + joystick + programmes. 
Prix: 8000F. Tél.: 42.89.42.49. Ap 


33 — Gironde 


Cherche contacts PC pour échanges 
divers. Réponse assurée. Garcia Eric 
Ecole Publique 33570 Lussac. 


75 — Paris 


PC 1640 cherche contacts pour échan- 
ges. Ecrire à Jérôme Pantalacci — 163, 
rue de Vaugirard 75015 Paris. 


59 — Nord { 


Vends Tandon data Pac. Prog. 2 x 30 
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RAM, écran couleur EGA neuf 22 000 F 
TTC. Garantie six mois. En prime nom- 
breux logiciels + souris. Téléphonez 


après 18h au 20.89.11.99 


60 — Oise 


2 drives 360 K : 600 F, alim. XT : 300F, 
36 RAM 4164-150ns: 500 F, HDD 40 
Mega double hauteur : 2000F, carte 
multi/fonctions pour XT + carte RAM 
pour XT : 400 F. Eric : 44.54.36.23. 


Cse dble emploi, vends CPC 464 cou- 
leur écran mono + logiciels + synt. vo- 
cal + joystick + doc. Peu servi : 2 500 F. 
Tél. : 44.25.88.07. 


84 — Vaucluse 


PS cherche contacts. Dubois Emile Rte 
de Montsoleil 84500 Bollene. Tél.: 
90.30.09.07. 


91 — Essonne 


À vendre portatif Prolap 286, AT 6 kg 
housse, batterie 640 K RAM, 2 drives 


11 000F. Jean-François Masson, 8 rue 
E. Herriot 91290 Arpajon. Tél.: 
60.83.03.22. 


Urgent vends Apple 2C + 2 lecteurs + 
imp. Scribe. Souris + joystick + 5 livres 
+ jeux + utilitaires + documents, le 
tout 4 000 F. Tél. : 45.09.64.59. 


92 — Hauts-de-Seine 


Vends ordinateur portable Papman 
11100 — Mémoire 256 K — 1 lecteur 
31/2. Autonomie 8 h. Dos 2.11. Prix à 
débattre. Tél.: 47.22.37.05. Pascal. 
Après 18h. 


93 — Seine-Saint-Denis 


93 Club PC et Atari recherche anima- 
teur(s) occasionnel(s) ou permanent(s) 
(possibilité stage ou emploi). T.B. con- 
naissances micro et/ou pratique logi- 
ciels (P.A.O, etc...). Tél. : 48.91.02.08. 


Vends compatible PC CO — Proces- 
seur arithmétique 80287/10 mhz, for- 
mations Word Visio. Prix dans l'ordre 
3000 F,2 000 F, 100/H. Dianga 10, rue 


Vends Victor VPC 2 640 Ko, 2 lecteurs 
360 Ko, + écran monochrome + souris 
+ horloge + e asie Prix :9 000 F. 
Tél. : 48.59.09. 

Vds PC-XT Re 640 Ko disque dur 
20 Mo monochrome année 87. Prix : 
9200F. Imprimante LX 25, 120 col. 
bac F à F: 2000 F. Tél. : 43.81.6236. 


Equinox VI. Super serveur RTC 12 Cts 
maxi la minute avec plus de 700 frees à 
télécharger. Faites vite le 48.35.23.84. 


94 — Val-de-Marne 


Vds comp. PC XT 640 Ko, 2 drives, sor- 
tie série/paral. + imp. MT85 + écran 


+ clavier + nbrx logiciels. Tél. : 
48.08.21.99. Le W.E. 


Vends compatible IBM PC, D. dur 20 
Mo. Carte Multifonction. Ecran Her- 
cule. Imprimante Epson LX 800-HP-71B 
sous garantie. Tél.: 43.74.88.74. Le 
soir, ou 45.52.20.99. Heures de bureau. 


Vends PC XT compatible 8640 20 Mo. 
640 Ko écran monochrome HR. Lect. 
51/4. Valeur 22 000 F vendu 10 000 F. 
Gérard : 48.98.17.61. 


Cette page a été préparée avec 
POWER PROMG-PLV Affiches 
sur une imprimante 9 aiguilles 


A9OFAELF 
(1174.14F TTC) 


Consultez nous pour des configurations 
de découpe de logos et lettres en vinyl 


IANSYST & POWER PRODUCTS 


présentent 


2 versions de CLAVICQURS 


PMéthode accélérée 2)Deux à dix doigts 295TTC 


POWER PRONUCTS 


vous présente 


POWER IMAGEUR 


Sauvegarde de disque 
vers Cassette-Vidéo 


Installation dans un slot standard PC XT/AT 
Compatible avec magnétoscopes Béta et VHS 


Jusqu'à 110 mégabytes sur une cassette 120 min. 
Transfert de données à 12Kbyte par sec. 
Enregistrement avec redondance quadruple 
Plus pratique que la sauvegarde sur disquette 
Support tout disque - Dur Floppy Hardcard Network 


3250F HT 
(3854.50 TTC) 
+ Cadeau de 20M Freeware sur cassette VHS 


Disponible chez votre revendeur ou en cas de difficultés 

POWER PRODUCTS FRANCE Sarl 

Cour de la Gare 60200 COMPIEGNE 
Tél: 44 83 48 48. 


Pour chaque Asia PC 
POWER 
PRODUCTS 
vous présente 
un interface qui 


CONNECTE 


votre PC à la prise 


PERUTEL 


dune 


TELEVISION 


wer PPC-TV Pérliel 475F 
Power te "nN Péihtel + Vidéo Compo 575F 


Pour AMSTRAD 1512 


Power 1512-TV Péritel 695F 
Power 1512-Adapt. Monileur 9 Pin 250F 


Pour AMSTRAD 1640 
Power PC-TV Universel 695F 
Seuris AMSTRAN 
compatible avec 


WINGGWS/PAGEMAER 


avec 
Power Wind 250F 
Chez voire revendeur 


En cas de difficultés 
par correspondance à: 
POWER PRODUCTS FRANCE Sarl 
Cour de la Gare 
60200 COMPIEGNE 
Tél: 44 83 48 48 


Ajouter 25F de port 


36 15 CODE 


NOTRE NOUVEAU 


OUVERTURE LE 20 MARS 


DES CENTAINES DE PROGRAMMES 
A PORTEE DE MINITEL 


Compatibles PC magazine est heureux de 
proposer à ses lecteurs un service Plus. 
Principalement axé sur le téléchargement: de 
nos banques de logiciels vers votre PC ET 
sur le chargement (Uploading) de votre PC 
vers la rédaction de notre magazine. Ainsi, dès 
le rremier jour du printemps, vous pourrez 
télécharger 24 heures sur 24, à loisir, les 
logiciels et les trucs publiés dans nos 
colonnes, ainsi que beaucoup d'autres issus 
des contributions bénévoles de nos lecteurs et 
qui profiteront au plus grand nombre. Tout ceci 
contribuera à ce que chacun utilise mieux et 
plus son micro-ordinateur. En outre, pour les 
“logivores" acharnés, plusieurs centaines de 
programmes "shareware "ou "freeware" sont 
à leur disposition dans une banque spéciale. 
Vous êtes l'auteur d'un truc ou d'une bidouille ou d'un programme plus important ? Vous voulez passer une petite 
annonce dans Compatibles PC magazine ? Au bureau ou chez vous, branchez-vous sur 3515 PCMAG et envoyez 


le tout à la rédaction. Les meilleures contributions seront publiées dans nos colonnes. Tous les envois seront testés 
et mis en forme et mis ensuite à la disposition de tous. 


COMMENT ACCEDER A PC MAG 

Plusieurs cas peuvent se présenter. 

- Vous disposez d'un minitel: il suffit alors de commander le kit complet. Il se compose d'un câble que vous 
brancherez sur la sortie série de votre PC d'une part et à l'arrière du Minitel d'autre part et d'un logiciel assurant les 
transmissions. 

- Vous disposez déjà d'une carte modem ou d'un câble standard Minitel/PC: il suffit de vous procurer notre logiciel de 
téléchargement compatible avec les protocoles VIF et SM1. 


Photo Bernard JOLIVALT 


RAS 
COMMENT SE PROCURER LE KIT COMPLET OU LA DISQUETTE 


Remplissez le bon à découper ci-contre, sans omettre vos coordonnées et le règlement par chèque bancaire. 
Si vous avez envie d'un autre type de service, il vous suffit de le mentionner en bas du bon. 


PC MAG 


SERVICE PLUS 


Sur PCMHAG, il est 15h San... 


N-. ibles 


MA BOITES AUX LETTRES 
Tapez votre choix: ... ENUO 1| 


Le service PCMAG offrira domaine public. personnel. 

pour l'instant les fonctions -Envoi de vos programmes -Sondages PC MAG: 
suivantes: (téléchargement à l'envers) périodiquement vous pourrez 
-Téléchargement des pour faire parvenir vos donner en direct votre avis sur 
programmes du magazine oeuvres à la rédaction. les sujets les plus 
-Téléchargement des logiciels Envoi d'une PA au magazine.  préoccupants... et beaucoup 
"shareware" et "freeware" du Boîtes aux lettres pour d'autres dans le futur. 


PTT TT TR PR ET nee RAP 


I BON A DECOUPER I 
| et à adresser à Laser Presse 5/7, rue de l'Amiral Courbet 94160 Saint -Mandé Ï 
| 5 Je commande le kit complet (câble + disquette 5,25") à 149 F 
1 9 Je commande la disquette 5,25": participation aux frais d'envoi: 29 F. I 
I Ci-joint chèque bancaire à l'ordre de Laser Presse Ï 
l l 
ENOME HR PRENOM 5 eau ras pe | 
| l 
DADRESSE date ait an et te ane en | 
I 1 
PEODE POSTAL. VÉLE tin dd a aa ae ] 
l 

| Quels autres services aimeriez-vous Voir apparaître dans 36 15 PC MAG? À | 
} 

1 Sur quels logiciels ou langages aimeriez-vous disposer d'un forum?" bi l 


Me 5 | 


LOGICIELS 


‘environnement 
graphique fait partie 
es rouages essentiels, 

puisqu'il doit 
théoriquement décharger les 
développeurs des pans de 
programmation liés au 
pilotage des imprimantes et 
des écrans très différents les 
uns des autres. 
La dernière version de 
Windows (2.1) arrive à point 
nommé. Outre le pilotage 
des écrans EGA et VGA, les 
logiciels tournant sous 
Windows pourront s'adresser 
aux possesseurs d'une carte 
Hercules ou d'un écran A4 
Etap. De même, sans 
atteindre un degré 
d'universalité complet, un 
plus grand nombre 
d'imprimantes est pris en 
compte. 
Page Maker 3.0 (PM3) doit 


théoriquement en profiter en 


PAGE MAKER 3.0 


PAO SUR PC : L'AGE 
ADULTE 


Si, jusqu'à présent, seul le Mac 
pouvait prétendre être apte à 
effectuer de la publication 
assistée par ordinateur, le PC — 
dont le graphisme n'a pas été le 
souci majeur des concepteurs lors 
de sa conception — entre en lice 
par la conjonction de plusieurs 
facteurs : un environnement 
graphique logiciel (Windows ou 
Gem), les écrans graphiques EGA 
et VGA, et des produits complets 
comme... Page Maker 3.0. 


s'adressant à un nombre plus 
important d'utilisateurs 
potentiels. 

PM3 est actuellement le 
produit phare sur PC. Sa 
version Mac conserve une 
bonne compatibilité (version 
3 vers version 3), ce qui 
accroît encore son intérêt. 
Les nombreuses nouvelles 
fonctions en font un produit 


-encore plus professionnel 


bien que sur Mac il existe 
d'autres produits équivalents 
ou légèrement supérieurs 
dans certains domaines. 


Présentation générale 


PM3 traite et incorpore du 
texte et des images dans des 
compositions destinées à une 
impression sur imprimante 
personnelle ou 
profesionnelle, ou bien à des 
transmissions vers des 


Application/Fichier 


Aldus FreeHand 
AutoCAD 

Aldus SnapShot 

Fichier au format CGM 
Fichier DCA 

DEC WPS-PLUS 
Fichier PostScript au format EPS 
HP AdvanceWrite 

HP Executive MemoMaker 
HP Graphics Gallery 
HP Scanning Gallery 
Fichier au format HPGL 
IBM Display Write 
In-a-Vision 

Lotus 1-2-3 

Lotus Freelance 

Lotus Manuscript 
MacPaint 

Microsoft Word 

Mirage 

MultiMate 

Olivetti Olitext Plus 

PC Paint 

PC Paintbrush 

PC Paintbrush Plus 
Publisher’s Paintbrush 
Samna Word 

Symphony 

Fichier texte pur 

Fichier TIFF 


Fichier au format Videoshow 
(NAPLPS) 


Volkswriter 

Wang IWP 

Windows “Draw!” 

Fichier au format Windows GDI 
Windows Paint 

Windows Write 

WordPerfect 

WordStar 2000 

WordStar 3.3 

XyWrite III 


Suffixe accepté par PageMaker 


EPS (doit être transféré du Macintosh) 
PET 

.EPS/.TIF 

.CGM 

.DCA ou .RFT 

.DX 

.EPS 

.AW 

.WS 


photocomposeuses/flasheuses. 
Pour avoir une idée de ses 
possibilités il faut examiner 
tour à tour le travail du 
texte, des images et de la 
composition de pages. 


LE TEXTE 

PM3 est maintenant un bon 
programme de traitement de 
texte. Dans le cas d'une 
utilisation isolée, on peut 
saisir ex abrupto ses textes. 


définition des paramètres 
des caractères et des 
paragraphees, des 
renfoncements, des taquets 
de tabulation, et 
éventuellement des points de 
conduite. 

La couleur est maintenant 
prise en compte suivant les 
trois procédés : quadri 
(CMIN), RVB et HSB (ton, 
luminosité, densité). || 
manque le système Pantone 


(| 


Caractère 


Police: Non et Corps: 


Courier 
1 


lPica 
(pica Compresset 


» de caractère: 


Nor mal Souligné 


[]l Gras CTBarré 


Italique [ ]En négatif 


Dans une organisation plus 
rationnelle ou en travail 
intensif, les textes seront 
plutôt saisis sur une autre 
machine au moyen'd'un 
traitement de texte courant, 
libérant ainsi l'ordinateur de 
montage. 

Tabulations, césure 
automatique et manuelle, 
gestion des polices et des 
attributs, crénage, 
interlignage... mais aussi les 
caractères négatifs (noir au 
blanc). 

Pour aider la composition, il 
existe des feuilles de style. 
Elles incluent également la 
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Pour les fichiers de texte lors du placement manuel ; 


Pour les fichiers PostScript au format EPS. 


Û HMFonctions 


ke le 

19 

, sed 10 

m \ as 
D 


Position: 


our être complet. On choisit 
ee dosages en pourcentage 
ou sur l'ascenseur que l'on 
copie sur la composition de 
son choix. On trouve de plus 
mention des légendes, des 
titres et sous-titres. Les 
espacements entre les mots 
et les caractères sont 
étroitement contrôlés. 

Pour les mots, on indique un 
pourcentage pour le 
minimum, pour ce qui est 
souhaitable et le maximum. Il 
en va de même pour les 
caractères, pour lesquels 
l'espacement est justifié dans 
les plages indiquées. La zone 


Pour les fichiers de texte lors du placement automatique ; 


Pour les fichiers en mode points ; 
Pour les fichiers en éléments graphiques : 


Pour les images numérisées au format TIFF ; 


Sous—ttre Ë 


de coupure des mots est aussi 

aramétrable ainsi que 
Fate en 
pourcentage du point. 
L'option ‘proportionnel 
assure un interlignage 
uniforme si l'on combine des 
polices différentes. On 
trouve évidement la 


Diapositive X Entête 


PageMaker - (Sans titre) 


puissantes fonctions 
destinées à l'image et à 
l'illustration : filets, 
soulignements en tirets, 
trames classiques et à motif. 
Pour les figures géométriques 
simples, la boîte à outils 
propose les diagonales, les 
perpendiculaires, les 


Point gra 


Point gras 


justification droite, gauche et 
mixte. 

Le texte peut provenir de 
sources très variées. Citons : 
Ascii pur, Word, Write, 
Samna, Wordpertfect, 
Multimate, Wordstar, DCA, 
Lotus, etc. On dispose 
dorénavant de l'insertion de 
texte dans un pavé déjà mis 
en place ou du 
remplacement d'un texte 
sélectionné par un autre. || 
n'est pas possible de faire de 
la recherche/remplacement 
sur des attributs de 
caractères ou des polices. 
On a la possibilité d'exporter 
du texxte avec ou sans 
enrichissement. 


LES IMAGES 
PageMaker possède de 


rectangles à coins arrondis 
ou non, ainsi que des cercles. 
Le reste sera importé des 
divers logiciels de création 
graphiques en bit-map ou 
vectorisé, ou bien encore de 
scanners. Citons : PC Paint, 
PC Paintbrush, Windows 
Paint, MacPaint, les fichiers 
TIFF (images numérisées), 
EPS (PostScript), AutoCAD, 
Lotus Freelancee Plus, 
Harvard Graphics, et Chart. 
Les images en points peuvent 
être redimensionnées ou 
rognées et leur luminosité 
contrôlée ou modifiée par la 
commande 
Retouches/Trames : 
luminosité pour éclaircir ou 
assombrir l'image, réglage 
du contraste, choix de la 
trame de points ou lignée et 
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LOGICTELE 


son orientation et même la 
linéature ou densité en lignes 
au pouce (53 par défaut). 
l'est plus sûr de ne pas 
importer du texte avec les 
images et de le placer 
ultérieurement avec 
PageMaker pour éviter des 
conflits ou l'impossibilité de 


composition type donnant 
une ébauche générale du 
travail, un gabarit prêt à 
l'emploi. Il suffit de modifier 
ou de créer de nouvelles 
compositions pour s'assurer 
d'un rendement satisfaisant 
pour les travaux répétitifs. 
On trouve un éventail assez 


PageMaker - (Sans titre) 
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hu nil 


corriger ou de changer les 
polices. 


LA COMPOSITION 

C'est le cœur du logiciel. 
PageMaker est avant tout 
destiné à placer 
automatiquement du texte 
colonne après colonne et 
page après page. 

Une symbolique précise 
indique le type d'information 
que l'on va placer : texte 
manuel, texte automatique, 
fichier en mode point, fichier 
vectorisé, images TIFF ou 
fichiers PostScript (EPS). Le 
rectangle de placement est 
extensible dans les quatre 
directions. 

La ou les feuilles présentes à 
l'écran sont aisément 
repérables par un mini 
chemin de fer situé en bas et 
à gauche. Une grille avec 
repères magnétiques, 
graduations et visualisation 
de la position du curseur 
aide à mettre en place. 

Les unités de mesure sont les 
pouce, pouce décimal, 
millimètre, pica et cicéro. La 
règle sera en millimètres, 
picas, où personnalisée en 
nombre de points. Les feuilles 
de style déjà mentionnées 
aident à enrichir la 
composition. 

Il'existe de plus la notion de 
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varié : compte rendu, 
rapport, prospectus, diapos, 
lettre d'information, fiche 
technique, etc. 

PageMaker possède une 
fonction d'habillage, pour 
entourer partiellement ou 
complètement une 
illustration par du texte. Par 
défaut la découpe sera 
rectangulaire mais on peut 
dessiner manuellement la 
découpe pour coller à 
l'illustration. C'est avec cette 
fonction que l'on pourra 
créer des lettrines (grande 
capitale en début de texte). 


L'IMPRESSION 

C'est de loin l'épreuve la plus 
difficile pour l'utilisateur. Un 
grand nombre d'étapes et de 
paramètres sont à parcourir 
et à vérifier. La plupart sont 
à envisager à l'installation 
du produit bien qu'il puisse y 
avoir quelques modifications. 
La première étape consiste à 
s'assurer de la présence des 
polices de caractères : les 
résidentes dans l'imprimante, 
celles qui seront 
téléchargées, et les polices 
écrans. 

L'installation de Windows 
prend en charge une bonne 
partie du processus au 
moment du choix et de 
l'installation de la ou des 


PCL / HP LaserJet sur LPT1: 


Copies non triées: LE 


Papier: QUS Lettre QUS Long © Ledger © Exec 


© 83 


Orientation: 


© au 
© Portrait 
Résolution graphique: © 75 
© Haut 
© Sans 


Alimentation: 
Duplex: 


Imprimante: 


HP LaserJet Plus 

HP LaserJet 566+ 

HP LaserJet Series II 
HP LaserJet 2666 
Apricot Laser [+ 


Aldus Corporation, 1987-1988. 


imprimantes connectées. 
PageMaker comprend aussi 
la notion d'imprimante 
cible (par exemple une 
Linotronic 300), différente de 
l'imprimante destinée à sortir 
des épreuves. La 
configuration est assez fine 
et prévoit l'impression sur 
des formats supérieurs à ceux 
de l'imprimante et ajoute les 
repéres de rognage 
(hirondelles), etc. 

D'autres options sont 
destinées à la conduite des 
imprimantes PostScript ou 
PCL (HP) : orientation, 
alimentation papier, 


AST PS-R4081 

Agfa P400PS 

Apple Laser Writer 

Apple LaserWriter Plus 
Dataproducts LZR 2665 
Digital LNO3R ScriptPrinter 
Digital LPS Printer Server 40 


cartouches de caractères. 
L'impression proprement dite 
est assurée par Windows 
selon les ‘drivers présents” 
et les connexions 
imprimantes/ports de sortie. 
On trouve également 
l'impresssion dans un fichier 
(impression différée) et un 
spooler. L'utilisation des 
imprimantes Postcript Laser 
compatibles IBM ne pose 
aucun problème ; en 
revanche, pour les Apple 
Laserwriter, il faudra se 
soucier du transcodage du 
texte. En effet le é n'a pas la 


même place dans la table 
ASCII Mac et PC, et ainsi de 


© Paysage 
O158 

O Bas 

© Vertical 


Mémoire : 


Q8s5 


© 366 


© Manuel. © Auto 


© Horizontal 
Cartouches (1 max): 


: Tax 1 

: Forms Portrait 
: Forms Landscape 
: PC Courier 1 

: Microsoft 1 


suite. 

Sous réseau Tops, réseau 
hétérogène Mac/PC, un 
driver permet de partager 
les imprimantes sur le réseau 
et de faire le transcodage 
(Tprint). 

PageMaker comprend bien 
d'autres ressources. La 
maîtrise de son emploi passe 
par un entraînement sérieux, 
surtout pour l'utilisateur 
étranger aux finesses de la 
maquette et de la 
photocomposition. 

La documentation est 
soignée et complète. On s'y 
retrouve assez facilement. 


IBM Personal Pageprinter 
Linotronic 100/300/500 

NEC LC-890 

QMS-PS 800, 800A, 800 Plus 
TI OmniLaser 

Varityper VT-600 

Wang LCSI15 


Une littérature abondante 
existe sur l'emploi du 
logiciel, ses applications, et 
sur la composition de pages 
avec beaucoup de modèles. 
En résumé, un environnement 
complet, utilisable sans 
grand changement pour 
l'utilisateur sur un Mac et 
bientôt sous OS/2. Quelques 
améliorations ici ou là et ce 
produit sera une norme 
difficile à détrôner. 

S. L. 


Ise-Cegos — 27-33, qui 
Le Gallo 92517 Boulogne 
Cedex. Tél. : (1) 46 84 49 84. 


*% Nominé # 
must 89 de 
Soft & Micro 


TIMEWORKS DESKTOP PUBLISHER PC 
entièrement francisé livré avec GEM/3 utilise 
tous les types de configurations actuelles : PC 
XT, AT, PS/2 5’"1/4 ou 3'’1/2 avec au minimum 
2 lecteurs 360 Ko, 512 Ko de RAM ; sur sortie 
imprimante : 9 et 24 aiguilles, Laser, Laser 
Postscript et photocomposeuse. 

pouuull Sortie écran : LCD, CGA, MDA, HERCULE, 
EGA, EGA Monochrome, VGA, écran WYSE, 


12 etc. 

Mise en page : 999 pages possibles par 
documents, 9 colonnes, numérotation automa- 
tique des pages, option couleur intégrée, 
visualisation du curseur, etc. 

Travail sur texte : format de paragraphe, feuille 
de style, césure automatique, crénage 
manuel, tabulations, 4 polices disponibles 200 
Clips Arts (images), indice, exposant, édition 
globale du texte, impression format A4, US 
Letter, US Legal, US Note en orientation pay- 
sage ou portrait. 

Importation de textes : ASCII, WORDSTAR, 
GEM WRITE, WORDPERFECT, MS WORD 4, 
et autres TTX ; éditeur images + graphiques : 
rectangles, cercles, main levée, 36 trames, 
couper-coller, travail sur image au pixel près, 
mise à l'échelle automatique de l’image, Zoom 


1.460F | = 
e Importation d'images bit-Map et vectorielles : 


LOTUS 1.2.3, QUATTRO, GEM PAINT, PC 
PAINTBRUSH, AUTOCAD, GEM GRAPH, 
GEM SCAN, et la famille GEM. 

Le tout utilisable avec ou sans souris. 


Timeworks. 
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PC EN QUÊTE 
D'ILLUSTRATIONS 


LES SCANNERS À MAIN 


Le scanner est le périphérique en vogue. Ses capacités étonnent bien que les 


logiciels aient encore beaucoup à 


f 


ire, Une catégorie à part contient les 


scanners à main. Bien moins chers, eux aussi évoluent rapidement et sont en 
passe de devenir moins gadget et plus outil de complément pour la création 


d'images dont les logiciels de PAO, voire les simples traitements de texte, sont 


grands consommateurs. 


‘apparition de produits économiques 
d'édition électronique mettant la 
publication assistée par ordinateur 
(PAO) à la portée de l'utilisateur 
individuel, réclamait la mise à disposition 
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de matériels de saisie d'images, dans un 
ordre de prix acceptable. Saisir une 
image c'est numériser celle- ci de façon à 
ce qu'elle puisse être traduite, sur l'écran 
d'un PC, en pixel selon une palette de 


gris, du blanc au noir, ou de couleurs 
selon l'écran utilisé. 
Un des outils bon marché pour parvenir à 
cette saisie-restitution est le scanner à 
main. Le premier qui est apparu est 
l'Handy Scanner importé par Cameron. 
Depuis, l'évolution des scanners à main a 
eu pour résultat l'agrandissement de la 
fenêtre de saisie, l'amélioration de la 
définition et quelques logiciels de travail 
supplémentaires. 
L'utilisation d'un scanner consiste en la 
pose d'une carte d'extension sur un 
connecteur d'extension libre du PC, dans 
la connexion du scanner lui-même sur 
l'entrée-sortie offerte par la carte et la 
mise en œuvre d'un logiciel ad hoc. 
Pour disposer du meilleur confort, la 
présence d'une souris est recommandée. 
Il est préférable d'avoir un écran graphi- 
que haute définition, pour une bonne 
visualisation, et une imprimante de belle 
qualité car c'est sur elle que l'on jugera le 
résultat final. Les scanners à main actuels 
fonctionnent aussi bien sur des écrans à 
définition inférieure comme le CGA cou- 
leurs et avec une imprimante matricielle 
de base, neuf aiguilles. Cette dernière 
permet, en qualité courrier, des traduc- 
tions imprimées acceptables. 
L'utilisateur doit être averti que sa décep- 
tion sera d'autant plus grande qu'il ut 
se, en sortie, un écran ou une imprimante 
bas de gamme. La différence de restitu- 
tion est très sensible entre un écran CGA, 
très médiocre, et un écran Hercules ou 
EGA qui donnera des images autrement 
mieux définies. La différence de densité, 
nombre de pixels à la page, explique ce 
constat. s 
Le scanner à main n'est en rien responsa- 
ble de la qualité de restitution, bien qu'il 
reste un outil rudimentaire en regard de 
la « perfection » graphique atteinte par 
des stations de travail coûtant plusieurs 
dizaines ou centaines de milliers de 
francs. Considérons les scanners à main 
pour ce qu'ils sont, de petites machines à 
petits prix. 
Le scanner comporte une fenêtre, un long 
rectangle que l'on promène sur le do- 
cument à scanner, de haut en bas, la main 
osée sur un petit boîtier contenant toute 
Html: 


Difficile perfection 


Ils ne saisissent que des documents assez 
étroits, de 6,5 cm à 10 cm sur 20, voire 
28 cm de long. C'est plus ou moins la 
moitié (en hauteur) d'un document au 
format standard A4. 

À la réception sur l'écran, il est impossi- 
ble de recevoir le document en entier 
sauf lorsque l'on dispose précisément 
d'un écran A4. Tout cela est très frustrant 
et laborieux. 

Après l'instant d'émerveillement provo- 
qué par l'image (petite) transportée sur 
l'écran, la qualité de cette dernière déce- 
vra l'utilisateur. Pour avoir une belle 
reproduction sur l'écran et sur l'impri- 
mante, l'image d'origine doit être très 
contrastée, du noir et du blanc, peu de 
nuances de gris. L'idéal à reproduire sont 
les dessins aux traits. 

Certains distributeurs parlent d'une re- 
connaissance optique de caractères (OCR 
— optical character recognition) à partir 
d'un texte scanné à la main. Disons le tout 
de suite, à moins d'un grand coup de 
chance et beaucoup de corrections ma- 
nuelles, il n'est pas possible d'obtenir une 
numérisation fiable. Et ceci reste vrai 
pour des matériels et logiciels valant dix 
fois le prix d'un scanner à main. Il faut 
viser le très haut de gamme (Kurzweil par 
exemple), pour commencer à parler véri- 
tablement d'OCR. 

Néanmoins, pour les aventuriers il faudra 
régler le scanner pour obtenir une repro- 
duction médiane, ni trop blanche, ni trop 
noire. Ainsi, les « © » pourront être re- 
connus puisqu'ils ne s'ouvriront pas en 
devenant des « € »ouense transformant 
en tache ronde. 

Une autre déception sera le travail fasti- 
dieux, pixel par pixel, de correction de la 
reproduction. C'est là que l'aide d'un 
logiciel de dessin tel que Paintbrush pren- 
dra toute son importance. Beaucoup de 
passion, de la patience à toute épreuve, 
pour aboutir à un résultat souvent médio- 
cre au début. L'image d'origine est tou- 
jours quelque peu dénaturée même si la 
définition du scanner peut aller jusqu'à 
400 points par pouce. Réussir uné image 
presque parfaite demande beaucoup 
d'entraînement, de longues heures de 
travail et un peu de talent. 


Les scanners de nouvelle génération 


de Logitech 

Distribué entre autres par Wings, il a la 
forme d'un aspirateur de table (134 x 91 
x 32 mm). Le scanner est livré avec sa 
carte interface, une disquette ScanWare, 


un manuel, et un programme PaintShow 
Plus avec son manuel. 

Le ScanMan demande : 

— un IBM PC, XT, AT ou PS/2, ou un 
compatible 100 % avec un des adapta- 
teurs graphiques tels qu'un EGA Logi- 
tech, un IBM CGA, EGA, MCGA, VGA ou 
un adaptateur 100 % compatible ; 

— un adaptateur graphique monochro- 
me Hercules ; 

— 256 k ram (ou 640 pour WinScan, 
logiriel fonctionnant sous Windows) ; 

— un MS-DOS ou PC-DOS version 2.1. 
Une disquette contient le programme 
ScanWare nécessaire à l'installation du 
scanner. 

La numérisation d'images peut être effec- 


tuée soit à partir du PaintShow Plus, soit à 


partir de l'environnement Windows, grâce 
à l'utilitaire WinScan. 


La largeur de lecture est’ de 105 mm 
(4.14"), avec une résolution de 203 dpi. 
La largeur originale de digitalisation est 
sensiblement la même : 4.1" pour Paint- 
Show, tandis que la longueur maximale 
dépend de la largeur spécifiée, du mode 
is et de la quantité de ram disponi- 
e. 

Le ScanMan est livré avec la carte d'inter- 
face, le logiciel de dessin PaintShow Plus, 
les utilitaires ScanWare, WinScan et 
Scan-to-file, qui gèrent l'utilisation du 
scanner. Son prix : 2669 F ttc. 
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Le Handy Scanner 


de Cameron 


Semblable à une souris, le Handy Scan- 
ner de Cameron est livré avec sa carte 
interface, une disquette 5,25" et un petit 
livret explicatif. 

Pour travailler avec le scanner, il faut : 
— un PC avec un DOS 2.0 au minimum ; 
— 128 k de ram ; 

— une carte graphique (CGA, EGA ou 
Hercules), ainsi qu'un souris, fortement 
recommandée. 

Avec une largeur de lecture de 64 mm, il 
offre une résolution de 200 dpi avec 
16 niveaux de gris, et permet de lire des 
images de 1 à 1000 mm de hauteur. Un 
programme, Grafik, permet de reprodui- 
re des images plus grandes par assembla- 
ge de bandes. 

Le Handy Scanner est proposé avec la 
carte d'interface, le logiciel de dessin 
HandyPaint, le logiciel de reconnaissan- 
ce de caractères HandyReaderet tous les 
utilitaires du scanner. Son prix : 3 557 F ttc. 


Le Handy Scanner HS-3000 


de IEEE 


De forme identiques à celui de Cameron 

(134 x 91 x 32 mm), il est vendu avec son 

manuel d'explication (en anglais), une 

carte interface et une disquette 5,25". 

Disposant d'une largeur de lecture de 

105 mm (4.13'") et de 32 tons de gris, il 

demande : 

— un IBM PC, XT, AT, PS/2 Model 25 ou 

30 ou n'importe quel autre compatible. 

Fe disque dur est fortement recomman- 
e ; 

— une souris ; 

— 384 K de mémoire, voire 640 k ; 

— un DOS 2.0 minimum. 
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— une des cartes graphiques suivantes 
est indispensable : Hercules, EGA, CGA, 
VGA. 

— quatre résolutions sont proposées lors 
de la lecture de l'image, 100, 200, 300 ou 
400 dpi. Cela détermine la longueur 
maximale de l'image numérisée, entre 
5.66" et 20.48". 

L'espace de mémoire requis sera aussi 
plus grand, de 384 à 640 k pour les plus 
grandes résolutions. De même, la taille 
de l'image obtenue à l'écran augmente- 
ra avec la résolution. Une fonction per- 
met de travailler l'image point par point 
avec la souris. Distribué également par 


A.C.C., son prix est de 2 860,00 F ht. 


Les dernières évolutions 


Le SkyScan 


Edité par Duplex, est livré avec la carte 
d'interface et un logiciel d’utilitaires. Son 
prix : 4 732,14 F ttc. 


Le SkyScan D/120 


Il est édité par Skyworld Technology 
distribué par La Logithèque : 

— résolution 200 dpi, 

— impression directe en échelle 1 sur 
Laserjet et Deskjet de Hewlett-Packard, | 
— 16 niveaux de gris, 

— formats acceptés PCX, TIF, IMG, 
MSP,PIX, OCR, SSC, CU. 

Prix : 3 950 F ht. 


Le GeniScan GS-2000 


Il est livré avec sa carte d'interface, le 
logiciel Genius ScanEdit et le logiciel gra- 
phique Dr Halo Ill. 

— Fenêtre de lecture 105 mm, 

— résolution de 200 dpi, 

— formats acceptés Dr Halo III, Paint- 
brush, Ventura, Page Maker, GEM, Win- 
dows, etc. 

Importé par HP Electronic, il 
2 900 F ttc. 


Les scanners tendent à devenir des péri- 
phériques ordinaires. C'est aux Etats-Unis 
que l'on constate actuellement un grand 
nombre de nouveautés démontrant que 
ce secteur devrait rapidement trouver 
son marché et sa maturité. 

De très petites dimensions (134 x 91 
x 32 mm), l'Handy Scanner HS 300 de 
DFI propose une résolution réglable de 
100 à 400 points par pouce en offrant 
une palette de 32 tons de gris. I numérise 
par bande de 105 mm de large. 


coûte 


Sébastien Ajaxa 
et Hervé Blanchard 


Cameron — Tél. : (1) 42 40 58 48. 
Wings — Tél. : (1) 48 07 08 29. 
Duplex — Tél. : (1) 74 31 50 46. 
IEEE — Tél. : (1) 39 47 35 O7. 

La Logithèque — Tél : (1) 42 72 77 77. 
A.C.C. France — Tél. :(1) 46 26 62 26. 


IMEWORKS PUBLISHER 

PC LIFE; 

grâce à son prix et sa 

facilité d'utilisation vous 
permet d'accéder tranquillement à 
la micro-édition. |! vous offre le plai- 
sir de la PAO. sans vous en faire 
subir les contraintes d'utilisation. 
Créé pour les petites configurations, 
TIMEWORKS PUBLISHER PC 
LITE peut être utilisé sur un système 
à une seule unité de lecture. 
TIMEWORKS PUBLISCHER PC 
LITE permet de créer et d'éditer des 


pages d'une qualité profession- 
nelle : 


e Choix entre plusieurs types de 
polices. 

e Deux formats d'importation de 
graphiques. 

e Sortie sur imprimantes, 9 et 24 
aiguilles (laser en option). 

+ Supporte les écrans CGA, EGA et 
Hercule. 


+ Fonction avant plan, arrière plañ 


+ Editeur graphique. 


vuncs  \Mé=-vurux 


57, rue de Charonne 


22, rue Delandine 


Version LITE + SKY SCAN 
(scanner à main 300 D.P..) 
disponible au prix de : 
3 950 F HT 


chez DUPLEX 


75011 PARIS 69002 LYON 
Tél. (1) 48 07 08 29 Tél. 78 37 5427 


FIRÉSENITATION 
TANDON SIDE-PAC 


DISQUE DUR 
AMOVIBLE 


Le Side-pac est une solution alternative à la carte disque dur augmentée des 


possibilités que donne le caractère amovible du Data-pac, un disque dur de 


32 Mo que l'on retire et change à loisir, souplesse et sécurité accrues. 


l'existe une version AT (celle que nous 
avons testée) et une version pour les 
PC/XT qui sera disponible fin mars. 
Dans tous les cas, il s'agit d'un systè- 
me composé d'une carte contrôleur de 
type RRL (Run Length Limited) à laquelle 
se connecte par un câble spécial un 
berceau motorisé accueillant les data- 
pacs. 
La carte longue est une 16 bits. Dans la 


plupart des cas, il n'y a rien à modifier: 


pour qu'elle fonctionne correctement. 
Néanmoins, on peut changer le numéro 
d'interruption et quelques autres para- 
mètres. Accolée à cette longue carte, une 
petite carte pilote le moteur d'insertion/ 
extraction automatique du disque dur à 
l'instar de certaines unités de disques de 
gros systèmes. 

Il ne faut pas oublier d'alimenter ce 
contrôleur avec un câble quatre fils laissé 
libre (second lecteur de disquette par 
exemple). Si vous n'en disposez pas (c'est 
le cas des-Compaq Deskpro 286), il fau- 
dra demander au revendeur un câble en 
T pour tirer une alimentation vers lui. 

Le berceau — appelé Side-pac — se 
pose comme son nom l'indique à côté de 
votre unité centrale. Le câble de liaison 
avec la carte mesure un mètre, ce qui est 
suffisant en général, mais pas si vous avez 
une unité de type ‘‘tour”’. L'installation est 
presque terminée. 

Il reste, dans la plupart des cas, à copier 
le ‘driver’ du Pac dans le répertoire de 
démarrage et à actualiser le fichier 
Config.sys de cet ajout pour que le Side- 
pac soit opérationnel. Si l'on possède un 
second disque dur, il faudra exécuter le 
programme d'installation pour modifier 
les paramètres par défaut. 

A l'allumage, l'Eprom du contrôleur prend 
la main et vous propose de démarrer sur 
l'un de vos disques internes, sur le Side- 
pac, ou bien encore sur une disquette. 
Ceci peut être modifié pour un démarra- 
ge automatique. La procédure dure un 
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peu plus longtemps que d'ordinaire sans 
être rédhibitoire. 
Le Data-pac est un disque dur 3,5” de 


32 Mo. Il est enfermé dans une coquille 
en plastique. À l'arrière, une trappe mas- 
que le connecteur. L'insertion et l'éjec- 
tion sont automatiques. Il suffit d'insérer 
partiellement le Pac pour que le moteur 
interne assure son positionnement et sa 
connexion. De même, lors de l'éjection, 
commandée par logiciel, le Pac ressorti- 
ra de lui-même. La manœuvre dure trente 
secondes environ. 

Ce dispositif permet donc de changer de 
Data-pac, suivant ses besoins. Par appli- 
cation, par utilisateur, ou bien encore 


pour maintenir un haut degré de confi- 
dentialité et donc de sécurité. On peut 
mettre ses données et ses logiciels au 
coffre, hors d'atteinte des curieux, des 
malfaisants, des virus ou des étourdis. 
Une autre utilisation est la sauvegarde de 
disque dur sans régénération par une 
commande ‘‘restore" qui est très dépen- 
dante de la version du DOS du site 
initial. 

Le fonctionnement du tout est particuliè- 
rement discret. Le temps moyen d'accès 
est de 40 ms grâce aux 64 ko de mémoire 
cache contenus sur la carte contrôleur 
ARC. 

La solution Side-pac est donc tentante à 
plus d'un titre ; des concurrents existent 
avec des solutions approchantes (IEF, 
Victor) dans le concept. Avec le dévelop- 
pement du marché, les prix devraient 
chuter quelque peu surtout celui du Data- 
pac qui, un peu moins cher, deviendrait 
un concurrent objectif des cartouches 
“streamer”’. [| se pourrait enfin qu'une 


version économique 20 Mo du Side-pac 
voie le jour. Mais la concurrence n'existe 
pas en ce qui concerne la sécurité et la 


souplesse. Sophus Lie 


Side-Pac avec contrôleur : 
4 300 F ht 
Data-Pac :2795Fht 


Side-Pac Il (second réceptacle) : 
2150Fht 
T d'alimentation : 160 F ht 


Tandon — (1) 47 60 05 59. 


CERTAINS ACHÈTENT ENCORE 
LE GENRE SGBD PROCÉDURAL 
ET VERROUILLÉ A UN PRIX | 
PROHIBITIF... | MAIS pes MILLIERS 
D'UTILISATEURS ONT ADOPTÉ 
LE GENRE OUVERT, ÉVOLUTIF 
ET TRANSPARENT 


80 000 APPLICATIONS L 
TOPKEY EN SERVICE 


+ Avec TOPKEY, créez vos applications, simples ou + TOPKEY fonctionne sur tout réseau standard, 
Complexes, sans programmer, + TOPKEY est destiné à tous les IBM PC, PS et com- 
+ TOPKEY écrit lui-même vos programmes en Basic. patibles sous DOS. Les versions O$2 et UNIX de TOP- 
+ Après compilation par Turbo Basic ou Quick Basic, KEY POWER seront disponibles courant 89. 
vous pouvez diffuser vos programmes TOPKEY sans 

payer de redevances. TOPKEY LE PROGRAMME 


° Vos applications TOPKEY sont ouvertes, évolutives QUI ÉCRIT LES PROGRAMMES 
et documentées automatiquement. 


VITE ENVOYEZ-MOI TOPKEY 


Bon à retourner A TOPTOOLS, LES TECHNODES B.P. 1 - 78930 GUERVILLE CEDEX - TÉL. : (1) 34.77.77.77 


* Nineté amuo il 


Je désire recevoir le logiciel TOPKEY et son manuel d'utilisation moyennant le versement de 1 204,14 F 
(990 F H.T. + 184,14 F T.V.A. + 30 F frais port). 
Seules les commandes accompagnées du règlement correspondant seront honorées. 


[_] Adressez-moi une documentation complète sur la gamme TOPKEY. Je joins 20 F en timbres pour par- 
ticipation aux frais. 


NOM - PRÉNOM : 
SOCIÉTÉ : 
ADRESSE : __ 


CODE POSTAL : VILLE : 
TÉLÉPHONE : 
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_ TOPTOOLS S A. au capital de 5 230 000 F . RC VERSAILLES 326 467 610 - SIRET 326 467 610 00027 


TOPKEY, Turbo Basic, Quick Basic, IBM sont des marques déposées par leurs ayant droit. : 


TOPTOOLS 


PRÉSENTATION 


Pour débuter en réseau Novell 


ELS NETWARE — 
NIVEAU I 


Réseau local est bien souvent synonyme d'équipements lourds et chers. Mais 


le concept entre dans sa phase de maturité et l'on trouve des solutions pour des 


configurations restreintes même chez Novell réputé pour ses grosses 


configurations. Le prix est d'autant plus accessible que l'on utilise des cartes 


bon marché comme celles de Western Digital. 


LS Netware niveau | est le 
produit d'entrée de gamme, 
conçu pour un réseau de qua- 
tre utilisateurs simultanés, dont 
le serveur. Des postes supplémen- 
taires peuvent être connectés mais 
seuls quatre peuvent bénéficier 
des avantages du réseau. Le micro 
affecté au serveur est un poste 
comme un autre — dit aussi ser- 
veur de fichier non dédié. D'autres 
versions acceptent huit, voire cent 
utilisateurs actifs. Le haut de gamme 
nommé SFT Netware comprend 
des disques en « miroir » pour une 
meilleure sécurité, ainsi qu'un sys- 
tème permettant la tarification 
des ressources utilisées. 
ELS se compose de quatre élé- 
ments. Les postes de travail, des PC 
standards avec ou sans disque dur, 
le poste serveur de fichiers non 
dédié, les cartes installées dans 
chaque poste ainsi que le câble 
allant d'un poste à l'autre et enfin 
l'ensemble des logiciels. 
Chaque poste étant muni d'une 
carte, celle de Western Digital 
nous intéresse. Sur un vrai compa- 
tible aucun problème. La carte a 
été bien acceptée par un PC tai- 
wannais de base, alors qu'elle a 
été rejetée par un PC TOÏ6 du 
défunt Thomson micro-informatique. 
Quelques straps règlent les conflits 
d'adresse où de multi utilisation 
d'interruptions. Il existe même, chez 
Samsung, des PC intégrant la carte 
pour réseau Novell dépourvus de 
lecteurs de disquette. 
Le câblage est réalisé avec du 
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coaxial de type Ethernet. Chaque 
poste possède une double prise 
BNC en T (à baïonnette) pour la 
continuité du bus ; un bouchon 
obture le cas échéant la sortie 
inutilisée. La distance maximale 
directe entre deux postes est limi- 
tée à 2000 pieds (600 m) et 100 pieds 
d'un nœud (hub) soit 30 m. 
L'installation de l'ensemble des lo- 
giciels Netware commencent par 
un formatage spécial (mais compati- 
ble) du disque dur qui optimise les 
accès mais interdit le démarrage. 
Cette préparation peut durer plu- 
sieurs heures selon la capacité du 
disque (deux heures sur notre 60 Mo). 
Une fois l'installation faite, il faut 
« booter » obligatoirement avec 
une disquette sur le serveur. Mais 
cette contrainte est compensée 
par un meilleur rendement du dis- 
que dur. 


Caractéristiques 


La version testée s'appelle Net- 
ware 286 level | version 2.0a. 
Elle comprend onze disquettes dont 
le système d'exploitation réseau 
ou toute une série d'utilitaires pour 
l'administrateur et les utilisateurs. 
Trois unités logiques apparaissent 
sur le disque dur — F, G et Y — 
intitulées respectivement System, 
Login et Public. La séquence de 
Login est classique avec mot de 
passe et niveau d'accès automati- 
que suivant le mot de passe, auto- 
risation par groupe d'utilisateur, 
par répertoire et par fichier. Huit 
contrôles supplémentaires sont admis 


: NelWore 
K# ie À. 


à chaque niveau. 

Le superviseur est l'administrateur 
qui a accès à toutes les ressources. 
Bien gérer son réseau ne s'ap- 
prend pas en cinq minutes, le 
configurer non plus. Souvent un 
spécialiste raccourcira de beau- 
coup la durée d'installation. L'al- 
location des ressources — réper- 
toires, logiciels, imprimantes et 
autres périphériques — demande 
un certain savoir faire. La do- 
cumentation très volumineuse et 
complète, hélas ! en anglais dans 
notre cas, répond à tout, mais elle 
est en neuf volumes. 

Pour l'usage quotidien, un nombre 
très restreint de commandes est à 
connaître. La séquence de connexion 
et la demande de ressource impri- 
mante avec en plus la messagerie 
en temps réel bien pratique dans 
les réseaux à postes éloignés. 
Seul le superviseur doit se plonger 
dans la documentation d'une ma- 
nière prononcée. La matière res- 
pective de ces neuf ouvrages est la 
suivante : 

— un récapitulatif du contenu des 
autres documents (de la méta- 
documentation en quelque sorte), 
— les fondements de Netware : la 
structure du disque dur, les sécuri- 
tés et la manière de se connecter, 
— les utilitaires fonctionnant par 
menus, 

— les commandes à taper au cla- 
vier, 

— le programme Console qui sert 
de moniteur des activités du ser- 
veur, 

— les références pour le supervi- 
seur : commandes et messages d'er- 
reurs, 

— l'installation des cartes et du 
logiciel, 

— les utilitaires d'archivage, 

— le courrier électronique : créa- 
tion, envoi, réception et efface- 
ment de courrier, 

— l'installation d'un poste loin- 
tain. Il est à noter que la version 
2.15 acceptera des Macs sur le 
même réseau. 

Cinq imprimantes au plus sont re- 
connues par le réseau, trois paral- 
lèles et deux séries avec les pro- 
grammes fournis. La commande 


Spool détermine le serveur sur le- 
\ quel on va spooler, l'imprimante à 
\ solliciter ou bien l'imprimante lo- 
cale (jusqu'à trois), le nombre d'exem- 
plaires, le type de papier, le conte- 
nu ou l'absence d'une page d'en- 
tête avant chaque impression et 
beaucoup d'autres paramètres. L'im- 
pression passe toujours par un fi- 
chier, même sur une imprimante 
locale. 
Le courrier électronique possède 


SPECIFICATIONS 
TECHNIQUES 

m Logiciel Netware ELS 2.0 : 
5900Fht 

mæ Serveur : AT 286 640 ko et 
512 ko en mémoire étendue. 

m Contrôleur de disque dur : 
Western Digital pour IBM AT, 
MFM pour PS/2, ESDI pour PS/2. 

m Cartes réseau : Netware 
Ethernet, 3COM Etherlink, 
Netware RX-net, SMC Arcnet. 

M 4 postes de travail actifs 
simultanément 

mm 200 fichiers ouverts en même 
temps 

mm | imprimante spool en parallèle 


 G2i 7 rue Lauriston 
75116 Paris 


son propre éditeur pour rédiger 
ses mémos, de puissantes fonctions 
permettent de retrouver ou d'en- 
voyer un message à Un groupe 
d'utilisateurs. 

Novell avance une compatibilité 
très forte avec la plupart des ap- 
plications exécutables sous DOS. 
Distinguons celles travaillant sous 
réseau et les autres. 

Pour les premières, les SGBD en 
particulier, la prudence usuelle est 


m | disque fixe interne 
m Avec les programmes fournis : 


1000 fichiers ouverts en même 
temps, 5 imprimantes, 2 disques 
fixes internes, carte Western 
Digital WD 2008E (3 550 F ht), 
câble Ethernet (20 F le mètre), 
bouchon (100 F), prise BNC 
(100 F 


Ke Malsent en OEM Unisyx, 


Memorex, Western Digital, etc. 
C'est du matériel de cette société 
que nous avons testé avec le 
concours de Electronic Diffusion 
(distributeur de Western Digital) 
— dl 42729519. 
Novell — Tél. :(1) 47 75 09 09. 


Tél: 45 57 9%6 1, 


de rigueur. C'est plutôt le SGBD 
qui est sensible. La presse améri- 
caine a encensé Paradox 3.0 à ce 
sujet, laissant dBase IIl+ou IV sous 
haute surveillance. 

Pour les applications monopostes, 
nous avons testé un large éventail. 
Seul PCTools a tiqué ou les logi- 
ciels qui demandent explicitement 
telle unité de disque. Générale- 
ment, un SET COMSPEC y remet 
bon ordre. Le rendement global à 
quatre utilisateurs avec une ma- 
chine 386 (notre serveur était un 
Victor V386S) est correct pourvu 
que le disque dur du serveur ait les 
bonnes propriétés. 

Nous avions pour le test un 60 Mo 
5,25" MFM au comportement irré- 
prochable. Il est certain que le 
disque dur est l'organe clé en ce 
qui concerne le rendement global 
et qu'un contrôleur ESDI (sur bus 
MCA uniquement) et un disque très 
rapide accroîtront les performan- 
ces d'une façon très significative. 
Le transfert des données par Ether- 
net est dans tous les cas, au vu du 
nombre restreint de postes actifs, 
suffisamment rapide. es 


Agence : 52 rue d'Oradour 
75015 Paris 


LE MAILING FACILE 


- Capture d'adresses dans l'annuaire électronique 


- Saisie manuelle de fichiers 

- Selections dans la base de données 
- Edition des adresses 

- Impression des mailings 

- Mise à jour des codes postaux 

- Recherche de numéros de téléphone 


- Importation et exportation des fichiers 


- 20 % 


Jusqu'au 15 mai 


dans la journée 


Telmail vous permet de réaliser un mailing à 1000 adresses 


à partir de l'annuaire électronique. Le succès 


actuel de Telmail s'explique par sa simplicité et sa puissance. 


Tous les utilit 


Matériel et Log 
Contactez nous 


aires dont vous pouvez avoir besoin sont 


intégrés à Telmail. 
Nouvelles versions et hot line gratuites pendant six mois. 


iciel garantis un an. 
pour tout renseignement. 


TELMAIL vous est proposé avec les solutions matérielles de MATRA COMMUNICATION 
BON DE COMMANDE : REMBOURSE SI NON SATISFAIT - DURANT 30 JOURS 


Société : 


TELMAIL Junior 
TELMAIL Standard Minitel 2312.FHT 
TELMAIL Standard Modem 
TELMAIL Etendu Modem 


392 FHT 464,91 F TTC 
2742,03 F TTC 
3451,36 F TTC 


7192 FAT 2852971 TTC 


Chèque à l'ordre de G2i . ( 50 F de port si commande < 2000 F ) - G2i - 7 rue Lauriston - 75116 Paris 


DHTIATITIOI 


‘ e mieux encore pour aborder un tel 
sujet consiste à naviguer au milieu 
d'exemples et d'étudier les cas de 
figure au fur et à mesure des besoins. 

Pour gérer des informations dans une 
base de données, il faut regrouper dans 
le même fichier des informations de 
même structure. Ainsi, nous pouvons stoc- 
ker ensemble des adresses de clients ou 
de fournisseurs. Nous supposerons que 
vous savez déjà le faire. En revanche, le 
problème se complique légèrement lors- 
qu'il s'agit de gérer des informations de 
natures différentes. 

Examinons le problème courant de la 
facturation où se trouvent regroupés 
dans un même document un client, un 
représentant, et un nombre plus ou moins 
important de lignes de factures. Dans ce 
contexte, imaginons un fichier de don- 
nées permettant de stocker une copie du 
nom du client, les montants totaux, et par 
exemple une dizaine de lignes de factu- 
ration. 

Une telle pratique est sacrilège principa- 
lement parce qu'elle Lopile l'espace 
disque. En effet, les factures peuvent ne 
comporter en moyenne que trois articles, 
cela gaspille sept lignes, ou au contraire, 
onze lignes. 

Prenons également l'exemple du mana- 
ger d'une équipe de vente désireux de 
suivre le chiffre d'affaires de chacun de 
ses vendeurs toutes les semaines. 


Lien entre plusieurs fichiers : 
exemple d'une centrale 
de réservation hôtelière 


Une des activités de ce type de centrale 
consiste à recevoir des demandes de 
réservation pour des restaurants de di- 
verses agences de voyages, et à trouver 
ceux satisfaisant cette demande. Pour ce 
faire rapidement, nous voulons mettre en 
fiches sur informatique tous les restau- 
rants que nous connaissons de manière à 
pouvoir en connaître les coordonnées, les 
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INDEX ET RELATIONS 
DANS dBASE3 & CO. 


Le succès de la famille de produits dBase — depuis la version 2, en passant par 


le large éventail des produits similaires et compatibles — provient, entre 


autres, de la présence simultanée d'un jeu de commandes simples à utiliser et 


d'un langage de programmation accessible à tous. Les développeurs mis à 


part, seule une frange très réduite exploite plus de 10 % du potentiel de ce type 
de logiciel. Voici un certain nombre de trucs et astuces d'utilisation, en 


particulier en ce qui concerne le lien des informations situées dans plusieurs fichiers. 


menus en terme de prix, ainsi qu'en terme — un restaurant est identifié par un code 
de contenu. pour faciliter sa recherche ; 

Nous voyons tout de suite que nous avons — un menu est identifié par deux codes, 
trois types d'informations : les coordon- le premier est identique à un des codes de 
nées d'un restaurant, les menus proposés restaurant, permettant ainsi d'associer ce 
par ce restaurant, et le contenu de cha- menu à un restaurant, un deuxième code 


cun de ces menus. Pour gérer ceci nous d'un caractère établit la différence entre 
pourrions très bien imaginer les fichiers plusieurs menus appartenant au même 


suivants : 


1 CODER 
2 NN. 
3 ADR 
4 AM 
1 Total ** 


le RUES 
Total !! 1 


1 CODER 
2 HENU 
bis 3 PT 
4 NO 
5 PI 
PA total nt 


Caractère 
Caractère 
Caractère 
Caractère 


Caractère 
Caractère 
Caractère 
Nunerique 


Caractère 


_ Caractère 


Caractère 


_ Caractère 


Numerique 


* Fichier RESTOS.DBF sur Zone de travail 4 
Champ Nom chanp Type 


Dim 


* Fichier MENUS.DBF sur Zone de travail D 
Chonp Non champ Type 


Din 
î 

Î 
25 


6,2 Prix du menu (0 5i à la carte). 
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* Fichier PLATS.DBF sur Zone de travail € 
Ë Chanp Non chanp Type 


Din 
5 

Î 

1 
25 


6,2 Prix de ce plat ou supplément 
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restaurant. 


Code du restaurant 
Nom du restaurant 
2 lignes d'adresses 


Rest, auquel appartient ce menu 
Code de ce menu 
Non du menu 


(le prix est alors avec ie plat) 


Rest, auquel appartient ce plat 
Nenu auquel appartient ce plat 
Nom de ce plat 
Nom de ce plat 


(0 si menu possédant un prix) 


De la même manière, un plat est identifié 
par un code à trois niveaux : CODER 
pour retrouver le restaurant, MENU pour 
retrouver le menu, et PLAT pour distin- 
guer les divers plats d'un même menu. 
La première étape consiste à générer les 
index permettant de retrouver chacun 
des éléments précédents en fonction de 
leur code. 
. select à 
. inder on CODER to RESTOS 
100% indexé 44 Enregistrement(s) indexé(s) 
select b 
. index on CODERHMENU to MENUS 
100% indexé 111 Enregistrement(s) indexé(s) 
. select c 
. index on CODER#MENU4plat to PLATS 
100% indeté 437 Enregistrement(s) inderé(s) 
Maintenant que les fichiers ont été in- 
dexés, on peut se servir de l'ordre FIND 
pour retrouver une information dans l'un 
de ces fichiers. Par exemple, nous cher- 
chons le premier menu du restaurant dont 
le code est DEVIS : 
| selec 
, find "DEVISI" 
. display 
Enreg. N° CODER MENU NOXM 
1 DEVIS Menu du jour 


. select c 


Le SET RELATION demande à ce que 
chaque mouvement dans le fichier en 
cours d'utilisation dans la zone de travail 
B exécute automatiquement un FIND 
avec l'expression mise après le TO dans 
le fichier désigné après le INTO. 

Dans le cadre de cette relation, le fichier 
des menus est appelé fichier parent ou 
maître, et celui des restaurants fichier 
enfant ou fils. 

Si plusieurs enregistrements dans le fi- 
chier fils contiennent une référence obéis- 
sant à l'expression mentionnée après le 
tout, seul la première fiche obéissant à 
cette commande sera prise en compte. La 
demande de passage à l'enrégistrement 
suivant exécutée dans le fichier parent 
(SKIP) manipulera le fichier parent (et par 
voie de conséquence le fichier fils). 
Moyennant certaines conditions, nous 
pouvons chaîner les relations d'une zone 
de travail sur l'autre pour que plusieurs 
fichiers soient synchronisés : 


. set relation to CODER#MENU into MENUS 


. find “3SERPIA" 
. display 


Enreg. N° CODER MENU PLAT NOMP 


1  JSERP | 
. select b 
. display 


Canapé de Saunon 


Enreg. N° CODER MENU NOMX 


4 JSERP I 
. select à 
. display 
Enreg. N° CODER NON 


Kenu Gastronomique 


! ASERP Les 3 Serpents 


Remarquez que les index peuvent être 
créés à partir de formules compréhensi- 
bles par dBase. Ainsi, CODER+MENU est 
une opération dBase mettant bout à bout 
les deux chaînes de caractères CODER et 
MENU. 

Nous avons un menu, et nous souhaitons 
connaître lés coordonnées du restaurant 
correspondant. Nous pourrions très bien 
basculer sur la zone de travail À, et 
refaire une recherche avec FIND. Mais 
nous pouvons aussi lier le fichier des 
restaurants au fichier des menus pour que 
le premier de ces fichiers se positionne 
automatiquement sur la fiche correspon- 
dant au menu sélectionné : 


. select b 

. set relation to CODER into RESTOS 
. find “PONT 2° 

. display 

Bnreg. N° CODER MENU NOM 

Menu à 60 F 


10 PONT 1 
. select à 
. display 
Enreg, N° CODER NON AR! 


4 PONT 


Rue de L'homme 


Alors que la relation entre le fichier des 
menus et celui des restaurants est tou- 
jours active, nous établissons une autre 
relation entre celui des plats et celui des 
menus. 

Il y a deux règles supplémentaires à 
connaître lorsque nous établissons des 
relations entre plusieurs fichiers avec 
dBase 3+. 

— Depuis un fichier, on ne peut établir 
qu'une seule relation vers un autre fi- 
chier. L'établissement d'une deuxième 
relation dans la même zone de travail 
implique l'annulation de la relation pré- 
cédemment définie (valable essentielle- 
ment pour les produits Ashton-Tate alors 


ADR? 
15017 Paris 


que Fox-Base 2.1 ou Clipper vont plus 
loin). Ainsi, pour annuler la relation dans 
la zone de travail en cours, il suffit d'exé- 
cuter la commande SET RELATION TO. 
— La chaîne des relations ne peut pas 
passer deux fois par le même fichier. 
Nous ne pourrions pas créer une relation 
du fichier des restaurants vers le fichier 
des plats, car le fichier des plats piloterait 
alors le fichier des menus, qui essaierait à 
son tour de piloter des restaurants, qui 
piloterait le. 

On peut schématiser la situation de la 
manière suivante : 


CODER NOK 

JSBRP Les 3 Serpents 
MAXTK Haksine 

DEVIS La Devise 
PONT Rue de L'homne 


Rue de la Louve 


Index 

—)CODER MENU NOM 
DEVIS ! Menu du jour 
DEVIS 2 Menu Représentant 
DEVIS 3 Carte 
38ERP ! Menu Gastronomique 
JSERP 2 Carte 
MAYIK 1 Menu impérial 
NAÏIM 2  Meno Royal 
MAÏIH 3 Carte : 
PONT 1! Menu du jour 49,00 
PONT 2 Menu à 60F 60.00 
PONT 3 Carte 0.00 
L 


400.00 


Index 

CODER MENU PLAT NOHP 

JSERP 1 A Canapé de Saumon 
3SBRP ! Canard Aux Amandes 
SERP ! 
3SERR ! 
JSERP 2 
JSERP 2 
JSERP 2 
3SERP 2 


Plateau de fromages 
Bavarois 

Salade verte 

12 Huitres Marenne 
Roti de veau 
Onelette Norvégienne 


Un premier rapport 


Nous avons créé un premier rapport 
simple permettant de visualiser le fichier 
des menus. Ce rapport comporte cinq 
colonnes pour les cinq chambs du fichier 
PLATS. 

D'autre part, une rupture est générée 
chaque fois que le code du menu et le 
code du restaurant changent. Ceci nous 
permet de réaliser une séparation sur le 
rapport au moment du changement de 
menu. 

Pour ce faire, dans le menu MODIFY 
REPORT, nous avons sélectionné l'option 
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DHILTITALTION 


Rupture, nous avons introduit pour la 
rupture de sous-total CODER+MENU, et 
pour le titre, Menu :. 

Lors de la définition de la cinquième 
colonne, dBase nous propose de faire 
une totalisation de la colonne à chaque 
rupture car la colonne est numérique. 
Comme ces sommes ne veulent rien dire 
— ce sont soit des prix à la carte, soit des 
prix nuls (le prix serait alors défini dans le 
menu) — nous n'avons pas demandé 
cette totalisation : 


| find "3SERP" 
report form restmen0 while CODER = "3SERP" 


Page No. 1 
27/02/89 


Edition de menu 


Code Noa du plat 


** Menu : JSERPI 

JSERP | À Canapé de Saumon 
JSERP 1 B Canard Aux Anandes 
JSERP 1 D Bavarois 


** Menu : JSBRP2 
Salade verte 
12 Huitres Marenne 
Rôti de veau 
Onelette Norvégienne 


Notez la commande d'édition du rapport 
que nous avons employée. Nous n'avons 
surtout pas fait un REPORT … FOR CO- 
DER=.., mais un FIND... suivi d'un RE- 
PORT FORM... WHILE... 

Cette deuxième solution a le mérite 
d'être très rapide, même avec de gros 
fichiers. Avec l'utilisation de l'index, les 
données sont triées par menu, le FIND 
nous permet de nous positionner sur le 
premier plat du premier menu, et le 
WHILE permet de passer aux plats sui- 
vants tant que la condition reste vraie. 
En revanche, l'utilisation d'un FOR aurait 
entraîné le balayage systématique du 
fichier (depuis le premier enregistrement 
jusqu'au dernier), pour n'éditer les don- 
nées du rapport que lorsque la condition 
est vérifiée. 

Comme vous le voyez, ce rapport présen- 
te un certain nombre d'imperfections. Sur 
le plan de la présentation, nous désirons 
avoir au niveau de la rupture des infor- 
mations telles que le nom du restaurant, 
le prix du menu. D'autre part, nous pou- 
vons souhaiter que les «0,00» ne soient 
pas affichés. 


Référence aux données 


d'une autre zone de travail 


Lors de l'édition du rapport, le fichier des 
plats défile. Si les relations sont toujours 
présentes, elles vont aussi positionner les 
fichiers de menus et de restaurants. L'ac- 
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150.00 


cès au champ d'un fichier se trouvant 
dans une autre zone de travail peut se 
faire en préfixant le nom de ce champ par 
le nom de la zone suivi d'une flèche ->. 
Ainsi, pour avoir le nom d'un restaurant, 
nous pouvons utiliser A>NOM, pour le 
nom d'un menu B->NOMM, et pour son 
prix B->PRIX. 

Ce faisant, nous pouvons décrire le 
champ rupture de notre rapport avec la 
formule A->NOM+B->NOMM. Cela se 
complique un peu si nous désirons en plus 
le prix. En effet, ce dernier est de type 
numérique alors que le début de la for- 
mule est de type alphabétique. Nous 
contournons ce problème par l'utilisation 
de la fonction STR(): A->NOM + 
B->NOMM + STR(B->PRIX,6,2). 

Le dernier problème à traiter est la sup- 
pression des «0.00» non représentatifs. 
Dans la définition de rapport, les zones 
variables du rapport sont définies grâce 
à des expressions dBase 3. Cela nous a 
permis de définir les ruptures et les ren- 
vois dans d'autres zone de travail. C'est 
le moment d'utiliser la fonction IIF (condli- 
tion, résultat vrai, résultat fSi la condition 
est remplie, cette fonction renvoie l'éva- 
luation de «résultat vrai», sinon elle ren- 
voie l'évaluation de «résultat faux». 
Dans un premier temps, prenons l'exem- 
ple de la colonne PRIX. La suppre:sion 
des «0.00» de cette colonne peut s’obte- 
nir en mettant dans la définition de cette 
colonne : 

IF (PRIX 0, STR (PRIX,6,1), ‘‘‘"'). 

Ceci nous permet de terminer la défini- 
tion de la rupture : 

“(" + A- >CODER + ")"" + ANOM + 
“(7 + B->MENU + ”)" + B-NOMM + ” 
"+ IF (B- >PRIXO, STR(B->PRIX,6,2),"""). 
Nous ne conservons en fait que trois 
colonnes dans notre rapport, les informa- 
tions communes ayant été mises dans la 
définition de la rupture : 


. find *3SERP" 


. report form MENUS while CODER = "3SERP" 
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Une présentation un peu plus élaborée 
demande maintenant un peu de pro- 
grammation. En effet, la définition d'une 
rupture ne se visualise que sur une ligne, 
et le titre n'est pas paramétrable. Voici 
un exemple simple. 


. TYPE LST.PRG 


SET TALK OFF 
ACCEPT “Référence Menu “ TO IKen 
SELECT C 
FIND "&lMen” 
IF ,NOT.FOUND() 
RETURN - 
ENDIF 


* Eventuellement SET PRINT ON 
SELECT A 
? 


? “Restaurant",CODER, NON 

? “Adresse ",ADRI 

fie ",ADR2 

? 

SELECT B 

? “Henu ",Menu,*", NOMX 

922 IF (PRIX # 0, STR (PRIX,6,2), "A la carte") 
? 


SELECT C 
DO MHILE CODER#MENU = IMen 
? Plat, NOMP 
2? IIF (Prix # 0, STR (Prix,6,2), “*) 


SKIP 
ENDDO 
. do Ist 
Référence Menu 3JSERP2 


Restaurant JSERP Les 3 Serpents 


Adresse 
Beer. 


CORRE EE 


Paris 


Edition de menu 


** Menu : (3SERP)Les 3 Serpents 
A Canapé de Saumon 

B Canard Aux Amandes 

D Bavarois 


** Menu : (3SERP)Les 3 Serpents 
A Salade verte —— 
B 12 Huitres Marenne 
€ Rôti de veau 
E Onelette Norvégienne 


38.00 
250,00 
75,00 
150.00 


(1)Nenu Gastronomique 120.00 


(2)Carte 


Kenu 2 Carte À la carte 
38.00 
250,00 
15,00 


150.00 


Salade verte 


12 Huitres Marenne 
Rôti de veau 
Onelelte Norvégienne 


Plusieurs index 
dans le même fichier 


Comme nous l'avons vu au début de cet 
article, un index nous fournit une métho- 
de de travail permettant de trouver di- 
rectement où rapidement une informa- 
tion dans un fichier. De plus, avec un 
index, un fichier se présente sous une 
apparence triée. 

Dans certains cas, on peut souhaiter pou- 
voir naviguer dans un fichier suivant plu- 
sieurs critères. Prenons par exemple le 
fichier des restaurants et considérons que 
les cinq premiers caractères du champ 
ADR? contiennent le code postal. 

Si nous avions un index sur ces cinq 
premiers caractères, nous pourrions alors 


rechercher les restaurants par leur im- 
plantation géographique. 

Mais mettre en œuvre ce second index ne 
doit pas nous empêcher de pouvoir cher- 
cher un restaurant par son code (surtout 
avec ce que nous permettent les relations 
précédemment établies). 

dBase nous permet de gérer plusieurs 
index en parallèle sur le même fichier ; 
selon les circonstances, nous travaille- 
rons avec l'un ou l'autre. 

Création du deuxième index : 


. select a 
. index on left(ADR2,5) to RestCP 


me ordre INDEX la gestion des deux 
index sefa réalisée avec la commande : 


. SET INDEX TO RESTOS, RestCP 


Bien que les deux index soient ouverts, un 
seul d'entre eux est actif : on a accès au 
fichier soit au travers des codes de restau- 
rant, soit au travers des codes postaux. 

La commande autorisant le passage de 
l'un à l'autre est la commande SET 
ORDERTO x, où x est un numéro compris 
entre 0 et le nombre maximum d'index 


100% indexé 


Lors des prochaines ouvertures de ce 
fichier, nous utiliserons la commande : 


. use RESTOS index RESTOS, RestCP 


Ce faisant, toute modification du fichier 
RESTOS sera répercutée dans les deux 
index. 

Par défaut, l'index de travail est le pre- 
mier de la liste. Si une recherche ou une 
relation est mise en œuvre, cela se fera 
d'après les codes des restaurants. 

La base de données étant déjà active, il 
est inutile de l'ouvrir de nouveau avec un 
ordre USE ; en revanche, après le deuxiè- 


& Enregistrement(s) indexé(s) 


ouverts. 
— SET ORDER TO 2 permet de passer à 
l'accès avec les codes postaux, 
— puis SET ORDER TO 1 sert à revenir 
aux codes de restaurants, 
— SET ORDER TO 0, quant à lui, permet 
de manipuler les fichiers comme si aucun 
index n'était présent. En cas de modifica- 
tion d'une fiche, les index seront mis à 
jour en conséquence, mais l'accès se fait 
par numéro d'enregistrement. 
On pourrait appeler ceci un accès par 
ordre de création de fiche. 

Jean-Paul Pruniaux 
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DHITIAITEON 


‘un des éléments essentiels pour 
estimer la puissance d'un langage 
de programmation est la facilité 
avec laquelle ce langage permet de 
définir de nouvelles structures de don- 
nées (nouveaux types), autrement dit, sa 
richesse en termes de représentation des 
données. L'un des exemples les plus ri- 
ches, en ce sens, est le langage Pascal. 
Certains langages comme le Fortran ou 
le Basic ne proposent que quelques types 
simples (entiers, réels et chaînes de carac- 
tères et les tableaux, sans aucune possibi- 
lité pour les programmeurs de définir de 
nouveaux types (nouvelles structures). 
En Pascal, le programmeur jouit d'une 
plus grande liberté pour organiser ou 
créer de nouvelles structures, et ceci 
grâce à deux mécanismes très puissants 
désormais présents dans tous les langa- 
ges modernes descendant de l'Algol : 
— Les RECORDS (enregistrements) per- 
mettent de regrouper sous une même 
désignation un semble d'éléments liés 
logiquement afin de les traiter comme un 
seul objet. 
— Les POINTERS (pointeurs) constituent 
un mécanisme puissant pour relier effica- 
cement des données qui nécessitent l'éta- 
blissement dynamique des liens — surtout 
quand ces liens sonf modifiés régulière- 
ment —, mais aussi pour optimiser l'oc- 
cupation de l'espace mémoire dans tous 
les cas où il n'est pas possible d'avoir 
recours aux tableaux (quand on ne sait 
pas à l'avance combien d'éléments se- 
ront définis). 
Avant d'aborder l'application des procé- 
dures récursives aux structures de don- 
nées récursives, nous allons d'abord mon- 
trer comment l’utilisation de cette notion 
de pointeur, appliquée conjointement 
aux enregistrements, permet de générali- 
ser le concept de la récursivité, par son 
application aux données, par opposition 
à l'aspect algorithmique abordé le mois 
dernier. 
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LA RÉCURSIVITÉ 


2° PARTIE : LES STRUCTURES DE DONNÉES 
RECURSIVES ET LEURS APPLICATIONS 


“Itérer est humain, ‘Récurrer’ est divin”. 
Un philosophe (binaire) inconnu. 


Dans le numéro 20 de Compatibles PC Magazine (p.70), nous avons introduit 


la récursivité par une présentation générale de ses principes. Aujourd'hui, nous 


abordons le thème des structures de données récursives. Nous allons voir 


comment l'application des procédures récursives aux structures récursives 


aboutit à un style de programmation aussi efficace qu'élégant. 


En Pascal, on dit d'une structure de don- 
née qu'elle est récursive, si sa définition 
inclut un pointeur vers ladite structure. 
Exemple 1 : 

TYPE monPointeur = monPointeur: 

C'est une définition récursive, bien qu'el- 
le ne serve à rien, car elle ne contient pas 
d'autres données que le pointeur. Mais 
l'application de ce principe à un ensem- 
ble d'enregistrements dont certains champs 
contiennent des données utiles et d'au- 
tres Sont des pointeurs permet de construi- 
re une structure relativement complexe 
souvent désignée sous les termes de liste 
chaînée ou arbre. 

Exemple 2 : 


TYPE 


monPointeur = “non0bjet; 


mon0bjet = RECORD 
nom : Str25; 


END; 


(Faire un schéma représentant une liste 
chaînée = Fig.) 
Fig 1: Liste chainée 


Dans la définition de l'exemple 2, nous 
voyons que chaque enregistrement défini 


(* Str25 = ARRAY(1..25] OF CHAR *) 
suivant : monPointeur; 


contient un champ de données pour le 
nom, plus un champ Pointeur permettant 
de pointer l'élément suivant. Cet élément 
étant de même type que l'élément cou- 
rant, ceci revient à faire pointer le 
deuxième champ de monObijet sur. 
monObiet, d'où la nature récursive de 
cette définition (il est d'ailleurs intéres- 
sant de noter la similitude de cette défini- 
tion avec celle des procédures et fonc- 
tions récursives). 


Exemples d'application 


Dans la plupart des applications, même si 
le programmeur a réussi à définir une 


structure de données récursives, celles-ci 
sont le plus souvent traitées par des 
algorithmes itératifs, ce qui retire la moi- 
tié de la saveur récursive à la solution 
ainsi proposée : on sacrifie la symétrie et 
la simplicité de la solution récursive, car 
dès qu'une structure de données récursi- 
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DIHITTATITIO 


ves est mise en place, pour la plupart des 
problèmes, le type de relation impliqué 
par ce modèle fait naturellement appel à 
un traitement algorithmique récursif. 
L'exemple (d'école) ci-après permet de 
voir comment marier une structure de 
données récursive avec un algorithme 
récursif. 


Représentation d'une chaîne 
de caractères sous la forme 
d'une liste chaînée 


Exemple 3 : 

Un des problèmes souvent rencontrés 
dans les langages de programmation 
réside dans le traitement des chaînes de 
caractères ; l'exemple proposé ci-après 
est donné comme illustration et non 
comme solution exhaustive. 

Dans une application donnée, la défini- 
tion des enregistrements composés de 
champs de type STRING, mais dont cha- 
cun a une longueur différente et indéter- 
minée au départ, pourrait amener à défi- 
nir les structures suivantes : LD. 


TYPE 


STR = UnCar: 


UnCar = RECORD 
car : CHAR; 
suivant: STR; 
END; 


Par cette définition, si une variable NOM 
contient la chaîne de caractères ‘ABC, 
elle sera représentée en mémoire par : 


S 
(al pate) 
CNT 


Figz : S := ‘ABC’ 


De même, si la variable € ne contient 
qu'un caractère, elle aura la forme sui- 
vante en mémoire : 


ER 


Fig3: C:='X" 


Et enfin, si V est une chaîne de caractères 
vide, elle sera représentée par : 


V e— NIL 
Figé : Chaîne vide 
Bien entendu, les variables NOM, C, et 


VIDE sont déclarées de type STR, et 
représentent donc dans notre exemple 
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des pointeurs. 

Et puisque nous sommes partis pour im- 
plémenter une VRAIE structure de chaînes 
de caractères, celle-ci ne serait pas 
complète sans quelques routines de base 
nécessaires à leur manipulation, ce qui 
nous sert de prétexte pour introduire un 
ensemble de procédures et fonctions ré- 
cursives, qui seront appliquées, vous 
l'avez déjà deviné, à notre structure de 
données récursives. 

Parce que nous avons défini un nouveau 
type de données, les fonctions et procé- 
dures implémentant les opérations de 
base nécessaires à l'utilisation de ce type 
sont souvent appelées primitives ; dans 
notre cas, nous allons définir les quatre 
primitives suivantes : 

LENGTH(S) — Produit la longueur de la 
chaîne S de type STR ; 

WriteStr(S) — Ecrit la chaîne S à l'écran ; 
ReadStr(VAR S STR) — Lit la chaîne S à 
partir du clavier ; 

CONCAT(S, T) — Concatène(met bout à 
bout les chaînes S et T). 

Mais avant de passer au codage de ces 
routines, il semble nécessaire de rappeler 
qu'à partir de la définition du type STR, 
une chaîne de caractères ne peut prendre 
que les deux formes suivantes : 

(1) Est une chaîne vide 

(2) Est un caractère suivi... d'une chaîne 
de caractères (récursivité oblige). 

Ce qui suit va vous éclairer et justifier ce 
petit rappel. 

En Pascal, on aura : + 


FUNCTION LENGTH(S : STR) : INTEGER; 


également récursive, ce qui donne lieu à 
une solution aussi simple et élégante que 
celle présentée sur le listing ci-dessus. 

En français, on obtiendrait : la longueur 
d'une chaîne de caractères donnée S est 
égale à 0 si cette chaîne est vide, sinon 
elle est égale à 1 + la longueur de la 
chaîne restant une fois le premier carac- 
tère enlevé | 

Pour afficher une chaîne à l'écran, on 


définit : + 
PROCEDURE WriteStr(S : STR); 
(* affiche la chaine $ à l'écran *) 
BEGIN 
IF 8 () NIL THEN 
BEGIN 
WriteStr(S'.car): 
WriteStr(S'.suivant) 
BND 
END (* IF *) 
BND; (* NWriteStr *) 


En français : si la chaîne passée n'est pas 
vide, écrire à l'écran le premier caractère 
de cette chaîne, puis appel récursif de la 
procédure WriteStr pour la chaîne res- 
tante (la chaîne reçue en paramètre sans 
son premier caractère). 

Pour les opérations ReadStr et Concat, 
nous avons besoin de définir une fonction 
intermédiaire car, contrairement à celles 
définies ci-dessus, ces deux nouvelles pri- 
mitives doivent produire une nouvelle 


(* Cette fonction calcule la longueur de la chaîne 8 *) 


BEGIN 
IF S = NIL THEN 
LENGTH := 
ELSE 
LENGTH := 1 + LENGTH(S".suivant) 
END 
END; (* LENGTH *) 


FUNCTION MakeStr(c : CHAR; chaine 


variable de type STR. L'opération de 
construction d'une chaîne de caractères 
à partir des caractères simples étant 
commune à ces deux primitives, créons 
d'abord la fonction MakeStr qui se char- 


gera de cette opération. 
Définition de MakeStr 


>. dd 


STR) : STR; 


(* ajoute le caractère (car) à la chaine (chaine) *) 


VAR resultat : STR; 

BEGIN 
NEN(resultat); 
resultat'.car := c; 
resultat'.suivant := chaine; 
NakeStr := resultat 

END; (* MakeStr *) 


Le comptage des caractères est effectué 
de manière récursive, un peu à la maniè- 
re de la recherche récursive d'une clef 
dans un tableau (cf article précédent), 
mais avec la différence qu'ici, la structure 
sur laquelle s'appuie la recherche est 


(* création d’un nouvel élément : 
(* à qui on assigne le caractère (c) «) 
(* mise en relation du nouveau avec le reste 


Définition de ReadStr 

Cette fonction étant définie, passons à 
présent à la fonction ReadStr, qui se 
décompose en deux parties : Une procé- 
dure récursive intermédiaire de la forme 
suivante : 


| 
[l 
; | 
Ë 
] 
: 


LA CLARTÉ 


Acheter un micro-ordinateur c’est 
désormais aussi simple que de 
trouver un restaurant, grâce au 
premier guide micro facile à lire. 

Il fait aussi le point tous les quatre 
mois sur les logiciels, les 
imprimantes et les extensions. 


LEGUIDE 
DES MICRO 


DHATTATION 


FUNCTION Reads : STR; 


VAR < : CHAR: . 
BEGIN 
IF BOLN THEN 


END; (* ReadS ?) 
Suivi du plat principal plutôt court, gg 
PROCEDURE ReadStr(VAR S$ : STR); 


(* c'est la prisitive propenent dite *) 
BEGIN 


READLN; 

3 := Reads 
END; (* ReadStr *) 
Définition de Concat 
De la même manière, il est facile de 
définir la fonction CONCAT qui permet 
de prendre deux chaînes de caractères 
pour les mettre bout à bout et en produire 


une seule. “gg 
FUNCTION Concat(S1, 52 


: STR) : STR; 


BEGIN 
IF S1 = NIL THEN 
Concat.:= 51 
ELSE 
Concat 
END; (* Concat *) 


Je vous laisse le soin de tracer cette 
dernière fonction avec un jeu d'essai 
composé de deux chaînes simples (deux à 
trois caractères). Cela permettra à ceux 
d' entre vous qui RE courage d'aller 
jusqu'au bout de vérifier que ca marche, 
et d'approfondir leur compréhension du 
mécanisme d'appel récursif utilisé dans 
ces exemples. 

Maintenant que nous avons présenté et 
appliqué la récursivité aux programmes 
et aux données, quelques mots permet- 
tant de situer les avantages, les inconvé- 
nients et les applications des structures 
récursives. 


Avantages et inconvénients 
des structures récursives 


Si l'on doit représenter des nombres dans 
un grand tableau, il est possible d'accé- 
der à une valeur donnée en utilisant des 
techniques de recherche telle que la re- 
cherche dichotomique, le hash code, ou 
autre méthode efficace, ce qui donne un 
temps d'accès toujours inférieur à celui 
que demanderait la recherche à travers 
une liste chaînée. 

En revanche, si l'on doit ajouter un élé- 
ment à ce tableau — que l'on suppose trié 
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(* lecture des Dire sk Lsntnetos gone de sh en entrée *) 


(* appel récursif inclu ...*) 


READ(c); (* lecture du caractère au clavier ‘) 
Reads := FheRiqies ReadS); 
END 


(* si 51 est vide,le résultat = 


et devant le rester (condition nécessaire 
pour assurer une recherche efficace) —, il 
faudra déplacer tous les élements situés 
après celui qu'on doit ajouter pour déga- 
ger une place libre ; si le nouvel élément 
doit être ajouté au début du tableau, je 
vous laisse imaginer votre malheur... 

Mais inversement, dans le cas des listes 
chaînées telle que celle présentée ci- 
dessus, si le temps de recherche à travers 
la liste est pénalisant par rapport au 
tableau, l'opération d'insertion est de 
loin beaucoup plus rapide, et le temps 
demandé pour sa réalisation est toujours 


{* ajoute le chaîne 92 à la suite de la chaine S1 *) 
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:= MakeStr(Sl'.car, Concat(Sl'.suivant, S2)) 


le même. 

Il convient d'ajouter que les élements 
utilisés dans une liste chaînée ne mobili- 
sent pas des places vides comme c'est le 
cas dans les tableaux qu'il faut déclarer 
au préalable avec la taille maximale, ce 
qui n'autorise pas une utilisation optima- 
le de la mémoire. Cela dit, pour chaque 
type d'application, il convient de choisir 
la meilleure représentation en fonction 
du critère le plus important — temps 
d'accès ou rapidité des modifications, 
autrement dit, laquelle de ces deux opé- 
rations est la plus fréquente. 


Les arbres binaires 


Les B-Trees (Binary Trees), ou arbres bi- 
naires sont des structures plus générali- 
sées que les simples listes linéaires. 
Imaginez une structure de données fai- 
sant accéder à la rapidité d'accès offerte 
par un tableau trié et à la facilité de mise 
à jour des listes chaînées.. oui ça existe, 
et ce n'est pas nouveau. Il s'agit des 
arbres binaires, plus connus sous le voca- 
ble de B-Trees. 

Un arbre binaire est composé par un 
ensemble d'éléments appelés nœuds, le 
1°" de ces nœuds étant au niveau le plus 


élévé et désigné comme étant la racine 
(oui en informatique c'est bien connu, les 
racines sont en l'air, et les branches en 
bas...). 

Définition d’une structure d’arbre bi- 


: TRGER; 


(* compléter par un schéma du type *) 


Fig. 5 : Arbre binaire 4 


Fig. 5 : La racine de cet arbre est 4 
Exemple d'arbre trié (petit, grand) 

De la même manière que sur les chaînes 
de caractères, il est possible d'écrire les 
procédures et fonctions permettant d'af- 
ficher les éléments d'un arbre binaire, 
d'insérer, de supprimer ou de rechercher 
un élément dans cette structure. 


APPLICATION 

En plus de l'avantage que représente 
l'accès rapide aux données allié à une 
grande rapidité dans les mises à jour qui 
ne perturbe pas l'ordre trié des éléments, 
les arbres binaires ont de nombreuses 
applications dont l'une des plus impor- 
tantes est leur rôle dans la construction 
des compilateurs et interpréteurs, sous la 
forme d'arbres binaires des expressions 
qui permettent l'interprétation correcte 
des expressions du langage. 

Exemple 5: 

Ainsi, l'expression 10 * | + 3 sera conver- 
tie par le compilateur sous la forme d'un 
arbre binaire pouvant être représenté de 
la manière suivante : 


Fig. 6 : Arbre binaire 
de l'expression 10 * I +3 


*. LL 
#4 N 3 


La branche de gauche (10 * |) sera 
d'abord exécutée, puis retournera son 
résultat au niveau supérieur, ce qui per- 
met de déclencher le reste de l'opération. 
Ainsi, la multiplication se fera avant l'ad- 
dition : plus haute priorité. 

Les applications des B-Trees sont si nom- 
breuses qu'il ne serait pas possible de les 
citer toutes ici, mais ce qui est sûr, c'est 
que si vous utilisez un ordinateur, ne 
serait-ce qu'au niveau du DOS, vous avez 
déjà fait appel aux B-Trees sans le savoir. 
Nous espérons qu'avec cette série d'arti- 
cles sur la récursivité, vous les utiliserez 
prochainement dans vos applications. 
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